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PREFACE TO THE ORIGINAL EDITION. 



The Editor of the following work has had many opportu- 
nities of making himself acquainted with the principal French 
Reading Books which have been issued from the press, and 
he has arrived at the conviction that they are in no wise 
equal to the requirements of the present age, as they are not 
only deficient in progressive exercises from first lessons to 
more advanced sentences, hut are also, with few exceptions, 
compiled from immoral and uninteresting sources, such ar- 
rangements having the appearance of being the result of 
carelessness or accident. 

The Editor has been long desirous of making a new se- 
lection, which would supply this deficiency, and place in the 
hands of youth an easier method of acquiring the French 
language, a knowledge of which is now absolutely requisite. 

In the following selection, the Editor has chosen the most 
recherche' pieces of the ancient and modern authors, and has 
endeavoured to confine his collection to the purest and most 
beautiful sentences that are to be found in the language. 

The Editor trusts the present work may be the. \s&a&s> ^ 
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imparting to the pupil a thorough knowledge of the ground- 
work and idioms of the French language ; and should he 
attain this object, the time and trouble he has spent upon it 
will be fully compensated. F. AHN. 

Neuss. 



ADYERTISEMENT TO THE PRESENT 

EDITION. 

The Editor of the present edition of " Ahn's First French 
Reading-Book " has little to add to the foregoing preface of 
its talented author ; in some few instances alterations have 
been necessarily made, to adapt the work for the use of the 
English pupil, and copious Notes and Vocabulary have 
been added. 

The Editor trusts the following work may be received with 
as great favour as " Aim's First French Course," which he 
also had the honour of revising, the sale of which, in a short 
space of time, has far exceeded his most sanguine expecta- 
tions. THEOPHILE DIDIER. 

London, 1855. 
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FIRST TRENCH READING-BOOK. 



FIRST PART. 



SINGLE SENTENCES. 

SUBSTANTIVES. 

1. 

La temperance est le tremor du sage. Le renard est le 
symbole de la ruse. Dieu est le createur du ciel et de la 
terre. Le repentir est Taurore de la vertu. L' amour est 
la loi du ciel, la haine celle 1 de Penfer. Les passions sont 
les maladies de Tame. Les iles sont les montagnes de la 
mer. 

2. 

La vache fait 2 la richesse et le tr6sor du pauvre. Le travail 
entretient 3 la sante* et la gaite\ Le m&me Dieu creV la 
mousse et Tunivers. Le retour des hirondelles annonce 5 le 
printemps. Le leopard attaque 6 indistinctement les horn- 
mes et les b&tes. La loutre habite 7 les bords des lacs et des 
rivieres. Les animaux sauvages cherchent 8 la retraite, et 
fuient 9 la presence de l'homme. Ecrivez 10 les injures sur 
le sable et les bienfaits sur le marbre. 

3. 

Le sage prifere 11 la vertu a la beauts. Dieu accorde 12 au 

1 that. 2 makes. 3 preserves. 4 created. ft foretels. 6 attacks. 
7 inhabits* 8 seek. 9 flee. 10 write. n prefers. li %$.*&&&* 
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travail le calme et la paix, mais il refuse 1 tout a la paresse 
et a roisivete\ La confiance fournit 3 plus a la conversation 
que ]' esprit. L'histoire transmet 8 a la posterity les crimes 
et les vertus des princes. Lycurgue interdit 4 aux Lac6de- 
moniens 1' usage de For et de Targent. Si l'empire apparte- 
nait 5 a la beauts et non a la force, le paon serait le roi des 
oiseaux. 

4. 

Les plantes composent 6 trois grandes families : les herbes, 
les arbrisseaux, lesarbres. Linne a partage 7 tous les 8 corps 
de la nature en trois classes : les mine>aux, les vegdtaux et 
les animaux. Les Grecs ce!6braient 9 des f&tes et des jeux 
en Thonneur 10 des he>os. L'histoire est le portrait des 
hommes et des temps. Pour adoucir les maux de cette vie, 
dit ll Voltaire, Dieu a place* parmi nous deux etres bienfai- 
sants : le sommeil et FespeVance. Tout porte 12 la marque 
divine dans Tunivers, les cieux, la terre, les plantes, les ani- 
maux, et les hommes plus que tout le reste. 

5. 

La beaute* de la forme repond 13 dans le cygne a la douceur 
du naturel : fl plait 14 a tous les yeux et embellit 16 tous les 
lieux qu'il frequente. 16 Le tigre ne craint 17 ni 1'aspect, niles 
armes de Thomme : il egorge 18 les troupeaux d* animaux do- 
mestiques, attaque 19 les petits elephants et quelquefois meme 
ose *° braver le lion. Les bestiaux sont plus petits en Su£de 
que dans les pays mendionaux de TEurope. Nos aieux, dit 
Thomas, yiviaient 21 pauvres et vertueux, et mouraient M dans 
le champ qui les avait vus naitre. 23 

6. 

Les muses Itaient les deesses des arts et des sciences. 
Rome fut longtemps la maitresse de Punivers. Ciceron dit 

1 refuses. 2 furnishes. 3 conveys. 4 prohibited. 8 belonged. 6 com- 
pose. 7 divided. 8 the whole. • celebrated. 10 honour. u said. 
12 bears. 13 agrees. l4 pleases. lft adorns. 16 frequents. I7 fears. 
1,1 slaughters. l9 attacks. w dares, "lived. * died. » where they 
■*» born. 
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que la justice est la reine de toutes les vertus. La simpli- 
city et la frugality conservatrices de la liberte, ont toujours 
€t€ le partage des Suisses. Jeanne d'Arc fut brulee, 1 
comme sorctere, a Rouen. Le commerce d'un ami vrai et 
sincere est un device. Les delices des mechants sont courtes 
et passageres. Le marbre s'animait 2 sous le ciseau de 
Phidias et de Praxitele. Atropos, Tune des trois Parques, est 
representee 3 les ciseaux a la main, pour trancher le fil de la 
vie des hommes. 

7. 

La pare3se et Toisivete* sont les avant-coureurs de la 
misere. Le temps ne manage pas plus 4 les monuments des 
arts que les chefs-d'oeuvre de la nature. Dans les pays 
chauds on eleve 5 les vers-a-soie sur des muriers. Le 
genre des chauves-souris semble 6 faire le passage des quad- 
ruples aux oiseaux. En temps de guerre, les sauvages de 
l'Amerique sont armeV de casse-t&tes. Dans les contr^es 
les plus chaudes du nouveau monde se trouvent 8 toutes les 
esp&ces d'oiseaux-mouches. 

8. 

Ce*sar vainqui, 9 Pomp6e. Neron succ^da 10 a Claude. 
On attribuait 11 a Minerve Pinvention de la lyre. Le cygne 
&ait consacre 12 a V6nus, et le ch&ne a Jupiter. Codrus fut 
le dernier roi d'Athenes. Phidias vivait 13 du temps 14 de 
Pericl&s. La grandeur de Rome, dit Montesquieu, parut 15 
bientdt dans ses Edifices publics. Louis XII. fut autant 
aim6 16 que Louis XI. avait etc* hai. 17 Les conqu&tes ont 
rendu 18 celebre le regne de Charlemagne; la valeur celui 19 de 
Philippe- Auguste ; la pie'te' celui de Saint-Louis. Les Espag- 
nols eurent autrefois une superiority marquee sur les autres 
peuples: leur langue se parlait 20 a Paris, a Vienne, a Milan, 
a Turin. 

1 burned. 2 became animated. 3 represented. 4 no more spares* 
6 bring up. 6 seems. 7 armed. 8 are found. * conquered 10 suc- 
ceeded. u attributed. 12 consecrated. 13 lived. 14 in the time. 
18 appeared. 16 was as much loved. n had been hated. 18 have ren- 
dered. w that. » was spoken. 
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9. 

L'Egypte doit 1 sa fertility au Nil. La Mecque fut la 
patrie de Mahomet. Bayard deTendit 2 la France contre 
Charles- Quint. L'Amerique fut d6couverte 3 par Christophe 
Colomb sous le regne d'Isabelle. Francois I., roi de France, 
6tait contemporain de Charles-Quint, empereur d'Allemagne. 
Charles I., roi d'Angleterre, et Louis XVI., roi de France, 
furent ex^cuteV par la main du bourreau. Apres la mort 
de Henri IV., Marie de M6dicis, fille era grand-due de 
Toscane, fut 5 r^gente du royaume de France. Deux des 
plus belles statues qui nous restent 6 de l'antiquit£, sont 
l'Apollon du Belvedere et la Venus de MSdicls. 

10. 

En 1348 la peste infecta 7 toute l'ltalie, a la reserve 8 de 
Milan et de quelques contr6es au pied des A] pes. La merae 
ann£e, elle franchit 9 les montagnes et s'&endit 10 en Pro- 
vence, en Savoie, en Bourgogne et en Catalogne. L'ann6e 
suivante, elle envahit 11 tout le reste de l'occident, PEspagne, 
la France et l'Angleterre ; le Brabant seul fut 6pargne. 12 
L'ordre des J6suites fut supprim^ 18 en Portugal, en Espagne, 
en France, au PeVou, au Mexique, au Br£sil, au Paraguai, 
dans les deux Siciles, mais il fut conserve 14 en Hongrie, en 
Pologne et en Russie. 

11. 

Marie-Therese a illustr^ 16 son r A gne par des vertuB et du 
courage. II y a 16 des reproches qui louent 17 et des louanges 
qui blament. 18 II faut 19 du courage dans Pinfortune et de la 
moderation dans la prosperity. Les autruches avalent 20 sou- 
vent du fer, du cuivre, des pierres, du verre, du bois et tout 
ce qui se pre'sente. 21 Avant l'invention du papier, on £cri- 

1 owes. 2 defended. s was discovered. 4 were executed. * was. 
6 remain to us. 7 infected. 8 with the exception. * passed over. 
10 spread itself. u invaded. 12 was spared. 13 was suppressed. M was 
preserved. lft has adorned. 16 there are. 17 which praise. 18 which 
blame. 19 we must have. 20 swallow. 31 offers. 
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vait 1 sur des tablettes enduites de cire, 2 sur des ecorces 
d'arbres et sur des peaux. La terre nous ofFre 3 a sa sur- 
face des hauteurs, des profondeurs, des plaines, des mers, 
des marais et des fleuves. Si nous p6netrons 4 dans son in- 
t^rieur, nous y trouvons 5 des metaux, des mine'raux, des 
sables, des eaux et des matieres de toute espece. 

12. 

Beau coup de personnes croient 6 avoir de la bonte etn'ont 
que 7 de la faiblesse. Henri IV. avait 8 autant de bon sens 
qu'il avait de valeur. La pauvre, dit Vauvenargues, a peu 
d'amis, le malheureux n'en a pas. La jeunesse se nourrit 9 
d* illusions, la vieillesse de souvenirs. On ne trouve gu£re 10 
d'ingrats, tant 11 qu'on est en &at de faire du bien. La be- 
lette d&ruit 13 une quantite prodigieuse de lapins et de jeunes 
oiseaux. Les ours blancs se nourissent 13 quelquefois de ca- 
davres humains qu'ils deterrent. 14 Le loup serait redoubta- 
ble, s'il avait 15 autant de courage que de force ; mais il faut 
que la faim le presse 16 pour qu'il s expose 17 au danger. 
Eien n'est impossible, dit La Rochefoucauld : si nous avions 
assez de volonte, nous aurions toujours assez de moyens. 



ADJECTIVES. 
13. 



La plaisanterie amere est le poison de l'amitil. Le genie 
de la langue francaise est la clarte* et Teldgance. Un corps 
difforme renferme 18 souvent une belle ame. Une heureuse 
vieillesse est le fruit d'une sage jeunesse. Les doux zephyrs, 
dit F6n61on, conservaient 19 dans la grotte de Calypso, malgr6 
les ardeurs du soleil, une delicieuse fraicheur. Si la mollesse 

1 wrote. 2 wax tablets. 3 offers. * penetrate. 5 find. 6 believe. 
7 have only. 8 had. 9 feed itself. 10 man finds but few. ll as long 
as. 12 destroys. l3 feed themselves. u disinter. 15 if he had. 
16 hunger must urge him. 17 expose himself. 18 encloses. 19 were 
preserved. 
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est douce, la suite en est cruelle. Un habit nouveau est un 
habit de nouvelle mode. II faut 1 frequenter la bonne com- 
pagnie et fuir la mauvaise. L'art est long, dit Hippocrate, 
et la vie est courte. L'immortelle est 1 embl&me d'une longue 
et constante amitie\ L'hermine change de 2 couleur : en ete" 
elle est rousse, en hiver elle est blanche. 

14. 

Une vie sobre, exempte d'inqutetudes et de passions, mo- 
deree 6t laborieuse, retient dans les membres d'un homme 
eage la vivacity de la jeunesse. Lorsque vous voyez, 3 dit 
S6gur, un vieillard aimable, doux, egal, content et meme 
joyeux, soyez certain qu'il a &e dans sa jeunesse juste, bon 
g£ne>eux et tolerant. II existe 4 deux genres de gaite ; 
Tune est vive, bruyante et passagere : c'est celle des jeunes 
gens ; 1' autre est plus calme, plus douce, plus constante : 
c'est celle des vieillards. La bonte* dans un homme faible 
est une qualite* inutile; c'est une bonne semence jetee 5 dans 
une mauvaise terre. 

15. 

Les voies de la Providence sont impenetrables. L'ennui 
est la maladie des hommes inoccupes. Les Lapons sont 
laids, petits, malpropres et paresseux. Les fauvettes sont 
vives, legeres et aimables. Les troubadours 6taient des 
poetes provencaux. ' Le roi et le berger sont egaux apres la 
mort. L' habitude des penchants bons ou mauvais fait 6 le 
caract£re, comme Thabitude des mouvements gracieux ou 
d6sagr£ables fait la physionomie. La forme du cerf est 
e*l£gante et 16gere ; ses membres sont flexibles et nerveux ; 
sa t&te est paree 7 plutdt qu'armee 8 d'un bois vivant qui se 
renouvelle 9 tous les ans. 

16. 

La simplicity de la nature est plus aimable que tous les 
cmbellissements de Tart. La nature n' a rien donne* 10 a 1' homm e 

1 man must. 2 changes colour. 3 see. 4 there exists. * east. 
* forms. 7 adorned. 8 armed. 9 is renewed. J0 has given. 
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de plus pr£cieux que le temps. La vraie philosophic ne tend 
qu'a 1 nous rendre plus justes, plus indulgents, plusmode>es. 
Le naufrage et la mort, dit Feiielon, sont moins funestes que 
les plaisirs qui attaquent 2 la vertu. L'autruche est le plus 
grand, l'oiseau-mouche le plus petit des oiseaux. Les 
hommes les plus presomptueux avant le peril sont les plus 
laches apr&s un £chec. L'histoire des plus grands princes 
est souvent le r£cit des fautes des hommes. La vanite" de 
Thomme est quelquefois la source de ses plus grandes peines. 

17. 

Turenne £tait aussi sage que vaillant. L'ignorance n'est 
pas aussi dangereuse que l'erreur. L'ane est aus3i patient, 
aussi tranquille que le cheval est ardent et imp€tueux. La 
guerre la plus heureuse, dit Fenelon, est le plus grand crime 
des rois. Les mauvaises maximes sont pires que les mauvaises 
actions, II est quelquefois bon de parler, mais souvent meil- 
leur de se taire. Une seule journge d'un sage, dit Chamfort, 
vaut mieux 3 que toute la vie d'un sot. On n'est jamais si 
heureux ni si malheureux qu'on se 1' imagine. 4 

18. 

De petites causes produisent 5 souvent de grands effets. 
II faut 6 de plus grandes vertus pour soutenir la bonne for- 
tune que la mauvaise. De tout temps il y a eu 7 des hommes 
illustres et de grands scelerats. Chez les Romains, ceux 8 qui 
6taient convaincus 9 d* avoir employ^ 10 des moyens illi cites ou 
d'indignes voies pour parvenir au consulat, en 6taient exclus 11 
pour toujours. La revolution francaise, dit Jouy, a produit 18 
bien des maux : elle a causl 13 de grands ravages, de grand* 
malheurs, de grandes injustices ; mais elle a aussi de'racine* 14 
de honteux pre*jug6s, d' intolerable s abus. 

19. 
La France a eu jusqu'a la revolution soixante-sept rois. 

1 only tends. 2 assail. 3 is worth more. 4 as one imagines. 6 pro- 
duce. 6 it requires. * there have been. 8 those. 9 were convicted, 
10 of having used. n excluded. 12 has produced. 13 caused. 
14 rooted up. 
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Louis XIV., surnommS 1 le Grand, regna 2 soixante-douze 
an8. Ferdinand Cortez subjugua 3 le Mexique avec six cents 
soldats. Voltaire est mort 4 ag6 de pres 5 de quatre-vingt- 
dix ans. Charlemagne fat couronne^ empereur Tan huit 
cent. Le son par court 7 . environ cent quatre-vingts toises 
par seconde. 8 Le mille romain &ait 9 de mille pas. On 
dit que trois belettes vivent l'age 10 d'un chien, trois chiens 
Page d'un cheval, trois chevaux l'age d'un homme, trois 
hommes Fage d'un cerf, trois cerfs l'age d'un corbeau. 

20. 

Le Tasse 11 naquit 12 a Sorrento, le onze mars en mil cinq 
cent quarante-quatre, Pierre Corneille, poete francais, na- 
quit a Rouen en mil six cent six. L'ordre des templers sub- 
8ista 13 a peine deux cents ans ; il commenca u en mil cent 
dix-huit et fut supprim6 15 en mil trois cent douze par Phi- 
lippe le Bel, roi de France. Gregoire XIII. rendit 16 son 
nom immortel par la r&brme du calendrier. Le r£gne de 
Sixte-Quint a plus de c61€brite que celui de Gregoire XIII. 
et de Pie V., quoique ces deuxpontifes aient fait 17 de grandes 
choses. Un des hommes qui honor£rentle plus 18 les regnes 
de Charles VIII., de Louis XII. et de Francois I., fut le 
chevalier Bayard, connu 19 sous le nom de chevalier sans peur, 
*ans reproche. 

21. 

La Suede fut toujours libre jusqu'au milieu du quator- 
zieme siecle. Les troubadours florissaient 20 pendant le dou- 
zieme et le treizieme siecle. La papier a 6t£ invent^ 21 vers 
la fin du quatorzieme siecle, et rimprimerie vers le milieu 
du quinzigme. Louis XL, cinquante-cinquie'me roi de 
France, r£gna vingt-deux ans. Romulus fut le premier roi 
de Rome, Tarquin le septieme et dernier. Dans la classe des 

1 sumamed. 2 reigned. 3 conquered. 4 died. 6 aged nearly. 
6 crowned. 7 travels. 8 second. 9 was. 10 to the age of. u Tasso. 
12 was born. 13 existed, u began. 15 abolished. 16 has rendered. 
17 have done. 18 most. 19 known. 20 flourished. 21 was invented. 
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animaux carnassiers le lion est le premier, le tigre est le se- 
cond. Guillaume le Conquerant est uu des plus grands g6- 
neraux que le onzieme si^cle ait produits. 1 



PRONOUNS. 

22. 

Si tu as un ami veritable, tache 2 de le conserver. Aimes- 
tu 3 la paix, ne parle 4 jamais des absents que pour en 5 dire 
du bien. Je te promets 6 de grandes jouissances, si tu as le 
gout du travail. Dismoi 7 qui tu frequentes, 8 et je te dirai 9 
qui tu es. Le vieillard plante, 10 non pour lui, mais pour la 
posterity. Le bon roi^dit Fenelon, peut 11 tout sur ses peu- 
ples, mais les lois peuvent 12 tout sur lui. Le temps d6- 
truit 13 tout, et le marbre et le bronze, rien ne peut lui register. 
Une belle pens6e perd 14 tout son prix, si elle est mal ex- 
prim6e. 15 La fortune peut nous 6ter les biens, la sant£, la 
vie, mais elle ne peut pas nous ravir la vertu, rinnocence, le 
courage et la grandeur d'ame. 

23. 

II vaut mieux 16 souffrir le mal que de le faire. Tout le 
monde cherche 17 le bonheur, peu de personnes le trouvent. 18 
Le veritable cbretien regarde 19 tous les hommes comme ses 
freres ; il leur fait 20 du bien et leur pardonne 21 le mal. Peu 
de gens sont assez sages pour preYerer le blame qui leur est 
utile a la louange qui les trahit. 22 La vengeance a toujours 
de mauvaises suites ; ne vous la permettez 23 jamais. Les 
plaisirs innocents sont un delassement utile ; ne nous les 
refusons 24 pas. Lorsqu'un homme de bien vous demande 26 
un service, ne le lui refusez 26 jamais, si vous pouvez 27 le lui 
rendre. 

1 produced. 2 endeavour. 3 lovest thou. 4 speak. 6 of them. 
• promise. 7 tell me. 8 keepest company with. 9 will tell. 10 plants. 
11 has power. la have power. I3 destroys. u loses. 16 expressed. 
16 it ia better. " seeks. 18 find. l9 looks upon. *° does. 21 forgives. 
22 which betrays them. M allow, suffer. u deny. * asks. 26 refuse 
97 can. 
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24. 

1/ avarice entraine 1 apres elle une infinite* de maux. Le 
vrai moyen d'etre tromp6, 2 dit La Rochefoucauld, c'est de 
se croire plus fin que les autres. Le merae ecrivain dit : 
Nous oub lions 3 facile ment 4 nos fautes, lor squ' elle s ne sont 
sues que de nous. 6 Quiconque est severe pour soi meme, 
est ordinairement indulgent pour les autres. Quand on n'est 
content ni des autres ni de soi- meme, on est bien a plaindre. 
Les grands talents deviennent 6 aisement 7 de grands deTauts, 
lorsqu'ils sont livreV a eux-m£mes. Nous cherchons 9 notre 
bonheur, dit La Bruyere, hors de nous-m&mes et dans 
1' opinion des hommes que nous connaissons 10 flatteurs, peu 
sinceres et sans equite. 

25. 

Le repos n'est un bien que pour celui qui travaille. 11 
Nous pardonnons 12 plus facilement a ceux qui nous en- 
nuient 13 qu'a ceux que nous ennuyons. 14 Quand le vil in- 
tent s'empare 15 de notre cceur, il n'y a rien a quoi il ne Ten- 
traine. 16 Le plus riche des hommes, c'est l'econome ; le plus 
pauvre, c'est l'avare. Nous desirerions' 17 peu de choses avec 
ardeur, si nous commissions 13 parfaitement 19 ce que nousde- 
sirons. 20 L* agriculture et le commerce sont e'galement utiles 
dans un £tat; celle-la nourrit 21 les habitants, celui- ci les en- 
richit. 22 Celui-la est riche, qui recoit 23 plus qu'il ne de- 
pense ; 2i celui-la est pauvre, dont la depense exc&le 25 la 
recette, 

26. 

Les vices forment 26 une chalne dont le premier anneau est 
l'egoisme. Le temps, dit Franklin, est l'&offe dont notre 
vie est faite. 27 Le premier pas que Ton fait 28 dans le monde, 

1 drags. 2 mistaken. 3 forget. * easily. 5 ourselves. 6 become. 
7 easily. 8 left. * seek. 10 know. u works. 12 forgive. 13 annoy. 
14 annoy. 15 takes possession of. 16 entice. 17 should desire. 1S knew. 
19 really. ** wished for. 2I feeds. w enriches. *• receives. M spends. 
25 exceeds. & form. a7 made. M makes. 
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est celui dont depend 1 le reste de nos jours. Un homme a 
qui personne ne plait 2 est bien plux malheureux que celui 
qui ne plait a personne. Le lieu ou Ton a recu le jour, 3 a 
toujours des charmes pour nous, et Ton ne s'en eloigne 4 qu'a 
regret. Archimede avait invent^ 5 un miroir avec lequel fl 
pouvait 6 embraser un vaisseau a plusieurs lieues de distance. 
Le bouclier dont la tortue est couverte, 7 la met en surety 8 
contre les attaques des ennemis auxquels la lenteur de sa 
marche 1' expose. 9 La ville de Mexline est en grande v£n6- 
ration chez les Turcs, parce que Mahomet y &ablit 10 le siege 
de son empire et y mourut. 11 

27. 

La Fontaine dit de l'amitie' : Rien n'est plus commun que 
ce nom, rien n'est plus rare que la chose. Enfin je vois 12 
Rome, s*6crie 13 Dupaty dans ses lettres sur l'ltalie, je vois 
ce theatre ou la nature humaine a deploy 6 u toutes les vertus 
et tous les vices, a enfant^ 16 les heros les plus sublimes et les 
monstresles plus exeerables. Cet air que je respire 16 a pre- 
sent, c'est cet air que Ciceron a frapp6 17 de tant de mots 
eloquents, les Cesars de tant de mots puissants et terribles. 
Sur cette terre a done coul£ 18 tant de sang, dans ces murs 
ont done coul6 tant de larmes ! 

28. 

Tout le monde, dit La Rochefoucauld, se plaint 19 de sa 
memoire, et personne ne se plaint de son esprit. Frederic 
II. doit 20 le nom de Grand non seulement a ses victoires, 
mais anssi a ses lumi&res. La vraie modestie est un arbre 
touffu qui cache 21 sous ses feuilles les fruits qu'il porte. 22 Une 
ancienne loi defendait 23 aux Russes, sous peine de mort, de 
sortir de leur pays sans la permission de leur patriarche. 
La musique des anciens Grecs etait trds differente de la 

1 depehds. 2 pleases. s the place of birth. 4 leaves. 8 in- 
Tented. 6 could. 7 covered. 8 secures. 9 exposes. 10 established 
there. " died. 12 see. 13 exclaimed. 14 has displayed. 1S brought 
forth. w breathe. 17 struck. 18 flowed. 19 complains. * owes. 
21 hides. » bears, ^forbade. 
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ndtre. On est maitre de la vie d'autrui, dit Fenelon, quand 
on compte pour rien la sienne. En plaignant 1 les autres, 
dit Letourneur, nous nous consolons 2 nous-m&nes ; en par- 
tageant 3 leurs malheurs, nous sentons 4 moins les notres. Le 
bcEuf semble 5 avoir 6t6 fait pour la charrue. La masse de 
son corps, la lenteur de ses mouvements, le peu 6 de hauteur 
de ses jambes, tout, jusqu'a 7 sa tranquillity et sa patience 
dans le travail, semble concourir a la rendre propre k la cul- 
ture des champs. 

29. 

Devant le tribunal de l'histoire, dit Segur, les conquerants 
descendent 8 de leurs chars de triomphe, les tyrans n'effraient 
plus 9 par leurs satellites, les princes nous apparaissent 10 de- 
pouill^s de la fausse grandeur que leur pretait 11 la flatterie. 
L'avare n'amasse que 12 pour amasser; ce n'est pas pour 
fournir 13 a ses besoins, il se les refuse ; u son argent lui est 
plus pr&sieux que sa sante, que sa vie ; toutes ses actions, 
toutes ses vues, toutes ses affections ne se rapportent* 5 qu'a 
cet indigne objet. Toutes nos langues modernes, dit Vol- 
taire, sont seches, pauvres et sans harmonie, en comparaison 
de celles qu'ont parlies 16 nos premiers maitres, les Grecs et 
les Romains. 

30. 

Employons" chaque jour de notre vie comme s'il devait 
toe 18 le dernier. Aucun chemin de fleurs ne conduit 19 a la 
gloire. Par le sort de la naissance Tun est roi, l'autre est 
berger. Toute confiance est dangereuse, si elle n'est entiere. 
L'ami de tous ne Test de personne. On est heureux, des 
qu'on est content. Tel, dit J. J. Rousseau, est riche avec un 
arpent de terre, tel est pauvre au milieu de ses monceaux 
d'or. II est plus aise d'etre sage pour les autres que de 
r&re pour soi-m&me. 

1 when we pity. 2 comfort. * when we share. 4 feel. 6 seems. 
6 the shortness. 7 even. 8 alighted. 9 no longer frightened. 10 ap- 
peared. " lent. 12 only lay8 up. 13 to supply. M denies. 15 refer. 
16 were spoken. l7 let us employ. 18 as if it were to be. l9 lead. 
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31. 



Le commerce fat egalement protege^ par Sully et Col- 
bert ; mais Tun voulait 2 le tirer presque tout entier du pro- 
duit des terres, 1' autre des manufactures. L' esprit se forme 3 
beaucoup par l'entretien : souvent on oublie 4 ce qu'on lit, 5 
et on ne le sait 6 que quand on l'a dit. On espere 7 de 
vieillir, et Ton craint 8 la vieillesse, c'est-a-dire 9 on aime 10 
la vie et Ton voudrait 11 fuir la mort. L'esperance, toute 
trompeuse qu'elle est, sert au moins 12 a nous mener a la fin 
de la vie par un chemin agreable. Quelque mauvais que 
soit un livre, on y trouve toujours quelque chose qui merite 13 
d'etre hi. 14 La plupart des sciences sont nees 15 des besoins 
de Thomme. II est difficile de connaitre les hommes ; la 
plupart, comme les plantes, ont des vertus cache'es que le 
hasard fait d^couvrir. 16 C'est une regie inviolable des pre- 
miers Romains que quiconque avait abandonnd 17 son poste, 
ou laisse 18 ses armes dans le combat, £tait puni 19 de mort. 



VERBS. 

32. 

Pour avoir une sant£ durable, il faut etre sobre et labo- 
rieux. La nature ne demande que le n£cessaire, la passion 
exige le superflu. Les traductions augmentent quelquefois 
les fautes d'un ouvrage et en gatent souvent les beaut6s. 
L'6tude est avantageuse a 1' esprit, die le forme j l'adversite* 
est utile a Tame, elle l'eprouve ; PexpeYience est ne'cessaire 
aux hommes, elle les instruit. Tout sur la terre s'accroit, 20 
se perfectionne, vieillit, tombe et se renouvelle sous d'autres 
formes. Nous ne pouvons pas 21 aimer cieux que nous n'es- 
timons pas. Nous amoncelons des triors, comme si nous 

1 protected. 2 wished. 8 is formed. 4 forgets. 6 reads. • knows. 
7 hopes. 8 fears. 9 that is to say. ia loves. n would like. 
18 serves at least. 13 deserves. u to be read. 1S have originated. 
16 discovers. 17 abandoned. 18 left. 19 was punished. *° increases. 
21 we cannot. 
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devions toujours vivre. La fortune des joaeurs change pres- 
que avec la m^me promptitude que les d£s qu'ils jettent. 
Ceux qui emploient mal le temps, sont les premiers a se 
plaindre de sa brievete. 

33. 

Les hommes passent comme les fleurs qui s'e'panouissent 
le matin et qui le soir sont deja fie tries. 1 Tandis que tout 
change dans la nature, la nature elle-meme reste immuable. 
Le monde recompense plus souvent Tapparence du merite, 
que le mdrite m&me. CiceYon a dit 2 que les sciences nour- 
rissent la jeunesse et rejouissent la vieillesse, qu'elles ornent 
la prospente et consolent dans l'adversite. On peut 3 tout 
enlever aux hommes, dit S£gur, tant qu'on leur laisse l'es- 
p&ance. Le bien qu'on fait 4 n'est jamais perdu ; si les 
hommes l'oublient, Dieu s'en souvient 5 et le recompense. 
Z£non disait: 6 Nous n'avons qu'une bouche, mais deux 
oreilles, et par la, la nature nous apprend qu'il faut peu 
parler, mais beaucoup e'couter. 

34. 

Chilon avait coutume 7 de dire qu'il y avait 8 trois choses 
bien difficiles : garder le secret, savoir employer le temps, et 
souffrir les injures sans murmurer. Les lois de Lycurgue 
ordonnaient & la jeunesse de s'exercer a la chasse et a la 
course, de supporter la faim et la soif, et de ne redouter ni 
le froid ni le chaud. Platon ordonnait aux vieillards d'assis- 
ter aux jeux et aux divertissements des jeunes gens,, pour 
8* e gayer et admirer dans les autres les talents qu'ils n'avaient 
plus. Les anciens paraient les morts de couronnes de fleurs, 9 
pour marquer qu'ils avaient enfin surmonte* les miseres de la 
vie. J'aime mieux, disait Scipion, conserver un seul citoyen 
que de tuer mille ennemis. Le Sphinx, monstre fameux 
dans la fable, donnait des Inigmes a r^soudre, et devorait 
ceux qui ne les devinaient pas. 

1 faded. 2 said. 3 may. * man does. * remembers. 6 said. 7 was 
accustomed. * there were. 9 wreaths of flowers. 
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35. 

Bion disait a un avare qu'il ne poss&lait pas son bien, 
mais que son bien le poss£dait. Anacharsis disait que la 
vigne portait trois sortes de fruits : Fivresse, la volupte\ le 
repentir. Les anciens eVigeaient en diviniteV les hommes 
qui avaient rendu des services eclatants a leur patrie. Les 
Phe*niciens s'enrichissaient par leur commerce aux depens de 
tous les autres peuples. Tout ce que Socrate disait, tout ce 
qu'il faisait, 2 tendait a 3 former les bonnes moeurs et a donner 
une haute idie de la puissance et de la la bonte de Dieu. 
Une e'pee nue, qui ne tenait 4 qu'a un crin de cheval, pendait 
sur la t&te de Damocles pendant le festin magnifique que lui 
donna Denys le tyran. 

36. 

Cyrus, roi de Perse, delivra les Israelites de la servitude 
des Babyloniens. Tarquin, roi de Rome, batit a Jupiter un 
temple superbe qui fut appele* 6 le capitole. Philippe le Bel 
chassa tous les juifs de son royaume, s'empara de leur argent 
et leur defendit d'y revenir sous peine de la vie. Olivier 
Cromwell qui conduisit 6 son roi sur T^chafaud et qui r6gna 
a sa place sous le titre de protecteur, n'eut pas dans sa vie 
priv£e un seul instant de repos, Les anciens diviniserent 
l'espeYance ; elle etait surtout reveree des Romains qui lui 
eleverent plusieurs temples. Apres que 1' empire romain eut 
6te* d£truit 7 par les barbares, plusieurs langues se formerent 
des de'bris du latin, comme plusieurs royaumes s'^levereut 
sur les ruines de Rome. 

37, 

Th6tis plongea son fils Achille dans l'eau du Styx, pour le 
rendre invulnerable. Apres que Charles-Quint eut abdique 
la couronne, il se retira dans un couvent. Gustave Vasa, 
jeune homme descendu des anciens rois du pays, sortit du 
fond des for&ts de la Dal£carlie oil il £tait cache' et vint 8 de*- 
livrerla Su^de. Charles IX. ne vecut 9 pas longtemps apres 
la Saint- Barthelemi. Son frere, Henri III., quitta le tr6ne 

1 as deities. 2 did. 3 tended to. 4 was held. 5 was called. 6 cau* 
ducted. 7 destroyed. 8 came. 9 did not Ires, 
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de la Pologne pour venir replonger 1 la France dans des mal- 
heurs, dont elle ne fut tir^e que par Henri IV. Darius, dans 
sa d£route, r£duit 2 a la necessity de boire de l'eau fangeuse, 
assura ceux qui £taient autour de lui, qu'il n'avait jamais bu 3 
avec taut de plaisir. 

38. 

Aussit6t que le Kan de Tartarie a dine, un heYaut crie 
que tous les autres princes de la terre peuvent 4 diner aussi, 
si bon leur semble. 5 La langue romane que Ton a parle*e 
autrefois en France dtait un melange des langues celtique 
et latine. Les hommes se sont toujours regards comme les 
maitres de la nature entiere, et la nature en effet les a dou£s 
de tout ce qui peut 6 leur assurer a jamais cet empire. Les 
Araazones se sont rendues celebres par leur courage dans la 
guerre. La gloire des hommes, dit La Rochefoucauld, doit 
toujours se mesurer sur les moyens dont ils se sont servis 
pour Tacquerir. Les sciences et les arts, dit Voltaire, ont 
souvent 6claire et console la terre, pendant que les guerres 
la d£solaient. Nous avons arrach£ plus de secrets a la na- 
ture dans l'espace de cent ans, que le genre humain n'en 
avait d£couvert 7 depuis une longue suite de siecles. 

39. 

Emploie bien le temps. Aime la vdrit6, mais pardonne a 
Perreur. Sois indulgent envers les autres et severe envers 
toi-m&me. Ayez pitie des pauvres, consolez les malheureux. 
Ne remettez 8 pas a demain ce que vous devez faire au- 
jourd'hui. feclairez votre esprit, 6coutez votre raison, livrez- 
vous a votre conscience. Donnez de bons conseils a celui 
qui en a besoin. Parlez peu et pensez juste, 9 si vous voulez 10 
qu'on vous croie 11 raisonnable. Fuyons 12 les mauvaises com- 
pagnies et recherchons les bonnes. Soyons amis de Socrate 
et de Platon, disait Aristote, mais encore plus de la verite. 
Louons toujours les belles actions, fermons quelquefois les 
yeux sur celles qui ne le sont pas. 

1 to involve again. 2 reduced. 3 drank. 4 may. * if they please. 
• can. 7 discovered. 8 put off. 9 rightly. I0 wish. n to be thought. 
12 let us shun. 
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40. 

Le temps, semblable au vol de Poiseau, s'ecoule sans que 
nous nous en apercevions. L'empereur Antonin est un des 
meilleurs princes qui aient regne\ Le chien, dit Cuvier, est 
la conqu£te la plus utile que l'homme ait faite. De toutes 
les 1 creatures rhomme est la seule qui ait la faculte* de rire. 
Citez-moi 2 un maitre dont les lecons soient aussi profitables 
que celles de 1' experience. II est impossible qu'il y ait de 
vraie amide* entre des personnes qui ne sont pas vertueuses. 
Quelques tr&ors que vous accumuliez, si la vertu vous man- 
que, vous serez toujours pauvres. Le plus digne bom mage 
qu'on puisse 3 rendre k l'&re supreme, est d'etre vertueux : 
un cueur pur est le plus beau de tous les temples. 

41. 

Aristide avait 6t6 juste, avant que Socrate eut dit ce que 
c'est que la justice. 4 Solon en mourant 6 ordonna qu'on 
portat son corps a Salamine, qu'onle brulat et qu'on en jetat 
les cendres par toute la campagne. Caligula souhaitait que 
le peuple romain n'eut qu'une te*te, afin de pouvoir la couper 
d'un seul coup. Si vous lisez 6 l'bistoire et que vous cher- 
cbiez un prince egalement favorise" et persecute* de la fortune, 
vous le trouverez dans la personne de l'empereur Henri IV. 
Epaminondas blesse a mort 7 ne voulut pas 6 qu'on retirat la 
fl&che de sa plaie avant qu'il n'eut recu la nouvelle de la vic- 
toire. Ag&ilas, roi de Sparte, ne souffrit jamais qu'on lui 
elevat des statues et des tropbees. " Mes actions," disait-il, 
44 seront mes monuments, si elles le meYitent." 

42. 

L'hirondelle, dit Buffon, mange en volant 9 boit 10 en vo- 
lant, se baigne en volant, et quelquefois donne a manger k 
ses petits en volant. L'bomme, dit Segur, est toujours 
pauvre en pensant a ce qui est au dessus de lui, et ricbe en 
se comparant a ce qui est au dessous. La Bruyere en 
peignant 11 les hommes tels qu'ils 6taient, leur montra ce 

1 of all. 2 name me. 3 can. 4 justice. 6 when dying. 6 read. 
7 to death. 8 would not allow. • whilst flying. 10 drinks. ll when 
painting. 
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qu'ils devaiant e*tre. Moli£re mourut 1 en 1673, en repre- 
sentant le malade imaginaire. Platon d^finissant Thomme 
un animal a deux pieds sans plumes, Diog^ne pluma un coq 
et le pr&enta a ce philosophe, disant : 2 Voila l'homme de 
Platon. Apelle, fameux peintre, exposait ses tableaux a la 
vue du peuple, et se cachait derrtere, afin qu'entendant la 
censure du public, il put 3 mieux connaitre ses deTauts et les 
corriger. 

43. 

Un conqueVant est souvent plus admire* qu'un bon roi. 
Les souverains qui ont r£gn£ depuis Trajan jusqu'au dernier 
des Antonins sont comptes parmi les meilleurs dont le inonde 
ait conserve la m^moire. L'empereur Titus 6tait nomme' 
P amour et les delices du genre humain. Le colosse de 
Rhodes fut renverse* par un tremblement de terre. Gus- 
taphe-Adolphe fut tu£ a Lutzen a 1'age de trente-sept ans. 
Les Romains apres avoir eu sept rois, furent gouverne*s par 
des consuls. La ville de Troie a 6t6 d&ruite environ douze 
cents ans avant J^sus- Christ. Les debasements ne sont 
jamais si agreables, que quand ils ont &e* m£rit£s par le tra- 
vail. Un roi qui s'occupe s£rieusement du bonheur de son 
peuple, sera toujours aime\ La terre, sans §tre cultivee, pro- 
duit des plantes de toute espece. Peut-on 4 contempler le 
ciel, sans etre convaincu que Funivers est gouverne' par une 
supreme et divine intelligence ? 



PARTICLES. 
44. 

Sois simple dans tes habits, sois frugal dans tes repas. 
Une bonne action ne reste pas sans recompense. Le mal- 
heur n'entre que par la porte qu'on lui a ouverte. 5 La fin 
de la vie, a dit 6 La Fontaine, est pour l'homme juste le soir 
d'un beau jour. Ni la main du temps ni celle des homines 

1 died. 2 saying. 3 was able. ' can man. * has opened. 5 said. 
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n'ont rien pu 1 jusqu'ici contre les pyramides d'Egypte. 
C'est lorsque 2 l'homme est malheureux sur la terre qu'il 
tourne ses regards vers le ciel. La chanson est une fleur qui 
se plait 3 sous le ciel de la France, et c'est un des ornements 
de la guirlande po£tique des Francais. 

45. 

Les hommes flottent continuellement entre Tesp^rance et 
la crainte. L'homme qui cherche son bonheur dans l'6tude, 
l'y trouvera certainement, Un jeune homme, dit F^nelon, qui 
aime a se parer 4 vainement comme une femme, est indigne 
de la sagesse et de la gloire. La terre n'est jamais ingrate ; 
elle nourrit toujours de ses fruits ceux qui la cultivent soig- 
neusement. Le caractere d'une langue, surtout s'il est fixe* 
par des ecrivains c&ebres, ne change pas aussi facilement 
que les moeurs d'un peuple. Rien ne se donne 5 plus lib6- 
ralement que les conseils. 

46. 

Parler beaucoup et mal, c'est le de*faut du fat ; parler peu 
et bien, c'est le caractere du sage. Ceux qui gcrivent 6 
comme ils parlent, dit Buffon, quoiqu'ils parlent tres bien, 
ecrivent mal. II vaut 7 mieux exciter l'envie que la pitie\ II 
vaut mieux se taire que de parler mal a propos. Si on vou- 
lait 8 dgfinir les mots que Ton comprend le moins, il fau- 
drait 9 peut-6tre d£finir ceux dont on se sert 10 le plus. Nos 
ennemis approchent plus de la v^rite* dans les jugements 
qu'ils portent 11 de nous, que nous-m&nes. L'^migration des 
reform es sous Louis XIV. nuisit 12 beaucoup a la prosperity 
de la France. 



MISCELLANEOUS SENTENCES. 

' 47. 
La plante est un corps qui se nourrit, croit, 13 se deVeloppe ' 

1 could do nothing. 2 when, 'thrives. * adorn himself. 5 given. 
*,write. 7 it is better. 8 man would. 9 he must. l0 uses. u bear. 
12 hurt. 1S grows. 
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et se reproduit. On y distingue quatre parties : la racine, 
la tige, la feuille et la fructification. L'air est nlcessaire a 
la vie des plantes ; lorsqu'elles ne sont pas exposees a l'air 
libre, elles se panachent. La lumiere ne Jeur est pas moins 
n£cessaire ; elevens dans des caves, elles s'inclinent to uj ours 
vers le lieu d'ou vient 2 la lumiere. La difference de sol et 
de cliraat apporte 3 beaucoup de variation dans la grandeur 
des arbres de meme esp£ce. Les chines sont grands au 
pied des montagnes et petits sure la cime. 

48. 

Le cardinal de Fleury fut nomme pr£cepteur de Louis 
XV. par le testament de Louis XIV. Le cardinal de Riche- 
lieu et le cardinal de Mazarin furent ministres de France, 
Fun sous Louis XIII., F autre sous Louis XIV. ; Pun gou- 
verna par la force, 1* autre par l'adresse. Les grandes 
quality de Henri IV. ne purent 4 pas le garantir du fer des 
assassins. Louis IX. parut 5 plus grand dans les fers que 
sur le tr6ne. C'est le plus fier chretien que nous ayons vu, 6 
disaient les musulmans. Francois I. etait l'ennenii implaca- 
ble de l'empereur Charles V. Philipp II. m£rita par ses ex- 
ploits les suraoms de Conqu&rant et d'Auguste. 

L'egoiste n'est jamais reconnaissant j il ^crit a Fen ere 7 
le mal qu'on lui cause, et au crayon le bien qu'on lui fait. 8 
Chaque vertu est un milieu entre 5 deux vices : le pi£te* entre 
la superstition et l'incr^dulite* ; le courage entre la peur et la 
t€me'rit£; la liberte* entre la servitude et la licence. La 
vieillesse de l'homme qui a mal vecu 10 est P6tat le plus de- 
plorable j le present le tourmente, le passe' l'importune, 
l'avenir l'effraie. La gloire des grands capitaines ne doit sa 
dur£e qu'a la gloire des grands £crivains. II y a bien peu 
de gens pour qui la ve*rite* ne soit pas une sorte d'injure. 

1 become streaked with various colours. s from whence comes. 
3 causes. * were not able. * appeared. 6 seen. 7 with ink. 8 does. 
9 between. 10 lived. 
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50. 



La Russie a £t£ gouverne'e par cinq femmes de suite : 
Catherine, veuve de Pierre le Grand ; Anne, niece de ce 
monarque ; la duchesse de Brunswick, r^gente sous le court 
empire de son malheureux fils Iwan ; Elisabeth, fille du czar 
Pierre le Grand, et enfin Catherine II., la veritable tegisla- 
trice de ce vaste empire. Jeanne d'Arc, connue 1 sous le 
nom de Pucelle d'OrUans, 6tait nee 2 de parents pauvres, a 
Domr^my, pres de Vaucouleurs. A dix-huit ans, elle se 
crut 3 destinee, par la volonte* divine, a delivrer la ville d' Or- 
leans assiegee par les Anglais, et a faire sacrer le roi a 
Rheims. Le Nil, ce fleuve si renomme* chez les anciens, 
portait* partout la f€condite, unissait les villes entre elles, et 
la Mer M£diterran6e avec la Mer Rouge, entretenait 5 le 
commerce au dedans et au dehors du royaume, et le forti- 
fiait 6 contre l'ennemi. Auguste dit a Cinna qui avait con- 
spire 7 contre lui : Je t'avais donne 8 la vie, quoique tu fusses 
mon ennemi ; je te la donne encore, 9 quoique tu sois mon 
assassin. 



ANECDOTES, 
l. 



Un stranger qui £tait a Lac6d&none admirait le respect 
des jeunes gens pour les vieillards. Ce n'est 10 qu'a Sparte, 
dit-U, 11 qu'il est agreable de vieillir. 

2. 

- Louis XIV., qui avait montre* beaucoup d'intrepidite* au 
si^ge de Mons et de Namur, dit au dauphin : Mon fils, la 
place du roi est la ou est le danger. 

1 known. 2 was born. 3 believed herself. 4 spread. 6 preserved, 
• fortified. 7 conspired. 8 given. 9 again. 10 is only. u said \^. 
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3. 

Thgophraste, voyant 1 quelqu'un qui ne disait 2 rien : Si tu 
es un habile homme, dit-il, tu as tort $ si non, tu es un ha- 
bile homme. 

1 

4. 

Mes enfants, disait un vieux grenadier au lit de la mort, 
je n'ai a vous leguer qu'un nom sans tache et cette vieille 
giberne que jamais l'ennemi ne vit. 3 

5. 

Les ennemis ne peuvent 4 rien contre moi, disait Chamfort, 
car ils ne peuvent m'6ter la faculte* de bien penser, ni celle 
de bien faire. 

6. 

Quelqu'un disant 5 un jour a Men&leme que c'&ait un 
grand bonheur d'avoir ce qu'on d&irait, il r^pondit : C'en 
est un bien plus grand 6 de ne d£sirer que ce qu'on a. 

7. 

Le general Ziethen, courbe* sous le poids de l'&ge s* en- 
dor mit 7 un jour a la table de Fr^de'ric II. Laissez-le dor- 
mir, dit le roi, il a veille* assez longtemps pour nous. 

8. 

Un savant, interrog^ 8 comment il avait fait 9 pour acquerir 
tant de connaissances, repondit : Je n'ai pas eu honte de 
demander ce que j'ignorais, k ceux qui pouvaient 10 m'en in- 
struire. 

9. 

Epaminondas repondit un jour a quelqu'un qui voulait 11 
le s^duire par des largesses : Si ce que votre roi demande 
est juste, je le ferai 12 pour rien ; si c'est une injustice, il n'a 
pas assez de trlsors pour me s£duire. 

1 seeing. 2 who was not speaking. 3 saw. * can do nothing. 
5 was saying. 6 it is a greater one. 7 fell asleep. 8 was asked. 
9 done. 10 who could. ll wished. 12 I will do it. 
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10. 



Quelqu'un demandant a Diogene, a quelle heure il devait 
diner : Si tu es riche, quand tu veux, 1 si tu es pauvre, quand 
tu peux, 2 lui repondit le philosophe. 

11. 

Lorsqu'on rapporta a Platon que quelqu'un ayait mal 
parle" de lui, il rlpondit : Qu'importe ! 3 je tacherai de vivre 
de maniere que personne n'y 4 ajoutera foi. 

12. 

On disait un jour a Socrate que quelqu'un avait fort mal 
parle* de lui. Qu'est-ce que cela me fait !* dit-il; laissez-le 
dire : je consens 6 m&me qu'il me batte, quand je n'y 7 suis 
pas. 

13. 

La femme de Socrate disait a son mari condamne' a mort : 
Quoi ! vous 6tes innocent, et il faut que vous mouriez ? 8 
Aimeriez-vous done mieux, lui repondit Socrate, que je mou- 
russe 9 coupable ? 

14. 

Le philosophe Xenocrate ne disait mot 10 dans une soci&e 
oh la m£disance allait son train. 11 Quelqu'un lui demanda, 
pourquoi il ne prenait pas part 13 a Fentretien. C'est, 13 r€- 
pondit-il, que je me suis souvent repenti 14 d* avoir parte, et 
jamais d' avoir garde* le silence. 

15. 

On engageait Philippe le Bel, roi de France, a punir 
l'ev&que de Pamiers, qui avait £t6 un des principaux auteurs 16 
dee demetes de ce prince avec le pape. Je sais, 16 r^p on dit-il, 

1 wilt. 2 canst. 3 what does it signify. 4 that nobody shall be- 
lieve it. 5 what is that to me. 6 consent. 7 lam not there. 8 and 
you must die. 9 should die. 10 did not say a word. ll was going on. 
13 did not take part. 13 it is. ' 14 often repented. 15 principal authors. 
10 I know. 
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que je le peux, 1 mais il est beau de le pouvoir et de ne pas 
le faire. 

16. 

On exhortait Henri IV. a se montrer sever a Pegard de 
quelques villes, qui n'avaientpasvoulu 2 serendre ace prince. 
La. satisfaction, repondit-il, que Ton tire de la vengeance 
ne dure qu'un moment, cefie que donne la eminence est 
e^ernelle. 

17. 

Marc-Antoine, triumvir et general romain, voulant 8 doubler 
les impdts de l'Asie, cette province lui envoya des deputes 
qui lui dirent : 4 Seigneur, si tu doubles les impots, double 
aussi les r6coltes. 

18. 

Alphonse V., roi d'Arragon, disait a ses courtisans : (Test 
quelque chose 5 d'heVo'ique de se mettre a la t&te 6 d'une 
armee et de la conduire contre Pennemi ; mais conduire par 
son exemple tout un peuple dans le chemin de la vertu, e'est 
quelque chose de plus grand et de plus noble. 

19. 

Ce prince se promenait souvent dans les rues a pied et 
sans aucune suite. 7 Ses courtisans lui reprlsentarit que la 
surety exigeait qu'il fut suivi de gens arm£s : C'est aux 
tyrans, 8 r^pondit-il, a marcher environn£s de satellites ; mes 
gardes sont ma propre conscience et 1' amour de mes sujets. 

20. 

A la bataille de Rosbach, Frederic le Grand vit un grena- 
dier francais qui se d£fendait en d£sesp£r£ 9 contre trois hus- 
sards prussiens, et qui malgre* le peu d'espoir qu'il avait de 
se voir sectouru, 10 refusaitde se rendre. Le roi, s'approchant 
des combattants, crie au Francais : Brave grenadier, es-tu 

1 that I can. 2 would not. 3 wishing* 4 said. 5 it is an heroic 
thing. 6 at the head. 7 without attendance. 8 it is for tyrants. 
* desperation. w helped. • 
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invincible ? Je le serais, Sire, repondit le Frances, si vous 
me commandiez. 

21. 

Un jour ce roi vit 1 de sa fenfire one quantity de monde 
qui lisait 2 une affiche. Va voir 3 ce que c'est, dit-il a un de 
ses pages. Celui-ci revient 4 lui dire que c'&ait un £crit fca- 
tirique contre sa personne. II est trop haut, dit-il, va le 
mettre 5 plus bas, afin qu'on puisse mieux le lire. 6 

22. 

Urbain IV„ fils d'un savetier de Troyes en Champagne, 
s'eleva par son merite jusqu'au souverain pontificat. Le roi 
d'Espagne lui rappelant un jour la bassesse de sa naissance, 
il repondit: Ce n'est point une vertu de sortir d'un sang 
noble ; mais s' elever, comme je l'ai fait, 7 c'est la haute vertu 
et la veritable noblesse. 

23. 

Louis XIV., roi de France, dit au pere Massillon, qui avait 
pr&che* son premier Avent 8 a la cour : " Mon pe>e, j'ai en- 
tendu plusieurs grands orateurs dans ma chaire, et j'ai 6te 
fort content d'eux : pour vous, 9 toutes les fois que je vous 
ai entendu, j'ai £te tres m6content de moi-mgme." 

24. 

Henri IV. demanda un jour au jeune due de Montmo- 
rency quelle £tait la plus grande qualite d'un roi. Le due 
repondit sans h£siter, que e'etait la cl£mence. Pourquoi la 
clemence, ajouta le roi, plutot que la courage, la libeValite et 
tant d'autres vertus qu'un souverain doit posfe^der ? C'est, 
repondit le due, qu'il n'appartient qu'aux rois 10 de pardon- 
ner ou de punir le crime en ce monde. 

25. 
Un homme de la cour demandait a Louis XII. la confis- 

1 saw. 3 were reading. s go and see. * returned. 8 go and put 
it. 6 read. 7 as I have done. 8 advent. • and you. 10 kin,<s^ 
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cation des biens d'un riche bourgeois d' Orleans, qui s'£tait 
declar£ ouvertement contre ce prince avant son av£nement 
au trone. Je n'etais pas son roi, r^pondit-il, lorsqu'il m'a 
offense. En le devenant, 1 je suis devenu 2 son pere ; je dois 
lui pardonner et le defendre. 

26. 

Les deux plus celebres financiers sous le regne de Louis 
XIV., Bourvalais et Thevenin, ayant ensemble une discus- 
sion sur un point de finance, dans la chaleur de la dispute 
Thevenin dit a Bourvalais : Souvenez-vous 3 que vous avez 
et^ mon laquais. J' en conviens, 4 r£pondit Bourvalais, mais 
si vous aviez 6t£ le mien, vous le seriez encore. 

'27. 

Le grand Conde* voulant aller faire sa cour au roi apres la 
bataille de Senef qu'il avait gagne'e contre le prince d'Orange, 
apercut le monarque au haut de l'escalier. 5 Comme il avait 
de la peine a monter a cause de sa goutte : Sire, dit-il, je 
demande pardon a votre Majesty, si je la fais attendre. 6 
Mon cher cousin, lui r£pondit le roi, on ne saurait 7 marcher 
bien vite, lorsqu'on est charge* de lauriers comme vous 
l'&es. 8 

28. 

Dans le temps que Turenne commandait en Allemagne, 
une ville neutre croyant 9 que I'armle allait passer par son 
territoire, fit 10 offrir cent mille €cus a ce gfcniral, pour l'en- 
gager a prendre une autre route. Je ne puis 11 en conscience 
accepter cette somme, r£pondit Turenne, n'ayant pas eu in- 
tention de passer par-la. 

29. 

Joseph II. alia voir 12 a Milan le premier chanteur de 
P opera, qui la veille avait joue* le role Pempereur applaudis- 

1 in becoming so. 2 I have become. 3 remember. 4 I agree 
to it. 6 at the top of the staircase. 6 kept you waiting. 7 one cannot. 
8 as you are. 9 believing. 10 made. u I cannot. 12 was going 
to see. 
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sements redoubles de toute la salle. U £tait encore en neg- 
lige, et F apparition du monarque le mit 1 dans un grand 
embarras. Mais bientot il fut rassure, lorsque Joseph led 
dit : N'importe, 2 entre nous autres empereurs 3 il n'y a pas 
de ceremonial. 

30. 

Des seigneurs de la cour pre*tendant 4 qu'on ne pouvait 5 
jouir d£cemment 6 des promenades du chateau, parce qu'elles 
etaient sans cesse remplies de petite noblesse et de peuple, 
s'en plaignirent 7 a 1'empereur et le supplierent d'ordonner 
que Tentr^e de ses jardins ne fut permise 8 qu'aux gens de 
qualite. 9 Votre requfete m'e tonne repondit le monarque ; 
si je ne voulais vois que mes egaux, 10 il faudrait que je 
m'enfermasse 11 dans le caveau ou r£posent les cendres de 
mes anc&tres. 

81. 

Alphonse le Grand, roi d'Arragon, donna un exemple tr& 
admirable de la sensibility compatissante 12 qu' excite la vue 
des malheureux. .Une galere charge'e de soldats et de mate- 
lots allait pe>ir. 13 II commanda de les sepourir ; mafs yoyant 
que le danger emp&chait qu'on ex^cutat ses ordres, il entra 
lui-m&me 14 dans une chaloupe, pour voler a leur secours. 
On lui repre*sentait la peril auquel il s'exposait. J'aime 
mieux, dit le prince, partager le sort de ces infortune's, que 
de me borner a en £tre spectateur. 16 

32. 

Gustave III., roi de Suede, signala les commencements de 
son regne par plusieurs beaux traits, entre lesquels on peut 
placer celui-ci. Quelqu'un ayant demande a lui parler, dit 
qu'il venait 16 l'avertir qu'un homme en place formait des 
projets contre sa personne. Le roi n'ignorant pas que le 
denonciateur 6tait ennemi de celui qu'il accusait, le renvoya 

1 put him. 2 it does not signify. 3 between us emperors. * pre- 
tended. 5 could. 6 decently. 7 they complained of it. 8 permitted. 
9 quality. 10 equals. n should shut myself up. 12 compassionate. 
13 was in danger. u himself. 1S spectator. 16 came. 
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en lui disant i 1 Allez voas reconcilier avec votre ennemi, et 
je pourrai 2 ensuite vous £couter et vous croire. 

33. 

Louis XIV., qui avait toutes les qualites d'un grand roi, 
ne s'etait pas seulement interdit 3 la m£disance, toujours fu- 
neste dans la bouche d'un prince, mais il la d£sarmait lors- 
qu'elle osait paraitre devant lui. Un petit-maitre voulant 
un jour jeter du ridicule sur rincapacite* d'un jeune homme, 
dit a ce prince, qu'on ferait 4 un gros livre de ce que ce 
seigneur ne savait pas. 6 Le roi prenant 6 un air s£v£re, dit 
a ce railleur : Et Ton en ferait un fort petit de ce que vous 



savez. 7 



34. 



II arrive quelquefois que les railleurs sont eux-m&mes 
rattle's. Louis XIV., a la porte d'une petite ville, £coutait 
impatiemment une harangue ennuyeuse. Un des courtisans 
qui s'en apercut, interrompit ainsi l'orateur : Monsieur, les 
anes dans votre pays de quel prix sont-ils ? Le harangueur 
s'arreta, et apr£s avoir regarde rhomme de cour depuis les 
pieds jusqu'k la t&e : Quand ils sont, lui re"pondit-il, de 
votre poil et de votre taille, ils ne valent 8 que dix ecus ; et 
il reprit le fil 9 de sa harangue. 

35. 

P6pin 6tait de si petite taille, qu'on le surnomma le Bref. 
Quelques seigneurs avaient fait de cette petite taille le sujet 
de leurs plaisanteries. Un jour que le prince donnait le 
spectacle du combat d'un taureau avec un lion, au moment 
ou ce dernier animal terrassait l'autre, il s'£cria, en s'adres- 
sant a ces seigneurs : Qui de vous osera les separer ou les 
tuer ? Tout le monde garda le silence. P£pin alors saute 
dans l'ar£ne, va droit au lion, 10 lui coupe la gorge et d'un 
autre coup de sabre abat 11 la t&te du taureau. David £tait 

1 sent him back saying. 2 I shall be able. 8 forbidden. * one 
could make. 5 did not know. 6 assuming. 1 know. 8 only worth. 
9 resumed the thread. 10 goes straight to the ttou. n tototiuh tfL 
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petit, s* eerie ensuite P6pin avec fierte\ et cependant il terrassa 
l'orgueilleux geant qui avait ose* le m^priser. 

36. 

Dans un d^bordement de l'Adige le pont de VeVone fat 
emporte, une arcade apres 1' autre. II ne restait plus que 
celle du milieu sur laquelle se trouvait une maison qu'habi- 
tait une famille enttere. Du rivage on voyait l cette famille 
£plor6e tendre les mains et demander du secours. Cepen- 
dant la force du torrent d£truisait a vue d'oeil 2 les piliers de 
1' arcade. Dans ce danger extreme le comte Spolvlrini pro- 
pose une bourse de cent louis a celui qui aura le courage 
d'aller avec un bateau delivrer ces malheureux. II y avait 
a courir le risque 3 d'etre emportje" par la rapidity du fleuve, 
ou de voir, en abordant au dessous de la maison, crouler sur 
soi 1' arcade ruin^e. Le concours du peuple etait innombra- 
ble, et personne n'osait s'offrir. Dans ce moment passe un 
jeune villageois ; on lui dit quelle est l'entreprise proposed, 
et quel sera le prix du succes. II monte sur un bateau, gagne 
a force de ramer 4 le milieu du fleuve, aborde, attend 5 au bas 
d<; la pile que toute la famille, pere, mere, enfants, vieillards, 
se glissant le long d'une corde, 6 soient descendus dans le 
bateau. Courage, dit-il, vous voila sauve's. 7 II rame, sur- 
monte F effort des eaux, et regagne le rivage. Le comte 
veut lui donner la recompense promise. 8 Je ne vends point 
ma vie, lui dit le villageois : mon travail suffit pour me nourrir, 
moi, ma femme et mes enfants ; donnez cela a cette pauvre 
famille, qui en a plus besoin que moi. 



NATURAL HISTORY PIECES. 

1. Thb Rat. 

Cet animal est assez connu par l'incommodite' qu'il nous 
cause. II habite ordinairement les greniera <& V ss^ ^xfcasfcfc 

1 was Been. * visibly destroyed. a nmttAxvaY. H^tw. ^^ 
6 rope. 7 saved, * promised reward. 
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le grain et les fruits, et de la descend et se repand dans la 
maison. II est omnivore ; il semble seulement pre'fe'rer les 
choses dures aux plus tendres ; il ronge la laine, les £toffes, 
les meubles, perce le bois, fait 1 des trous dans les murs et se 
loge dans I'e'pais&eur des planchers. Malgre' les chats, le 
poison, les pi£ges, les appats, ces animaux pullulent si fort 
qu'on serait souvent oblige de d^meubler, s'ils ne se de*trui- 
saient eux-m&mes. 2 

2. The Mouse. 

La souris, beaucoup plus petite que le rat, est aussi plus 
nombreuse, plus commune, et plus geneValement r£pandue. 
Timide par nature, elle ne sort 3 de son trou que pour cher- 
cher a vivre j 4 elle ne s'en ecarte guere, y rentre a la pre- 
miere alerte, ne va pas, 6 comme le rat, de maison en maison, 
a moins qu'elle n'y soit forced, fait aussi moins de d£gat, 6 et 
. s'apprivoise jusqu'a un certain point. Plus faible que le 
rat, elle a plus d'ennemis aux quels elle ne peut 7 £chapper 
que par son agilite* et sa petitesse. Les chouettes, tous les 
oiseaux de nuit, les chats, les fouines, les belettes, les rats 
m£me lui font la guerre ; 8 on V attire ais^ment par des appats, 
et elle ne subsiste que par son immense f£condite\ 

3. The Squirrel. 

L'^cureuil est un joli petit animal qui n'est qu'a demi 
sauvage, et qui, par sa gentillesse, par sa docilite*, par l'in- 
nocence m&me de ses mceurs, meriterait d'etre £pargne\ Sa 
nourriture ordinaire sont des fruits, des amandes, des noi- 
settes, des faines et des glands. II est propre, leste, vif, 
tree e*veille\ tr A s industrieux ; il a les yeux pleins de feu, le 
corps nerveux, les membres tres dispos. Sa jolie figure est 
encore rehaussee par une belle queue en forme de panache, 
qu'il releve jusque par-dessus la tete, et sous laquelle il se 
met 9 a Tombre. II se tient ordinairement assis, 1 * presque 
debout, et de sert 11 de ses pieds de devant, comme d'une 
main, pour porter la nourriture a sa bouche. II approche 

1 makes. 8 if they did not destroy one another. s it only leaves. 
4 for food. 5 does not go. 6 havoc. 7 it can only. 8 make war 
against it. * it shades itself. 10 seated. u uses. 
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des oiseaux par sa legerete : il demeure comme eux sur la 
cime des arbres, parcourt 1 les for6ts en sautant de Tun a 
1' autre, y fait son nid, cueille 2 les graines, boit 3 la ros£e, et 
ne descend a terre que quand les arbres sont agit£s par la 
violence des vents. 

4. The Stag. 

Voici Tun 4 de ces animaux innocents, doux et tranquilles, 
qui ne semblent &tre faits que pour embellir, animer la soli- 
tude des forgts, et occuperloin de nous les retraites paisibles 
de ces jardins de la nature. Sa forme elegante et 16g6re, sa 
taille aussi svelte que bien prise, 6 ses membres flexibles et 
nerveux, sa t6te pare*e plut6t qu'armee d'un bois vivant, et 
qui, comme la cime des arbres, tons les ans se renouvelle, sa 
grandeur, sa l£gerete\ sa force le distinguent assez des autres 
habitants des bois, et comme il est le plus noble d'entre eux, 
il ne sert 6 aussi qu'aux plaisirs des plus nobles des hommes. 
II a dans tous les temps occupe* le loisir des heYos. L'exer- 
cice de la chasse doit succeder aux travaux de la guerre, il 
doit -meme les pr£c£der: savoir manier les chevaux et les 
armes sont des talents commnns au chasseur comme au 
guerrier ; l'habitude au mouvement, a la fatigue, Tadredse, 
la le'g^rete' du corps, si n£cessaires pour seconder le courage, 
se prennent 7 a la chasse, et se portent 8 a la guerre. 

5. The Chamois. 

Le chamois est un animal quadrupede ruminant ; il res- 
semble beaucoup au cerf pour la forme du corps. II est 
sauvage, alerte, pre'cautionne, mais timide. On rencontre 
souvent ces animaux en troupes de cinquartte ouplus. Pen- 
dant qu'ils paissent, 9 il y en a toujours un qui est en senti- 
nelle 10 et a I'ceil au guet. 11 Des qu'il apercoit ou entend 
quelque chose, il jette un cri par lequel il avertit les autres 
de fuir. Ce cri d'epouvante est un sifflement pousse* avec tant 
de force, que les rochers et les for&ts en retentissent. Le 
chamois se repose un instant, regarde de tous cotes et recom- 

1 rambles through. a gathers. 3 drinks. * this is one. * well- 
shaped. * it only serves. 7 is acquired. 8 carried. 9 whilst they are 
grazing. l0 as a sentinel. u upon the look out. 
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mence a siffler j 1 il frappe la terre da pied, il s'elance sur des 
pierres fort elevees, il re garde, court 2 sur les Eminences, et 
quand il a decouvert 3 quelque chose, il s'enfuit. 4 II parait, a 
les voir dans les precipices, 5 qu'ils aient plutot des ailes que 
des jambes. Le chamois monte et descend facilement les 
rochers les plus escarped ; il se pr^cipite souvent d'une hau- 
teur de plus de vingt a trente pieds, et au milieu de la chute 
il s'arrete souvent k quelque petite place, qui est propre a le 
retenir. ' 

6. The Dog. 

Le chien, inde'pendamment de la beaute* de sa forme, de 
la vivacity, de la force, de la 16gerete', a par excellence toutes 
les qualit£s inte'rieures qui peuvent 6 lui attirer nos regards. 
Sans avoir, comme Thomme, la lumiere de la pense'e, il a 
toute la chaleur du sentiment : il est tout z£le, toute obels- 
sance. Plus sensible au souvenir des bienfaits qu'a celui des 
outrages, il ne se rebute pas par les mauvais traitements, il 
les subit, les oublie, ou ne s'en souvient 7 que pour s'attacher 
davantage. Loin de s'irriter ou de fuir, il s' expose de lui 
meme a de nouvelles £preuves, il l£che la main qui vient de 
le frapper, 8 il ne lui oppose que la plainte, et la desarme 
enfin par la patience et la soumission. 

7. The Horse. 

La plus noble conquete que l'homme ait jamais faite est 
celle de ce fier et fougueux animal qui partage avec lui les 
fatigues de la guerre et la gloire des combats. Aussi in- 
trepide que son maitre, le cheval voit 9 le peVil et 1' affront e ; 
il se fait 10 au bruit des armes, il le cherche et s'anime de la 
m&me ardeur. U partage aussi ses plaisirs : a la chasse, au 
tournois, a la course, il brille, il £tincelle ; mais docile autant 
que courageux, 11 il sait 12 reprimer ses mouvements: non 
seulement il fie'chit sous la main de celui qui le guide, mais 
il semble consulter ses d£sirs, et obelssant toujours aux im- 
pressions qu'il en recoit, 13 il se pr6cipite, se modere ou s'ar- 

1 to whistle. 2 runs. 8 has discovered. 4 flees away. 5 precipices. 
6 which can. 7 only remembers. 8 has just struck him. 9 sees. lti he 
accustoms himself. 11 courageous. n he can. 13 receives. 
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r&te. C'est une creature qui renonce entierement a son 
etre pour n'exister que par la volonte dun autre, qui ne se 
refuse a rien, sert de toutes ses forces, 1 et m^me meurt 2 pour 
mieux oblir. 

8. The Ass. 

L'ane n'est point un cheval de*g£n6re* ; il a, comme tous 
les autres animaux, sa famille, son espece et son rang. Son 
rang est pur, et sa noblesse toute aussi 3 bonne, toute aussi 
ancienne que celle du cheval, Pourquoi done tant de mepris 
pour cet animal si bon, si patient, si utile ? On donne au 
cheval de 1' education j on le soigne, on l'instruit, on l'ex- 
erce ; tandis que Tane, abandonne" a la grossierete" du dernier 
des valets, ou a la malice des enfants, bien loin d'acqu6rir, 
ne peut que 4 perdre par son Education ; et s'il n'avait pas 
un grand fonds de bonnes qualites, il les perdrait en effet 
par la maniere dont on le traite : il est le jouet, le bar- 
deau des rustres qui le conduisent 5 le baton k la main, 6 le 
frappent et le surchargent. On ne fait pas attention 7 que 
Fane serai t par lui-m&me, 8 et pour nous, le premier, le plus 
beau, le plus distingue^ des animaux, si dans le monde il 
n'y avait point de cheval. II est le second au lieu d'etre le 
premier, et par cela 9 seul il semble n'e*tre plus rien. C'est 
la comparaison qui le degrade : on le regarde, on le juge, 
non pas par lui-mgme, mais relativement au cheval; on 
oublie qu'il est ane, qu'il a toutes les qualites de sa nature, et 
Ton ne pense qu'a la figure et aux qualites du cheval, qui 
lui manquent, et qu'il ne doit pas avoir. 

9. The Badger. 

Le blaireau est un animal paresseux, defiant, solitaire, qui 
se retire dans les lieux les plus 6cart£s, dans les bois les plus 
sombres, et s'y creuse une demeure souterraine. II semble 
fair la socie*te, mGme la lumiere, et passe les trois quarts de 
sa vie dans ce sejour t6n£breux, dont il ne sort 10 que pour 
chercher sa subsistence. Comme il a le corps along^, les 

1 strength. 2 dies. 3 quite as good. * can only lose. 6 drive 
him. 6 in the hand. 7 we do not consider. 6 by itself. 9 from that 
alone. 10 which he only leaves. 
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jambes courtes, les ongles, surtout ceux des pieds de devant, 
tres longs et tr&s ferraes, il a plus de facility qu'un autre 
pour ouvrir la terre et y pe*n£trer. Le renard, qui n'a pas la 
m&me facility pour creuser la terre, profite de ses travaux : 
ne pouvant 1 le contraindre par la force, il Poblige par 
l'adresse a quitter son domicile, en faisant sentinelle 2 a 1' entree 
et en l'inqui&ant toujours. Le blaireau alors va s a quelque 
distance travaiUer sur nouveaux frais 4 a se pratiquer un autre 
gite, dont il ne sort que la nuit, dont il ne s'ecarte gu^re et 
ou il revient 5 d£s qu'il sent 6 quelque danger. II n'a que ce 
moyen de se mettre en surety, car il ne peut 6chapper 7 par 
la fuite ; il a les jambes trop courtes pour pouvoir bien 
courir. Les chiens Fatteignent 8 promptement, lorsqu'ils le 
surprennent 9 a quelque distance de son trou ; cependant il 
est rare qu'ils en viennent a bout, 10 a moins qu'on ne 11 les 
aide. Le blaireau a le poil tr&s £pais, les jambes, la ma- 
choire et les dents tr£s fortes, aussi bien que les ongles ; il se 
sert de toute sa force et de toutes ses armes en se couchant 
sur le dos, et il fait aux chiens de profondes blessures. II 
a d'ailleurs la vie tres dure ; il combat longtemps, se defend 
courageusement et jusqu'a la derniere extremity. 

10. The Humming Bird. 

Farmi la multitude d'oiseaux qui peuplent les for&ts de 
l'Am^rique septentrionale, il en est un extr&mement singu- 
lier ; c'est l'oiseau-mouche, qui tire ce nom de sa petitesse. 
Son bee est long, pointu comme une aiguille ; ses pattes 
n'ont que la grosseur d'une epingle ordinaire. On voit 12 
sur sa tgte une hupe noire, d'une beaute incomparable. Sa 
poitrine est couleur de rose, 13 et son ventre est blanc comme 
du lait. 14 Du gris borde* d' argent et nuance* d'un jaune 
d'or 16 tr£s brillant delate sur son dos, ses ailes et sa queue. 
Le duvet qui regne sur tout le plumage de cet oiseau, lui 
donne un air si delicat qu'il ressemble k une fleur velout6e, 
dont la fraicheur se fane au moindre atouchement. 

1 not being able. 2 standing sentinel. 3 goes. 4 entirely anew. 
• comes back. 6 feels. 7 only escape. 8 overtake it. 9 surprises. 
10 that they succeed. u unless they are assisted. 12 is seen. 19 rose 
colour. M white as milk. 16 and shaded with gold. 
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L'oiseau-mouche ne se nourrit que du sue des fleurs. II 
voltige de Tun a P autre, comme les abeilles. Quelquefois il 
se plonge dans le calice des plus grandes. Son vol produit 
un bourdonnement, semblable a celui d'un rouet a filer. 1 
Lorsqu'il est las, il se repose sur un arbre, ou sur un pieu 
voisin, il y reste quelques minutes et revole aux fleurs. Mal- 
gre" sa faiblesse, il ne parait 2 pas m^fiant. Les hommes 
peuvent s'approcher de lui jusqu'a huit ou dix pieds. 

11. The Crocodile. 

Le crocodile, lorsqu'il a atteint 3 toute sa taille, est un* 
grand et terrible animal. Sa force est prodigeuse, sa leg£- 
ret£, sa vitesse dans l'eau sont extremes. J'en ai vu, 4 dit 
Bertram dans son voyage dans 1' Am£rique septentrionale, de 
vingt pieds, et Ton pretends qu'il y en a de vingt-deux ou 
vingt-trois. lis ont le corps aussi gros qu'un cheval. Leur 
forme est exactement celle du lizard, a 1' exception de la 
queue, qui est platte. Elle est, ainsi que tout le corps, cou- 
verte 5 d'^cailles qui, tandis qu'elles sont sur ranimal, sont 
impen&rables a toute esp&ce d'armes, meme a une balle de 
carabine. La tete d'un grafed crocodile a environ trois pieds, 
et la gueule s'ouvre 6 presque dans toute cette dtendue. Les 
yeux sont petits et les narines larges. Ces amphibies n'ont 
de mobile que la machoire superieure, qu'ils el&vent presque 
perpendiculairement,,au point qu'elle forme un angle droit 
avec la machoire inf&ieure. Sur le devant de la machoire 
superieure sont deux grandes et fortes dents. Aucune peau, 
aucune levre ne les couvre 7 ce qui donne a 1' animal un as- 
pect enrayant. Dans la machoire inferieure, vis-a-vis de ces 
dents, sont des cavitds pratiqu&s pour les recevoir. Lors- 
qu'ils frappent leurs michoires Tune contre 1' autre, elles 
font 8 un bruit surprenant, assez semblable a celui d'une 
lourde planche dont on frapperait la terre avec violence. 

Quelque vieux crocodile est ordinairement le tyran d'un 
petit lac ou d'une lagune. Lorsqu'il sort 9 de dessous les 
roseaux, il se montre tout entier sur la surface de l'eau, et 

1 spinning wheel. 2 does not appear. 3 attained. * I have seen 
some of them. 6 covered. • opens, 7 covers them. 8 they make. 
9 when he comes out. 
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s'avance en ligne droite vers le milieu. Sa vitesse d'abord 
est extreme, mais elle diminue par degre^ lorsqu'il arrive aa 
centre du lac. La il s'arr£te, il se gonfle en aspirant par sa 
bouche de Fair et de l'eau, ce qui produit 1 dans sa poitrine 
un bruyant sifflement, qui dure pre*s d'une minute; 2 mais 
cette eau violemment repouss£e sort bientot avec fracas de 
sa bouche et de ses narines, formant une vapeur aussi e'pai&se 
que la fumee. L' animal en m£me temps ele've la queue et 
Pagite au dessus de l'eau. 

J'en vis un, 3 continue le voyageur, sortir d'entre les feuilles 
et les roseaux. II enflait son e'norme corps, apres lui flottait 
sa queue ecailleuse qu'il redressait par intervalles. L'eau 
sortait a flots* de sa gueule entr'ouverte, 5 et ses larges na- 
rines la rejetaient en vapeurs. Un rugissement qu'il poussa, 
fit 6 trembler la c6te. A l'instant de la rive opposed part 7 
son rival ; ils s'elancent Tun vers 1' autre. L'eau Icumait a 
leur passage. Alors commenca un effroyable combat ; entre- 
lace's l'un a l'autre, ils s'enfoncerent d'abord et disparurent. 8 
Au fond s'eleva une vase epaisse, qui troubla l'eau a une 
grande distance. Ils remonterent bientdt toujours aux 
prises,^ et faisaient retentir l'air 10 du bruit re'p&e' de leurs 
lourdes machoires, qu'ils ouvraient 11 et refermaient avec vio- 
lence ; ils plongerent encore, et la combat finit au fond du 
lac. Le vaincu, 12 profitant de ropacite* des eaux troublees, 
alia se cacher dans les marais eloigne'e*. Le vainqueur glo- 
rieux reparut 13 sur le champ de bataille. II rugissait de 
joie ; de nombreux crocodiles, temoins du combat, hurlerent 
pour l'applaudir ; les £chos multiplierent ces horribles cris, 
qui retentirent au loin dans les forets. 

12. Thb Whale. 

La baleine est le plus gros des poissons, et meme de tons 
les animaux que Dieu a cr£es. On en a vu qui avaient 
jusqu'a deux cents pieds de longueur. Sa queue peut 14 d'un 
eeul coup renverser une forte chaloupe avec tout son equi- 

1 which causes. 2 which lasts nearly a minute. s I saw one of 
them. 4 the water came out like a stream. - * half opened. 6 made. 
7 comes forth. 8 disappeared. 9 struggling. 10 made the air resound. 
11 which they opened. 12 the conquered. 13 re-appeared. 14 is able. 
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page. La baleine, contre 1' ordinaire des autres poissons, a 
besoin de venir respirer a la surface de l'eau, et elle £touffe- 
rait si elle restait au fond settlement plus d'une demi-heure. 
Elle a sur la t6te un tuyau ou eVent par lequel elle aspire 
Fair et rejette l'eau avec une force et un bruit prodigieux ; 
on dirait 1 que c'est un jet d'eau. C'est ce besoin de respi- 
rer qui la livre aux mains des homraes : si elle pouvait 2 rester 
continuellement dans les abimes de la iner, on ne l'atteindrait 
jamais. 

Un vaisseau destine* a la p&che de la baleine, porte toujours 
six a sept petits bateaux. Quand il s'est placl dans un en- 
droit ou il presume que les baleines viennent 3 respirer, il 
met 4 ses bateaux en mer, avec quatre rameurs et un harpon- 
neur dans cbacun. Les bateaux se dispersent a de petites 
distances autour du batiment. Le harponneur se tient 5 de- 
bout sur l'avant 6 de la barque, et fait une continuelle atten- 
tion 7 a la surface de la mer. Sa main droite est levee et 
pr&te a lancer le harpon sur la premiere baleine qu'ii aper- 
cevra. Ce harpon est un instrument de fer dont la pointe 
est triangulaire et en forme de fldche ! 8 il est long de trois 
pieds, et tient a un manche de bois 9 qui en a six ; il est at- 
tache a une corde de chanvre d'un d'6paisseur. 

Des que le harponneur a decouvert une baleine, il fait signe 
de ramer dessus, et quand il est a ported, 10 il lance vigour- 
eusement le harpon sur sa tete ou sur son dos, en retenant 11 
dans sa main la corde. C'est la le moment le plus dange- 
reux : la baleine, se sentant blessee, donne d'abord un coup 
de queue terrible, s'agite ensuite, fait de grands mouve- 
ments, continue de donner de furieux coups de queue et de 
nageoires, bat l'eau, la fait sauter et jaiilir de tous c6t£s, et 
quelquefois tue le harponneur et les rameurs, ou brise ou 
renverse la chaloupe ; enfin elle plonge avec le harpon, et 
Ton file la corde, 12 qui la retient, 13 a mesure qu'elle s'eloigne; 
le bateau se laisse en m&ne temps doucement entrainer : 
elle fait ainsi, toujours en se debattant u au fond de l'eau, 

1 one would say. 2 if it could. 3 come. * he puts. 6 stands. e in 
the fore part. 7 undivided attention. 8 an arror. 9 wooden handle. 
10 when he is near enough. u keeping. 12 loosens. 1S holds. 
" struggling. 
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une Iieue et demie. Le besoin de respirer la force a revenir 
a la surface : c'est pour son malheur. Tous les bateaux 
avertis par les signaux qu'on leur a faits, se sont bates de 
venir au secours du bateau harponneur ; le vaisseau a suivi 
les m&mes mouvements j tout le monde est dans l'attente. 
Les flots se soulevent en un endroit ; c'est la que se portent 
tous les regards ; le monstre parait, 1 et au m^rae instant 
vingt lances armees de fer tombent sur son corps. A cette 
nouvelle attsque, il ramasse toutes ses forces, bat de la queue 
et des nageoires avec une fureur et un bruit epouvantables, 
souffle l'eau a bouillons enormes, 2 et souvent fait jaillir son 
sang en si grande quantity, qu'il en couvre les chaloupes et 
les p£cheurs, et que la mer en parait teinte dans un grand 
espace. 

Le batiment, tou jours a la voile, suit de pres, 3 afin d'etre 
a portee 4 de retirer la baleine harponnee. Lorsqu'elle est 
xnorte, on l'amene doucement a la surface de la mer, et on 
acheve de la tuer, 5 si elle respire encore. D£s qu'elle a cesse* 
d'exister, 1' equipage en tier pousse de grands cris de joie et 
celebre sa victoire. Le combat dure quelquefois plus de 
quatre heures ; quelquefois aussi, la baleine, blessee, se d& 
barrasse du barpon, ou se perd sous les glaces, et alors lea 
peines et l'esperance des pecheurs son perdues. 

1 appears. 2 huge bubbles. 3 follows close. 4 at length to be near 
enough. 5 succeed in killing it. 
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FABLES. 

1. Thk Two Foxks. 

Deux renards entrerent la nuit par surprise dans un pou- 
lailler ; ils £tranglerent le coq, les poules et les poulets. 
Apr£s ce carnage, ils apais£rent leur faim. L'un, qui £tait 
jeune et ardent, voulait tout d6vorer ; l'autre, qui £tait vieux 
et avare, voulait garder quelque provision pour l'avenir. Le 
vieux disait : " Mon enfant, Pexperience m'a rendu sage. 
J'ai vu bien des choses 1 depuis que je suis au inonde; ne 
mangeons pas tout notre bien en un seul jour ; nous avons 
fait fortune, c'est un tremor que nous avons trouvg; il faiit 2 
le menager." Le jeune rdpondit : •' Je veux 3 tout manger 
pendant que j'y suis/ et me rassasier pour huit jours ; car 
pour ce qui est 6 de revenir ici, chansons ! 6 il n'y fera pas 
bon 7 demain ; le maitre, pour venger la mort de ses poules 
nous assommerait." Apres cette conversation, chacun prend 
son parti. 8 Le jeune mange tant qu'il se cr6ve, et peut a 
peine aller mourir dans son terrier. Le vieux, qui se croit 9 
bien plus sage de moderer ses appetits et de vivre d'eco- 
nomie, retourne le lendemain a sa proie, et est assomme' par 
le maitre. 

Ainsi chaque age a ses d£fauts : les jeunes gens sont fou- 
gueux et insatiables dans leurs plaisirs, les vieux sont incor- 
rigibles dans leur avarice. Ftnilon. 

1 1 have seen many things. 2 we must. s present v. vouloir. 4 I 
am here. 6 for us. 6 nonsense. 7 it will be of no good. 6 course. 
9 thought. 
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2. The Wolf and the Lamb. 

Des moutons £taient en surete* dans leur pare ; les chiens 
dormaient, 1 et le berger, a F ombre d'un grand ormeau, 
jouait de la flute 2 avec d'autres bergers voisins. Un loup 
aflame vint, 3 par les fentes de T enceinte, reconnaitre T^tat 
du troupeau. Un jeune moutoD, sans experience, et qui 
n'avait jamais rien vu, 4 entra en conversation avec lui. 
" Que venez-vous 5 chercher ici ?" dit-il au glouton. 
" L'herbe tendre et fleurie, ,, lui re'pondit le loup. «• Vous 
savez 6 que rien n'est plus doux que de paitre dans une verte 
prairie £maill£e de fleurs, 7 pour apaiser sa faim, et d'aller 
^teindre sa soif dans un clair ruisseau : j'ai trouve* ici l'un et 
1' autre. Que faut-il davantage ? 8 J'aime la philosopbie qui 
enseigne a se contenter de peu." " II est done vrai," re- 
partit le jeune mouton, " que vous ne mangez point de chair 
des animaux, et qu'un peu d'herbe vous suffit ? Si cela est, 
vivons 9 comme freres 10 et paissons 11 ensemble." Aussit6t 
le mouton sort 12 du pare dans la prairie, ou le sobre philoso- 
phe'le mit 18 en pieces etl'avala. 

Defiez-vous des belles paroles des gens qui se vantent 
d'&tre vertueux. Jugez-les par leurs actions et non par 
leurs discours. F6n£lon. 

3. The Bee and the Fly. 

Un jour une abeille apercut une mouche aupr£s de sa 
ruche. " Que viens-tu 14 faire ici V lui dit-elle d'un ton fu- 
rieux. " Vraiment, e'est bieu a toi, 15 vil animal, a te meler 
avec les reines de 1'air !" " Tu as raison," r£pondit froide- 
ment la mouche ; "ona toujours tort de s'approcher d'une 
nation aussi fougueuse que la votre." " Rien n'est 18 plus 
sage que nous," dit T abeille j nous ne cueillons 17 que des 
fleurs odoriferantes ; nous ne faisons 18 que dumiel d£ticieux, 
qui egale le nectar. Ote-toi de ma presence, 19 vilaine mouche, 

1 were sleeping. 2 played the flute. 3 came. * who had never 
seen anything. 6 present v. venir. 6 present v. savoir. 7 covered. 
8 what more is necessary. 9 imperative v. vivre. 10 like brothers. 
11 imperative v. paitre. 12 present v. sortir. 13 preterite v. mettre. 
14 present v. venir. 15 it is well for thee. 16 no one is. 17 present v. 
cueillir. 18 present v. faire. 19 go out of my sight. 
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importune, qui ne fais que bourdonner 1 et chercher ta vie 
sur les ordures." " Nous vivons comme nous pouvons," 
repondit la mouche, " la pauvrete* n'est pas un vice, 2 mais la 
colere en est un grand. Vous faites 3 du miel qui est doux, 
mais votre cceur est toujours amer ; vous §tes sages dans 
vos lois, mais emportees dans votre conduite. Votre colere, 
qui pique vos ennemis, vous donne la mort, et votre folle 
cruaute* vous fait plus de mal 4 qu'a personne. ,, 

II vaut mieux 5 avoir des qualite"s moins eclatantes avec 
plus de moderation. F&ielon. 

4. The Fox and the Mask. 

Un renard trouva un jour un masque de l'ancien theatre, 
dont la bouche etait fort ouverte. 6 Quelle tete ! dit-il, point 
de cervelle, et la bouche ouverte ! Ne serait-ce point 7 la 
tete d'un babillard ? 

Parleurs eternels, bourreaux du plus innocent de nos sens, 
ce renard vous connaissait. 8 

IfAntelmy. (Fables de Lessing.) 

5. The Sheep. 

Jupiter cele*brait la fete de son mariage : tous les animaux 
lui port£rent des presents. La brebis seule ne paraissait 
pas ; Junon y prit garde. 9 

Ou est la brebis ? demande la d£esse ; la pieuse brebis 
n^glige-t-elle /de nous apporter ses offrandes ? Deesse, ne 
vous fachez pas, dit le chien. Aujourd'hui m&ne 10 j'ai vu 
la brebis, elle £tait dans la plus grande affliction ; elle se 
plaignait 11 amerement. 

De quoi se plaignait-elle done ? reprit 12 la deesse deja 
touchee. 

Malheureuse que je suis ! 13 disait-elle, M je n'ai plus ni 
laine, ni lait. Que puis-je 16 offrir a Jupiter ? Irai-je me 
presenter 16 devant son trine, moi seule, sans offrande ? 

1 grumble. a crime. 8 present v. faire. 4 more harm. 6 it is 
better. * part. v. ouvrir. 7 is it not. 8 imperfect v. connaitre. • took 
notice of it. l0 this very day. n imperfect v. plaindre. 12 preterite 
v. re prendre* 18 unfortunate being that I am. u imperfect v. dire. 
15 present v, pouvoir. 16 shall I go to present myself 
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Non, je prierai plutot le berger ae m'oflrir moi-m&me en 
sacrifice. 

Daps Finstant mte la fume'e da sacrifice, accompagn£e 
de la prie*re du berger, porta dans l'Olyrape, au travers des 
nuages, une odeur agreable. Si des yeux immortels pou- 
vaient se baigner de larmes, Junon, dans ce moment, en eut 
verse 1 poor la premiere fois. D'Antelmy* 

6. Thb Two Micb. 

Une 8ouris, ennuyee de vivre dans les perils et dans les 
alarmes, appela sa commere qui £tait dans un trou de son 
voisinage. II m'est venu, lui dit-elle, une bonne pens6e. 2 
J'ai lu, 8 dans certains livres que je rongeais ces jours passes, 
qu'il y a un beau pays, nomine* les Indes, ou notre peuple est 
mieux traitd et plus en sureteV qu'ici. Dans ce pays-la les 
sages croient 4 que Fame d'une souris a ete autrefois Tame 
d'un grand capitaine, d'un roi ou d'un fakir, et quelle 
pourra/ apr&s la mort de la souris, entrer dans le corps de 
quelque belle dame ou de quelque grand po ten tat. Si je 
men souviens 6 bien, cela s'appelle m&empsycose. Dans 
cette opinion, ils traitent tous les animaux avec une charite* 
fraternelle ; on voit 7 des h6pitaux de souris, qu'on met 8 en 
pension et qu'on nourrit comme personnes import an tea. Al- 
lons, 9 ma soeur, partons 10 pour un si beau pays, ou la police 
est si bonne, et ou Ton fait justice a notre m<§rite. La com- 
mere lui r^pondit : Mais, ma soeur, n'y a t-il pas des chats 
qui entrent dans ces hopitaux ? Si cela £tait, ils feraient 11 
en peu de temps bien des m£tempsycoses : un coup de dent 
ou de grhfe ferait un roi ou un fakir, merveille dont nous 
nous passerions tr£s bien. Ne craignez n point cela, dit la 
premiere, l'ordre est parfait dans ce pays-Ik : les chats ont 
leurs maisons, comme nous les n6tres. Sur cette conversa- 
tion nos deux souris partent 13 ensemble ; elles s'embarquent- 
dans un vaisseau qui allait faire 14 un voyage de long cours, 

1 would have shed them. 2 good idea. 3 part. v. lire. * present ▼. 
croire. 6 future v. pouvoir. 8 present v. souvenir. 7 present v. voir. 
* present v. mettre. 9 let us go. 10 imperative v. partir. u con. 
v. faire. 12 imperative v. craindre. 13 present v. partir. u which was 
going a long voyage. 
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en se coulant le long des cordages le soir de la veille de 
l'embarquement. On part ; elles sont ravies de se voir sur 
la mer, loin des terres maudites ou les chats exercaient leur 
tyrannic 

La navigation fat heureuse ; elles arriverent a Surate. A 
peine furent- elles entrees dans une maison destinee aux 
souris, qu' elles y voulurent 1 avoir les premieres places. 
L'une pr£tendait se souvenir d' avoir 6te* autrefois un fameux 
bramin sur la c6te de Malabar ; 1' autre protestait qu'elle 
avait £t£ une belle dame du m&me pays. Elles firent 2 tant 
les insolentes, que les souris indiennes ne purent 3 les souf- 
frir. On donna 4 sans quartier 5 sur ces deux etrangeres, qui 
voulaient faire la loi aux autres : au lien d'etre mangles par 
les chats, elles furent £tranglees par leurs propres sceurs. 

On a beau aller 6 loin pour eViter le peYil ; si Ton n'est 
modeste et sense\ on va 7 chercher son malheur bien loin ; 
autant vaudrait 8 le trouver chez soi. F6n6lon. 



TALES. 

1. The Soul of the Licentiate. 

Deux 6coliers allaient ensemble de Pennafiel a Salamanque. 
Se sentant 9 las et altered, ils s'arr&erent au bord d'une fon- 
taine qu'ils rencontrerent sur leur chemin. La, tandis qu'ils 
se delassaient apr&s s'£tre d£salte>£s, 10 ils apercurent par 
hasard aupres d'eux, sur une pierre a fleur 11 de terre, quel- 
que mots deja un peu effaces par le temps et par les pieds 
des troupeaux qu'on venait 12 abreuver a cette fontaine. Ils 
jeterent de l'eau sur la pierre pour la laver, et ils lurent 13 
ces paroles : " Ici est enferm6e Tame h du licencie Pierre 
Garcias." * 

Le plus jeune de ce3 ecoliers, qui £tait vif et e^ourdi, n'eut 

1 preterite v. vouloir. 2 preterite v. faire. 3 preterite v. pouvoir. 
. * they attacked. 6 without quarter. 6 it is in vain. 7 present v. aller. 
8 coiid. v. valoir. • part. v. seutir. 10 after having refreshed them- 
selves. ll level with the ground. 12 imperfect v. venir. 13 preterite 
v. lire. 
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pas achev£ de lire rinscription, 1 qa'il dit en riant 2 de toute 
sa force : *' Rien n'est plus plaisant : ici est enfermSe Fame 
.... Une ame enferm6e ! Je voudrais savoir 3 quel original 
a pu 4 faire un si ridicule £pitaphe !" En achevant ces pa- 
roles, il se leva pour s'en aller. Son compagnon, plus judi- 
cieux, 6 dit en lui-meme : " II y a la-dessous quelque mystere; 
je veux 6 demeurer ici pour l'echrircir." Celui-ci laissadonc 
partir l'autre et, sans perdre de temps, se mit a 7 creuser 
avec son couteau tout autour 8 de la pierre. II fit si bien 9 
qu'il Tenleva. II trouva dessous une bourse de cnir qu'il 
ouvrit. II y avait dedans 10 cent ducats, avec une carte sur 
laquelle £taient Rentes 11 ces paroles en latin : " Sois mon 
heritier, toi qui as eu assez d'esprit pour d^meler le sens de 
Tinscription, et fais 12 un meilleur usage que moi de mon ar- 
gent." L'6colier, ravi de cette de*couverte, remit 13 la pierre 
comme elle £tait auparavant, et reprit 14 le chemin de Sala- 
manque avec l'ame du licencie\ Lesage. 

2. Tale of the Hat. 

Un paysan entra un jour dans une boutique, et mettant 15 
son chapeau sur le comptoir, il pria le marchand de lui 
pr&ter six francs sur ce gage. 16 " Me prends-tu pour 17 un 
sot ?" lui r£pondit celui-ci. " Je ne te pr£terais pas deux 
sous sur une pareille guenille." " Tel qu'il est/' 18 r£pliqua 
le paysan, " je ne vous le donnerais pas pour vingt ecus, et 
j'ai pourtant bien besom de 1' argent que je vous demande.. 

11 y a huit jours 19 que je vendis ici du ble*. Je devais en re- 
cevoir le montant aujourd'hui ; et je comptais la-dessus pour 
payer demain ma taille, si je ne veux voir saisir mes meu- 
bles. 20 Mais le pauvre homroe qui me doit vient d'enterrei 21 
sons fils. Sa femme en est malade de chagrin, et ils ne peu- 
vent me payer que dans huit jours. 22 Comme j'ai pris 25 
souv'ent de la marchandise chez vous, et que vous me con- 

. 1 finished reading the inscription. 2 part. v. rire. 3 I should like 
to know. 4 part. v. pouvoir. 5 more judicious. 6 present v. vouloir. 
7 began. 8 all round. 9 worked so well. 10 within. n part. v. ecrire. 

12 imperative v. faire. 13 preterite v. remettre. 14 preterite v. re- 
prendre. 18 part. v. mcttre. 16 pledge. 17 dost thou take me for, 
18 such as it is. 19 a week ago. ^ if I do not wish to have my fur- 
niture seized. 21 has just buried. 22 for a week. m part. v. prendre. 



TALKS. 51 

naissez pour un honn£te homme, j'ai pense que vous ne fe- 
riez 1 pas difficult^ de me preter les six francs dont j'ai besoin. 
Ce n'est rien pour vous, et c'est beaucoup pour moi. En 
tout cas, voila mon chapeau, qui vous 'en repond. C'est une 
caution plus sure que vous ne pensez." 2 Le marchand ne 
fit 3 que ricaner en haussant les epaules, et lui tourna le dos 
sans pitie. 4 

Le comte de N. se trouvait alors par hasard dans la bou- 
tique. II avait ecoute' avec attention le discours du paysan, 
et avait €\€ frappe* de Tair de probity, 6 que respirait sa phy- 
sionomie. II s'approcba doucement de lui, et lui mettant 
six francs dans la main : " Voila ce que vous demandez, 
mon ami," lui dit-il. " Puisque vous trouvez des gens si 
durs, c'est moi qui aurai 8 le plaisir de vous obliger." II 
sortit brusquement a ces mots, en lancant un regard d'in- 
dignation au marchand, et son carrosse 6tait deja loin, avant 
que le paysan, immobile d'^tonnement et de joie, fut revenu 7 
un peu a lui-meme. 

Un mois apres, le comte de N. traversait le Pont- Royal 
dans sa voiture : il entendit une voix qui criait inutilement 
au cocher d'arr&er. II mit 8 la t6te a la portiere, et vit 9 sur 
le trottoir un homme qui courait a toutes jambes, 10 en sui- 
vant le pas de ses chevaux. II tira le cordon pour retenir 
la bride dans la main du cocher. Aussit6tl' homme s'elance 
a la portiere et lui dit : " Excusez, je vous prie, Monsieur. 
Je me suis mis 11 hors d'haleine, pour vous attraper. N'est- 
ce pas vous 12 qui me glissates, il y a un mois, six francs dans 
la main chez un marchand ?" " Oui, mon ami, je m'en 
souviens." w " Eh bien, Monsieur, voici votre argent que 
je vous rapporte. 14 Vous ne m'avez pas laisse le temps de 
vous remercier, et encore moins de vous demander votre nom 
et votre adresse. Le marchand ne vous connaissait pas. Je 
suis venu 15 me poster ici tous les dimanches pour voir, si je 
vous verrais 16 passer. Heureusement je vous trouve. Je 

1 conditional v. faire. 2 than you think for. s pret. v. faire. 
* without pity. 5 honesty. • it is I who will have. 7 part. v. revenir. 
8 pret. v. mettre. 9 pret. v. voir. 10 very quickly. ll part. v. mettre. 
13 is it not you. 13 pres. v. souvenir. u that I have brought back to 
vou. 15 part. v. veuir. 1<J cond. v. voir. 
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n'aurais £te tranquilly si je ne vous avais pas rencontre^ 
Que Dieu vous recompense, vous et vos enfants, da service 
que vous m T avez rendu V 9 * 4 Je me felidte/' lui repondit le 
comte, " d'avoir oblige on si honnete homme, 1 mais je vous 
avoue que je ne m'attendais pas a me voir rentrer cet ar- 
gent. C'etait on petit present que j'avais l'intention de vous 
faire," " Je n'en savais rien, Monsieur, et puis je ne recois 
point d'argent, que lorsque je le gagne.* Je n'avais rien 
fait pour vous, et vous aviez assez fait pour moi de me le 
preter. Daignez le reprendre, je vous en supplie." *' Non, 
mon ami, il n'appartient 3 plus ni a vous ni a moi. Faites- 
moi* le plaisir den acheter quelque chose pour vos enfants, 
et de leur presenter ce petit cadeau de ma part." " A la 
bonne heme, Monsieur, j'aurais mauvaise grace de vous re- 
fuser." 5 •* Voila qui est fini, 6 n*en parlons plus. Mais 
eclaircissez-moi une chose qui n'a pas cess£ de tourmenter 
ma curiosity depuis 1* autre jour. Par quelle confiance osiez- 
vous demander sis francs sur votre chapeau qui vaut 7 a 
peine six sous ?" " C'est qu'il 8 vaut tout pour moi, Mon- 
sieur." " Eh comment done, je vous prie, mon ami ?" 
" Je vais vous en faire rhistoire." 9 

" II y a quelques annees que le fils unique du seigneur de 
notre village en glissant sur les fosses du chateau, tomba 
sous la glace. Je travaillais pres de la, j'entendis des cris, 
j'accourus, je me jetai tout habill6 dans le trou, et j'eus le 
bonheur d'en retirer T enfant et de le porter vivant a son 
p£re. Monseigneur ne fut pas ingrat de ce service. II 
me donna quelques arpents de terre avec une petite somme 
pour y batir une cabane, monter mon manage, 10 et me ma- 
rier. Qe n'est pas tout. Comme j'avais perdu mon cha- 
peau dans l'eau, il placa le sien sur ma tete, en me disant 
qu'il'aurait voulu 11 y mettre une couronne a la plfice. Vous 
voyez 12 k present, si je ne dois pas aimer ce chapeau. Je 
ne le porte gugre aux champs. Tout m'y rappelle assez la 

1 honest man. 2 but when I earn it. s pres. v, appartenir. * im- 
perative v. faire. 6 to refuse you. 6 there. 7 pres. v. valoir. 8 it is 
because it is worth everything to me. 9 I am going to give you the 
history of it. 10 furnish my house. ll part, v vouloir. 12 pres. v. voir. 
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m£moire de mon bienfaiteur, quoiqu'il soit mort. 1 Mes en- 
fan ts, ma femme, ma chaumiere, ma terre, il n'y a rien qui 
ne me parle de lui. Mais lorsque je viens a la ville, j'y porte 
toujours mon chapeau, pour avoir sur moi 2 quelque chose de 
son souvenir. Je suis fache seulement qu'il commence a 
s'user. Voyez-vous ? il s'en va. 3 Mais tant qu'il en restera 
un morceau, il sera toujours sans prix a mes yeux." * 

Le comte avait 6t6 vivement attendri de ce recit. II prit 
son porte-feuille, en tira une lettre, et donnant Penveloppe 
au paysan : " Tenez, 5 mon ami," lui dit-il ; " je suis oblige* 
de vous quitter, mais voici mon adresse, Faites-moi le 
plaisir de venir me voir dimanche au matin." 6 

Le paysan ne manqua point au rendez-vous. 7 Aussit6t 
qu'il fut annonce, le comte courut au devant de lui, et le 
prenant 8 par la main, 9 il lui dit : " Mon cher ami, vous ne 
m'avez point sauve* un fils unique, mais vous m'avez rendu 
un service, c'est de me faire aimer davantage les hommes, 
en me prouvant qu'il est 10 encore des coeurs pleins d'honnk- 
tete* et de reconnaissance. Fuisque les cbapeaux figurent 
avec tant d'honneur sur votre t&te, en voici un.- Je ne de- 
mande point 11 que vous quittiez celui de votre bienfaiteur. 
Seulement, lor s qu'il ne vous sera plus possible de la porter, 
je vous demande la survivance pour le mien ; et chaque 
annee, a pareil jour,' vous en trouverez ici un autre pour le 
remplacer." 

Cette fondation n'etait qu'un honn&te pr&exte, dont se 
servait le comte pour menager la fierte du paysan. 11 sa- 
vait trop bien qu'on ne doit chercher qu'a Clever les senti- 
ments de ceux qu'on oblige. Apres avoir gagn£ son coeur 
par cette premiere liaison, il prit 12 assez d'empire sur lui pour 
avoir le droit de repandre l'aisance dans sa famille que des 
malbeurs avaient presque ruine'e, et il eut la joie de la voir 
presqu'aussi heureuse de sa reconnaissance, qu'il l'£tait lui* 
mgme de ses bienfaits. Berquin* 

1 although he is dead. 2 with me* 3 pres. v. aller. 4 in my eyes. 
6 stay. • Sunday morning. 7 the appointment. 8 part. v. prendre. 
• by the hand. 10 that there are still. " I do not ask. " pret. v. 
prendre. 
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3. Paul and Virginia. 

. . . . Le bon naturel de ces enfants se deVeloppait de jour 
en jour. Un dimanche, au lever de l'aurore, leurs meres 
e*tant allees a la premiere messe, une negresse maronne 1 se 
presenta sous les bananiers 2 qui entouraient leur habitation. 
Elle etait d^charnee comme un squelette, et n'avait pour ve- 
tement qu'un lambeau de serpilli&re autour des reins. Elle 
se jeta aux pieds de Virginie, qui pr£parait le dejeuner de la 
famille, et lui dit : " Ma jeune demoiselle, ayez pitie d'une 
pauvre esclave fugitive ; il y a un mois que j'erre dans ces 
montagnes, demi-morte de faim, 3 souvent poursuivie 4 par des 
chasseurs et par leurs chiens. Je fuis 5 mon maitre, qui est 
un riche habitant 6 de la Riviere-noire : il m'a traitee comme 
vous le voyez. 7 " En meme temps elle lui montra son corps 
sillonne* de cicatrices profondes par les coups defouet qu'elle 
en avait recus. Virginie tout emue 8 lui repondit : " Ras- 
surez-vous, infortun£e creature ! Mangez, mangez !" et 
elle lui donna le dejeuner qu'elle avait appret^. L'esclave 
en peu de moments le de>ora tout en tier. Virginie, la voyant 
rassasiee, lui dit : " Pauvre miserable ! j'ai en vie d'aller de- 
mander votre gr&ce a votre maitre ; en vous voyant, il sera 
touche" de pitie\ Voulez-vous me conduire chez lui ?" ,k Ange 
de Dieu," re'partit la ne*gresse, " je vous suivrai partout ou vous 
voudrez." 9 Virginie appela son frere, et le pria de I'accom- 
pagner. L'esclave les conduisit 10 par des senders au milieu 
des bois, a travers 11 de hautes montagnes qu'ils grimperent 
avec bien de la peine, et de larges rivieres qu'ils p a seer en t a 
gue*. 12 Enfin, vers le milieu du jour, ils arriverent au bas 
d'un morne, 13 sur les bords de la Rivi£re-noire. Ils aper- 
curent la une maison bien batie, des plantations considera- 
bles, et un grand nombre d'esclaves occup£s a toutes sortes 
de travaux. Leur maitre se promenait au milieu deux, une 
pipe a la bouche et un rondin a la main. C'e'tait un grand 
homme sec, 14 olivatre, aux yeux enfonces, 16 et aux sourcils 

1 run-away slave. 2 banian trees. 3 half dead with hunger. 
4 part. v. poursuivre. 6 pres. v. fuir. ° a rich inhabitant. 7 pres. v. 
voir. 8 quite moved. 9 fut. v. vouloir. ,0 pret. v. conduire. 
11 across. 12 forded. 13 mountain. 14 thin. 14 with sunken eyes. 
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noirs et joints. Virginie, tout 6mue, tenant Paul par le 
bras, s'approcha de Thabitant, et le pria, pour 1' amour de 
Dieu, de pardonner a son esclave, qui e'tait a quelques pas de 
la derriere eux. D'abord l'habitant'ne fit pas grand compte 1 
de ces deux enfants pauvrement v&tus, mais quand il eut re- 
marque" la taille elegante de Virginie, sa belle t6te blonde, 
et qu'il eut entendu le doux son de sa voix, qui tremblait 
ainsi que tout son corps, il ota sa pipe de sa bouche, et levant 
son rondin vers le ciel, il jura par un affreux serment, qu'il 
pardonnait a son esclave, non pas pour 1' amour de Dieu, mais 
pour l'amour d'elle. Virginie aussit6t fit signe 2 a Tesclave 
de s'avancer vers son maitre ; puis elle s'enfuit, et Paul 
courut 3 apres elle. 

lis remonterent ensemble le revers du morne par oil ils 
£taient descendus ; et parvenus 4 au sommet, ils s'assirent 5 
sous un arbre, accabl£s de lassitude, de faim et de soif. Ils 
avaient fait a jeun 6 plus de 7 cinq lieues depuis le lever du 
soleil. Paul dit a Virginie : " Ma soeur, il est plus de nidi, 8 
tu as faim et soif ; que ferons nous ? 9 Ces arbres ne produi- 
sent que de mauvais fruits ; il n'y a pas seulement 10 ici un 
tamarin 11 ou un citron pour te rafraichir." " Dieu aura 
pitie* de nous," repartit Virginie, *• il exauce 12 la voix des pe- 
tits oiseaux qui lui demandent leur nourriture. ,, A peine 
avait-elle dit ces mots, qu'ils entendirent le bruit dune 
source qui tombait d'un rocher voisin. lis y coururent, et 
apres s'etre d£salte>6s avec ses eaux plus pures que le 
crystal, 13 ils cueillirent et mangerent un peu de cresson qui 
croissait 14 sur ses bords. Comme ils regardaient de c6te" et 
d' autre, s'ils ne trouveraient pas quelque nourriture plus so- 
lide, 18 Paul apercut parmi les arbres de la for£t un jeune pal- 
miste. 16 La n^cessit^ donne de Tindustrie ; 17 il resolut 18 
d'allumer du feu, a la maniere des noirs, pour faire tomber 19 
T arbre. H y reussit, et le palmiste tomba bient6t avec un 
grand fracas. Ils firent un repas frugal, remplis de joie 

1 took no notice. 2 made sign. • pret. v. courir. * part. v. par- 
venir. 5 pret. v. asseoir. s fasting. 7 more than. 8 it is past noon. 
fut. v. fedre. I0 not even. X1 tamarind. la he hears favourably. 
13 crystal. 1A imperfect v. cro!tre. 14 more solid food. 16 palm tree. 
17 industry. 18 pret. v. resoudre. 19 to make the tree fall* 
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par le souvenir de la bonne action qu'ils avaient faite le 
matin ; mais cette joie £tait troubled par l'inquie'tude ou ils 
se doutaient bien que leur longue absence de la maison jet- 
terait leurs nitres. Virginie revenait souvent sur cet objet : 
cependant Paul, qui sentait ses forces r£tablies, l'assura qu'ils 
ne tarderaient pas a tranquilliser leurs parents. 

Apres diner, ils se trouverent bien embarrasses ; car ils 
n' avaient plus de guide pour les reconduire chez eux. Paul 
qui ne s'&onnait de rien, dit a Virginie : " Notre case 1 est vers 
le soleil du milieu du jour ; il faut que nous passions, comme 
ce matin, par dessus 2 cette montagne que tu vois la-bas avec 
ses trois pitons. 3 Allons, marchons, mon amie !" Ils des- 
cend irent done le morne de la Riviere-noire, du c6te* du nord, 
et arriverent apres une heure de marche sur les bords d'une 
large riviere qui barrait leur chemin. Le bruit de ses eaux 
effraya Virginie ; elle n'osa y mettre les pieds pour la passer 
a gue. Paul alors prit 4 Virginie sur son dos, et passa, ainsi 
charge^ sur les roches glissantes de la riviere malgre' le tu- 
multe de ses eaux. Quand Paul fut sur le rivage, il voulut 6 
continuer sa route, charge* de sa soeur, et il se flattait de 
monter ainsi la montagne qu'il voyait devant lui, 6 a une 
demi-lieue de la ; mais bient6t les forces lui manquerent, et 
il fut oblige de la mettre a terre et de se reposer aupres 
d'elle. Cependant Virginie s'e'tant un peu reposed, rompit 
une branche de bambou, 7 et se mit 8 en marche en s'appuyant 
d'une main sur ce roseau, et de l'autre sur son frere. 

lis cheminaient ainsi doucement a travers les bois $ mais 
la hauteur des arbres et Fepaisseur de leurs feuillages leur 
fi rent perdre de vue la montagne sur laquelle ils se.dirigeaient. 
Au bout de quelque temps ils quittdrent, sans s'en aperce- 
voir, le sentier fray£ dans lequel ils avaient marche* jusqu'- 
alors, et ils se trouverent dans un labyrinthe d' arbres, de 
lianes 9 et de roches, qui n'avait plus d* issue. Paul fit as- 
seoir 10 Virginie et se mit 11 a courir 9a et la tout hors de lui, 
pour chercher un chemin hors de ce fourr£ 6pais 5 mais il se 
fatigua en vain. II monta au haut d'un grand arbre, pour 

1 hut. 2 over. 3 peaks. * pret. v, prendre. 5 pret. y. vouloir. 
4 before him. 7 bamboo. 8 began. y American creeping plants. 
10 made Virginia sit down. ll began. 
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ddcouvrir au moins 1 la montagne ; mais il n'apercut autour 
de lui que les cimes des arbres, dont quelques-unes etaient 
eclairees 2 par les derniers rayons du soleil coucbant. Un 
profond silence regnait dans ces solitudes, et on n'y enten- 
dait d'autre bruit que le bramement 3 des cerfs, qui venaient 
cbercber leurs gites dans ces lieux £cart£s. Paul, dans l'es- 
poir que quelque cbasseur pour rait 4 Ventendre, cria alors de 
toute sa force : " Venez, venez au secours de Virginie !" 
Mais les seuls echos de la foret rdpondirent a sa voix, et re- 
peter en t a plusieurs reprises : Virginie . . . Virginie. 

Paul descendit de l'arbre, accable de fatigue et de cbagrin ; 
il cbercba les moyens de passer la nuit dans ce lieu, mais il 
n'y avait ni fontaine, ni palmiste, ni m&me des branches de 
bois sec, propre a allumer du feu ; il sentit alors, par expe- 
rience, toute la faiblesse de ses ressources, et il se rait 5 a 
pleurer. Cependant Virginie lui dit : " Prions Dieu, mon 
frere, il aura pitie de nous." A peine avaient-ils acheve 
leur priere, qu'ils entendirent un cbien aboyer. II me sem- 
ble," 6 dit Virginie, " que c'est fidele, le cbien de notre case. 7 
Oui, je reconnais sa voix : serious nous deja^ pr£s de notre 
montagne ?" En effet, un moment apres, Fidele 6tait a 
leurs pieds, aboyant, hurlant, gdmissant et les accablant de 
caresses. Comme ils ne pouvaient revenir de leur surprise, 
ils apercurent Domingue qui accourait a eux. A Farrivee de 
ce bon noir, qui pleurait de joie, ils se mirent aussi a pleurer, 
sans pouvoir lui dire un mot. Quand Domingue eut repris 
ses sens : 8 " O mes jeunes maitres," leur dit-il, " que vos 
m£res ont d'inqui&udes ! comme elles ont etc* 6tonnees, 
quand elles ne vous ont plus trouves au retour de la messe 
ou je les accompagnais ! J'allais, je venais 9 autour de Tha- 
bitation, ne sachant 10 de quel c6te vous chercher. Enfin j'ai 
pris 11 vos vieux habits a Tun et a 1' autre, je lesai fait flairer 
a Fidele, et sur le champ, comme si ce pauvre animal m'eut 
entendu, 12 il a* est mis 18 a queter sur vos pas. II m'a con- 
duit, toujours en remuant la queue, jusqu'a' la Riviere-noire. 

1 at least. 2 lighted up. 3 braying. * cond. v. pouvoir. 5 pret. 
y. mettre. 6 it seems to me. 7 hut. 8 had recovered his senses. 9 I 
came. 10 part. v. savoir. ll part. v. prendre. la had understood me. 
13 he began. 
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C'est la que j'ai appris 1 d'un habitant que vous ltd aviez ra- 
mene* one negresse maronne, et qu'il vous avait accorde sa 
grace. De la, Fiddle, toujours quetant, m'a conduit jusqu'- 
ici. Nous sommes an pied de la montagne des Trois- 
.Mamelles, et il y a 2 encore quatre bonnes lieues j usque chez 
nous. Allons, mangez et prenez des forces." s D leur pre% 
senta aussitot on gateau, des fruits et une liqueur que leurs 
m£res avaient preparee. Pendant que les enfants se rafrai- 
chissaient, Domingue alluma du feu, et ayant cherche un 
bois, il en fit un flambeau qu'il alluma, car il £tait deja nuit. 
Mais il eprouva un embarras bien plus grand, quand il 
fallut 4 se mettre en route : Paul et Virginie ne pouvaient 
plus marcher; leurs pieds etaient enfles et tout rouges. 
Domingue ne savait s'il devait aller bien loin de Ik leur 
chercher du secours, ou passer dans ce lieu la nuit avec 
eux. " Ou est le temps/' leur disait-il, " ou je vous por- 
tais tous deux a la fois dans mes bras ? Mais maintenant 5 
vous &tes grands, et je suis vieux." Comme il e*tait dans 
cette perplexity, une troupe de noirs marrons se fit voir 6 
a vingt pas de la. Le chef de cette troupe, s'appro- 
chant de Paul et de Virginie, leur-dit : " Bons petits blancs, 
n'ayez pas peur ; nous vous avons vus 7 passer ce matin avec 
une n£gresse de la Rivtere-noire : vous alliez demander sa 
grace a son mauvais maitre. En reconnaissance nous vous 
reporter ons chez vous sur nos epaules." Alors il fit un 
eigne, 8 et quatre noirs marrons des plus robustes firent aus- 
sitot un brancard avec des branches d'arbre, y placement 
Paul et Virginie, et, Domingue marchant devant eux avec 
son flambeau, ils se mirent en route, aux cris de joie de toute 
la troupe. Virginie attendrie disait a Paul : " O, mon ami, 
jamais Dieu ne laisse un bienfait sans recompense." 

Ils arriverent vers le milieu de la nuit au pied de leur mon- 
tagne. A peine ils la montaient 9 qu'ils entendirent des voix 
qui criaient : " Est-ce vous, mes enfants ?" Ils repondirent 
avec les noirs : *• Oui, c'est nous !" et bient6t ils apercurent 
leurs meres qui venaient au devant d'eux avec des tisons 

1 pret. v. prendre. 2 there are. 3 strength. 4 when it was neces- 
sary. 6 now. 6 appeared. 7 we saw you. 8 beckoned. • hardly 
had they ascended it. 
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flambants. 1 " Malheureux enfants," dit Madame de la Tour, 
" d'oii venez-vous ? Dans quelles angoisses vous nous avez 
jetees !" " Nous venons," dit Virginie, " de la Riviere- 
noire, ou nous avons 6t6 demander la grace d'une pauvre 
esclave maronne, et voila que ces noirs nous ont ramen^s." 2 
Madame de la Tour embrassa sa fiUe sans pouvoir parler. 
Marguerite serrait Paul dans ses bras et lui disait : " Et toi 
aussi, mon fils, tu as fait une bonne action." Quand elles 
furent arrivees dans leur case, avec leurs enfants, elles don- 
nerent bien a manger aux noirs, qui s'en retourn&ent dans 
leurs bois, en leur souhaitant toute sorte de prosperity. 

Bernardin de St. Pierre. 

4. Thb Hermit. 

Zadig rencontra en march ant 3 un hermite dont la barbe 
blanche et venerable descendait jusqu'a la ceinture. II ten ait 4 
en main un livre qu'il lisait 6 attentivement. Zadig s'arr£ta, 
et lui fit 6 une profonde inclination. L' hermite le salua d'un 
air si noble et si doux que Zadig eut la curiosity 7 de Ten- 
tretenir. II lui demanda 8 quel livre il lisait. " C'est le 
livre des destinies,' * dit Thermite, " voulez-vous en lire 
quelque chose ?" II mit 9 le livre dans les mains de Zadig, 
qui, tout instruit qu'il &ait 10 dans plusieurs langues, neput 11 
en dechiffrer un seul caractere. Cela redoubla encore sa cu- 
riosity. "Vous me paraissez 12 bien chagrin," lui ditce bon 
p£re. "Helas, que j*en ai sujetr' 18 dit Zadig. "Si vous 
permettez que je vous accompagne, ,, repartit 14 le vieillard, 
" peut-^tre vous serai-je utile ; 15 j'ai r^pandu quelquefois des 
sentiments de consolation dans Fame des malheureux. 
" Zadig se sentit du respect pour lair de Thermite. II lui 
trouva 16 dans la conversation des lumteres sup&ieures. 
L'hermite parlait de la destinee, de la faiblesse humaine, des 
vertus et des vices, avec une eloquence si vive et si touchante 
que Zadig se sentit entraine* vers lui par un charme invin- 

1 flaming brand. 2 have brought us back. 3 on his way. * ira- 
per. v. tenir. 6 imper. v. lire. 6 pret. v. faire. 7 curiosity. 8 he 
asked him. 9 pret. v. mettre. 10 as he was. n pret. v. pouvoir. 
la pres. v. paraitre. ls I have reason for it. u replied. 16 perhaps I 
shall be of service to you. 16 he found that he had. 
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cible. II le pria avec instance de ne point le quitter. •• Je 
vous demande moi-m&me cette grace/' lni dit le vieillard, 
*• jurez-moi que vous ne vous se'parerez point 1 de moi d'ici 
a quelques jours, quelque chose que je fasse." 2 Zadig jura 
et ils partirent ensemble. 

Les deux voyageurs arriv£rent le soir a un chateau su- 
perbe. L'hermite demanda Thospitalite* pour lui 3 et pour le 
jeune homme qui l'accompagnait. Le portier qu'on aurait 
pris 4 pour un grand seigneur les introduisit avec une esp£ce 
de bonte* d6daigneuse. On les presenta a un principal do- 
mestique qui leur fit voir 5 les appartements magnifiques du 
maitre. lis furent admis 6 a sa table au bas bout, sans que 
le seigneur du chateau les honorat d'un regard ; mais ils fu- 
rent servis, comme les autres, avec delicatesse et profusion. 
On leur donna ensuite de l*eau pour se laver dans un bassin 
d'or garni d'£m6raudes et de rubis. On les mena coucher 
dans un bel appartement, et le lendemain matin un domes- 
tique leur apporta a chacun une piece d'or, apres quoi on les 
cong£dia. 

44 Le maitre de la maison," dit Zadig en chemin, "me 
parait £tre un homme genereux, quoiqu'un peu fier ; il ex- 
erce noblement l'hospitalite." En disant ces paroles, rl 
s'apercut qu'une espece de poche tr£s large que portait Ther- 
mite paraissait 7 tendue et enflee. II y vit 8 le bassin d'or 
garni- de pierreries que celui-ci avait vole ; il n'osa d'abord 
en rien t^moigner, mais il 6tait dans une Strange surprise. 

Vers le midi Thermite se presenta a la porte d'une maison 
tres petite, ou logeait un riche avare ; il y demanda Thospi- 
talite* pour quelques heures. Un vieux valet mal habille' le 
recut d'un ton rude, et le fit entrer 9 ainsi que Zadig dans 
Te curie, ou on 10 leur donna quelques olives pourries, de 
mauvais pain et de la bi&re gatee. L'hermite mangea et 
but 11 d'un air aussi content que la veille ; puis s'adressant a 
ce vieux valet qui les observait tous deux pour voir s'ils ne 
volaient rien, et qui les pressait de partir, 12 il lui donna les 

1 that you will not leave me. 2 sub. v. faire. 3 himself. * part, 
v. prendre. 6 showed them. 6 part. v. admettre. 7 imper. v. pa- 
raitre. 8 pret. v. voir. 9 conducted him. 10 they. u pret. y. boire. 
12 to depart. 
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deux pieces d'or qu'il ava:t recues le matin et le remercia 
de toutes ses attentions. " Je vous prie," ajouta-t-il, " faites- 
moi 1 parler a votre maitre. ,, . Le valet £tonne* introduisit les 
deux voyageurs. "Magnifique Seigneur," dit Thermite, 
'• je ne puis 2 que vous rendre de tres humbles graces de la 
maniere noble dont vous nous avez recus ; daignez accepter 
ce bassin d'or comme un faible gage de ma reconnaissance." 
L'avare fut pres de tomber a la ren verse. L'hermite ne lui 
donna pas le temps de revenir de son saisissement, il partit 
au plus vite avec son jeune voyageur. 

" Mon pere," lui dit Zadig, " qu'est-ce que tout ce que 
je vois ? Vous ne me paraissez en rien ressembler aux 
a utres hommes : vous volez un bassin d'or garni de pierre- 
ries a un homme qui vous recoit magnifiquement, et vous le 
donnez a un avare qui vous traite avec indignite !" " Mon 
fils," r£pondit le vieillard, " cet homme magnifique, qui ne 
recoit les etrangers que par vanite* et pour faire admirer ses 
richesses, deviendra 3 plus sage $ l'avare apprendra a exercer 
F hospitality : ne vous £tonnez de rien et suivez-moi*" 
Zadig ne savait encore s'il avait a faire au plus fou ou au 
plus sage de tous les hommes, mais Thermite parlait avec 
tant d* ascendant, que Zadig, lie* d'ailleurs par son serment, 
ne put 4 s'empecher de la suivre. 

lis arriverent le soir a une maison agreablement batie, 
mais simple, ou rien ne sentait 6 ni la prodigality, ni T avarice. 
Le maitre 6tait un philosophe retire* du monde, qui cultivait 
en paix la sagesse et la vertu et qui cependant ne s'ennuyait 
pas. II s'etait plu* a batir cette retraite, dans laquelle il re- 
cevait les Strangers avec une noblesse qui n' avait rien de 
T ostentation. II alia lui-meme au devant des deux voya- 
geurs, qu'il fit 7 reposer d'abord dans un appartement com- 
mode. Quelque temps apres, il vint les prendre 8 lui-meme 
pour les inviter a un repas propre. On convint dans la con- 
versation que les choses de ce monde n'allaient pas toujours 
au gre* des sages. L'hermite soutint 9 qu'on ne connaissait 10 
pas les voies de la Providence et que les hommes avaient tort 

1 imperative v. faire. 2 pres. v. pouvoir. 3 fut. v. devenir. 4 pret. 
v. pouvoir. 6 savoured. • part. v. plaire. 7 pret. y. faire. b he 
came. 9 pret. v. soutenir, 1U imperfect v. connaitre. 

F 



62 ahn's fiest fbench beading-book. 

de juger d'un tout dont Us n'apercevaient que la plus petite 
partie. 

On park des passions: "Ah, qu'elles sont funestes !" 
disait Zadig. " Ce sont les vents qui enflent les voiles da 
vaisseau," repartit Thermite ; " elles le submergent quelque- 
fois, mais sans elles il ne pourrait voguer. La bile rend co- 
lore et malade, mais sans la bile l'homme ne saurait vivre. 1 
Tout est dangereux ici-bas, et tout est necessaire." 

Zadig admirait comment un homme qui avait fait des 
choses si extravagantes pouvait raisonner si bien. Enfin, 
apres un entretien aussi instructif qu'agreable, Th6te recon- 
duisit 2 ses deux voyageurs dans leur appartement en be*nis- 
sant le ciel qui lui avait envoye" deux hommes si sages et si 
vertueux. II leur offrit de F argent d'une manure aisee et 
noble qui ne pouvait deplaire. L'hermite le refusa, 3 et lui 
dit qu'il prenait 4 conge* de lui, comptant partir 5 pour Baby- 
lone avant le jour. 6 Leur separation fut tendre ; Zadig sur- 
tout se sentait plein d'estime et d'inclination pour un homme 
si aimable. 

Quand Thermite et lui furent dans leur appartement, ils 
firent 7 longtemps Teloge de leur h6te. Le vieillard au point 
du jour 8 iveilla son camarade. "II faut partir," 9 dit-il, 
" mais tandis que tout le monde dort 10 encore, je veux 11 
laisser a cet homme un te*moignage de monestimeet demon 
affection." En disant ces mots/ 2 il prit 13 un flambeau et 
mit le feu a la maison. Zadig epouvante jeta des cris, et 
voulut 11 I'empgcher de commettre une action si affreuse. 
L'hermite Tentrainait par une force sup^rieure ; la maison 
dtait enflammee. L'hermite, qui etait deja assez loin avec 
son compagnon, la regardait bruler tranquillement. " Dieu 
merci," dit-il, " voila la maison de mon cher h6te de*truite de 
fond en comble ! 15 L'heureux homme !" A ces mots Za- 
dig fut tente* a la fois d'eclater de rire, de dire des injures au 
reverend pere, de la battre et de s'enfuir : mais il ne fit rien 

1 could not live. 2 pret. v. reconduire. 3 pret. v. refuser. * imp. 
v. prendre. 6 intending to set out. • before* daylight. 7 pret. v. 
faire. 8 at daylight. • we must go. 10 pres. v. dormir. u present 
v. vouloir. 12 words. 13 pret. v. prendre. u pret. v. vouloir. i* from 
the bottom to the top. 
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de tout cela ; et toujours subjugue' par 1' ascendant de l'her- 
mite, il le suivit malgre* lui a la derniere couchee. Ce fat 
chez une veuve charitable et vertueuse qui avait un neveu de 
quatorze ans, plein d' agreements, et son unique esperance. 
Elle fit du mieux qu'elle put les honneurs de la maison. 1 Le 
lendemain elle ordonna a son neveu d'accompagner lee voy- 
ageurs jusqu'a un pont qui, 6tant rompu depuis peu, etait 
devenu un passage dangereux. Le jeune homme empresse* 
marche devant eux. Quand ils furent sur le pont : " Ve- 
nez/' dit Thermite au jeune homme, "il faut que je marque 
ma reconnaissance a votre tante." II le prend alors par les 
cheveux et le jette dans la rividre. L 'enfant tombe, repa- 
rait un moment sur 1'eau, et est engouffre' dans le torrent. 
" O monstre ! 6 le plus scelerat de tous les hommes ;" s'ecrie 
Zadig. " Vous avez promis 2 plus de patience/' lui dit 
Thermite en Tinterrompant ; 3 ** apprenez 4 que sous les mines 
de cette maison ou la Providence a mis le feu, 5 le maitre a 
trouve* un tr&or immense : apprenez que ce jeune homme, 
dont la Providence a tordu le cou, aurait assassine* sa tante 
dans un an et vous dans deux." " Qui tel'a dit barbare ?" 
cria Zadig : " et quand tu aurais lu 6 cet evenement dans ton 
livre des destinies, t'est-il permis 7 de noyer un enfant, qui 
ne t'u point fait de mal ?" 

Tandis que Zadig parlait, il «'apercut que le vieillard 
n' avait plus de barbe, que son visage prenait 8 les traits de 
lajeunesse. Son habit d'hermite avait disparu; 9 quatre 
belles ailes couvraient un corps majestueux et resplendissant 
de lumi^re. " O envoys du ciel f 6 ange divin," s'ecria 
Zadig, •' tu es done descendu de l'^mpyre'e pour apprendre 
a un faible mortel a se soumettre aux ordres e'ternels." 
" Les hommes," dit 1'ange, " jugent de tout sans rien con- 
naitre ; tu etais celui des mortels qui meritait le plus d'etre 
IclaireY' Zadig lui demanda la permission de parler. " Je 
me defie de moi-m&me," dit-il, " mais oserai-je te prier de 
m'£claircir un doute? Ne vaudrait-il 10 pas mieux avoir 
corrige* cet enfant et T avoir rendu vertueux que de le 

1 she did the honours of the house in the best way she was able. 
* part v. promettre. 3 part. v. interrompre. 4 pres. v. apprendre. 
6 "has set on fire. 6 part. v. lire. 7 part. v. permettre. 8 imperfect v. 
prendre. * had disappeared. 10 cond. v. valour. 
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noyer?" L'ange reprit : " S*il avait 6t6 vertueux et qu'il 
eut vecu, 1 son destin 6tait d'etre assassin e lui-m&me avec la 
femme qu'il devait 6pouser et le fils qui en devait naitre." 

" Mais quoi," dit Zadig, " il est done necessaire qu'il y 
ait des crimes et des malheurs et que les malheurs tombent 
sur les gens de bien ?" " Les mechants," r£pondit 1'ange, 
" sont toujours malheureox ; ils servent a ^prouver un petit 
nombre de jastes repandus sur la terre, et il n'y a point de 
mal dont il ne naisse un bien." " Mais/' dit Zadig, " s'il 
n'y avait que du bien, et point de mal ?" " Alors," reprit 
Tange, " cette terre serait une autre terre, renchainement 
des evenements serait un autre ordre de sagesse, et cet 
ordre qui serait parfait ne pent 2 &tre que dans la demeure 
6ternelle de l'Etre supreme de qui le mal ne peut ap- 
procber; il a cr^e* des millions de mondes, dont aucun 
ne peut ressembler a 1' autre. Cette immense vartete* est 
un attribut de sa puissance immense. II n'y a ni deux 
feuilles d'arbre sur la terre, ni deux globes dans les champs 
infinis du ciel, qui soient semblables, 3 et tout ce que tu 
vois sur le petit atome ou tu es n£,* devait etre dans sa 
place et dans son temps fixe, selon les ordres immuables de 
celui qui embrasse tout. Les hommes pensent que cet en- 
fant qui vient de penr est tombe' dans Feau par hasard ; que 
e'est par un hasard que cette maison est bruise ; mais il n'y 
a point de hasard : tout est epreuve, ou punition, ou recom- 
pense, ou preVoyance." " Mais," dit Zadig . . . Comme il 
disait " mais," l'ange prenait deja son vol vers la dixieme 
sphere. Zadig a genoux 5 adora la Providence et se soumit. 6 

Voltaire. 

5. The Roses of Mons. de Malesherbes. 

Monsieur Lamoignon de Malesherbes, qu'il suffit de nom- 
mer pour designer le ministre integre, le savant modeste, le 
grand naturaliste et le meilleur des hommes, avait coutume de 
passer tous les ans, au beau chateau de Verneuil, pres de 
Versailles, une partie de Y6t6, pour se delasser des fonctions 
importantes qui lui etaient confines. Parrai les occupations 
auxquelles se livrait cet homme celebre, la culture des fleurs 

1 part. v. vivre. 2 pres. v. pouvoir. 3 alike. * part. v. naitre. 
• kueeling. • pret. v. soumettre. 
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6tait celle a laquelle il s'adonnait particulierement. II pre- 
nait 1 8urtout le plus grand plaisir a soigner un bosquet de 
rosiers, qu'il avait plants lui-meme dans un bois taillis, non 
loin du village de Vernueil. 

De tous les rosiers qu' avait plants Monsieur de Males- 
herbes, aucun n' avait trompe son esp£rance. Des buissons 
de roses de differentes especes, formant dans ce lieu agreste 
et solitaire un contraste frappant avec les arbustes sauvages 
dont ils 6taient environn6s, attiraient tous les regards, et pro- 
duisaient 2 une sensation aussi agreable qu'imprevue. 

L'heureux cultivateur de ce bosquet charmant ne pou- 
vait, 3 malgre' sa touchante modestie, s'empecher d'etre tier 
de sea succes. II ne parlait a tous ceux qui se presentment 
au chateau du Verne uil, et il les conduisait 4 a ce qu'il appe- 
lait sa solitude. II avait forme* de ses mains un joli banc de 
gazom et construit avec de la terre et des branches d'arbre 
une grotte, ou tantdt il se mettait a J'abri de la pluie, et 
tantdt il pr6servait sa tdte sexag&iaire des rayons brulants 
du soleil. C'est Ik que, Plutarque a la main, sa lecture fa* 
vorite, il re'flechissait en paix sur les vicissitudes humaines, et 
recapitulait avec devices les actions m£morables dont il avait 
honore* sa carriere. 

" Mais voyez 5 done," disait-il 6 a toutes les personnes qu'il 
conduisait a cette solitude, " voyez comme tous ces rosiers 
sont frais et touffus. Ceux des jardins somptueux et les 
mieux cultives n'ont pas des fleurs plus belles et plus abon- 
dantes. Ce qui m'etonne surtout," ajoutait-il avec trans- 
port, " c'est que depuis plusieurs annees que je cultive ces 
rosiers, je n'en ai pas perdu un seul: jamais jardinier, 7 
quelque habile qu'il fut, n'eut la main plus heureuse que 
moi. Aussi m'appelle-t-on 8 dans ce village Lamoignon-les- 
Roses, pour me distinguer de tous ceux de ma famille qui 
portent le meme nom." 

Un jour que ce savant naturaliste s'etait leve* plus tot 9 
qu'a r ordinaire, il se rendit a son bosquet ch^ri fort avant le 
lever du soleil. C'etait vers la moitie du mois de juin 11 a 

1 imp. v. prendre. 2 imp. v. produire. 8 imp. v. pouvoir. * imp. 
v. conduire. * pres. v. voir. 6 imp. v. dire. 7 never gardener. 8 they 
call me. * sooner. 10 June. 
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pea pres a l'6poque da solstice, oules jours sont le plus longs 
de Fannie. La matinee 6tait delicieuse : un vent frais et 
une abondante rosee rafraichissaient la terre dess^chee par 
ia chaleur de la veille ; les chants varies de mille et mille 
oiseaux formaient un concert ravissant que les £chos multi- 
plaient a Tinfini et rep£taient dans les montagnes ; les prai- 
ries 6maill£es, les plantes aromatiques et la vigne en fours 1 
remplissaient T atmosphere d'un parfum delicieux ... En un 
mot, le printemps r^gnait encore, et l'e*te commencait a pa- 
raitre. 

Monsieur de Malesherbes assis 2 pres de sa grotte, con- 
templait avec respect ce calme heureux d'une matinee dcs 
champs, ce reveil enchanteur de la nature. Soudain 3 un 
bruit leger se fait 4 entendre. II croit 5 d'abord que c'est la 
marche de quelque biche ou de quelque faon timide qui tra- 
verse le bois ; il regarde, examine, et apercoit a travers le 
feuillage une jeune fille qui, revenant 6 de Verneuil un potau 
lait 7 sur la t&te, s'arr£te devant une fontaine, y puise de l'eau, 
dont elle remplit sa cruche, s'avance jusqu'au bosquet, Tar- 
rose, retourne plusieurs fois a la fontaine, et, par ce moyen, 
depose au pied de chaque rosier une quantity d'eau suffisante 
pour les ranimer tous. 

Le magistrat, qui pendant ce temps s'etait tapi sur son 
banc de verdure pour ne pas interrompre la jeune laittere, la 
suivait des yeux avec avidite\ 8 ne sachant 9 a quoi attribuer 
les soins empresses qu'elle donnait a ses rosiers. La figure 
de cette jeune fille £tait charmante : ses yeux exprimaient 
la candeur et la gaite* ; son teint semblait se colorer des feux 
de Taurore naissante. 10 Cependant l'6motion et la curiosity 
attirerent malgre* lui le naturaliste vers la jeune inconnue, au 
moment ou elle deposait au pied d'un rosier blanc sa der- 
niere cruchee d'eau. Celle-ci tressaillant, jette un cri de 
surprise a la vue de monsieur de Malesherbes, qui l'aborde 
aussitot et lui demande qui lui a donne ordre d'arroser ainsi 
tout ce bosquet. " Oh ! Monseigneur," dit la jeune fille 
toute tremblante 11 je n'ai que de bonnes intentions, je vous 

1 blooming. 2 part. v. asseoir. s suddenly. 4 is heard. 6 pres. y. 
croire. 6 part. v. revenir. ' milk pot. 8 eagerness. • part. v. savoir. 
10 part. v. naitre. u trembling. 
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assure ; je ne suis pas la seule de ces environs, et c'est au- 
jourd'hui mon tour." " Comment votre tour ?" " Oui, 
Monseigneur : c 6tait hier a Lise, et c'est demain a Perrette." 
" Expliquez-vous, jeune fille, je ne vous comprends pas." 
"Fuisque vous m'avez prise 1 sur le fait, je ne puis 2 plus 
vous en faire un mystere $ aussi je ne vois 3 pas que cela 
puisse* tant vous facher . . . Vous saurez done, 5 Monseig- 
neur, que vous ayant vu 6 de nos champs planter vous-meine 
et soigner ces beaux rosiers, nous nous sommes dit, dans 
tous les hameaux des environs :" "II faut prouver a celui qui 
r^pand chaque jour tant de bienfaits parmi nous, et qui sait 7 
honorer si bien l'agriculture, qu'il n'a pas affaire a des in- 
grats ; 8 et puisqu'il se plait 9 tant a cultiver des fleurs, il faut 
1'aider sans qu'il sen doute." " Pour cela toute jeune fille 
age*e de quinze ans sera tenue, 10 chacune a son tour, en re- 
venant de porter son lait a Verneuil, de puiser de l'eau a la 
fontaine qui est ici pres, et d'arroser tous les matins, avant 
le lever du soleil, les rosiers de notre ami, de notre pere a 
tous . . . Depuis quatre ans je n'ai pas manque* a ce devoir 
et je vous dirai m6me que c'est a qui de nos jeunes filles at- 
teindra sa quinzieme annee, pour avoir Fhonneur d'arroser 
et de soigner les roses de Monsieur de Malesherbes." 

Ce r6cit naif et touchant fit 11 une vive impression sur le 
ministre. Jamais il n'avait mieux senti toute la cel^brite* de 
son nom. " Je ne m'&onne plus," se disait-il avec ravisse- 
ment, " si mes rosiers sont aussi beaux et charges de tant 
de fleurs. Mais puisque toute la jeunesse des hameaux 
voisins daigne chaque matin me donner une preuve ei tou- 
chante de son amiti£, je lui promets, 12 en revanche, de ne 
pas laisser passer un seul jour sans venir visiter ma solitude, 
qui m'est devenue 13 plus chere que jamai8. ,, "Tant 
mieux 1" r£pondit la jeune fille, " cela fera 14 que nous con- 
duirons nos troupeaux de ce c6te\ pour avoir le bonheur de 
vous contemple tout a notre aise, de vous faire entendre nos 

1 part. v. prendre. 2 pres. v. pouvoir. 3 pres. v. voir. 4 pres. subj. 
v. pouvoir. 5 fut. v. savoir. 6 part. y. voir. 7 pres. v. savoir. b un- 
grateful people. 9 pres. v. plaire. 10 part. y. tenir. n pret. v. faire. 
12 pres. v. preroettre. 18 part. v. devenir. u fut. v. faire. 
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chansonnettes, 1 at de jaser quelquefois avec voos, si Mon- 
seigneur daigne le permettre." 

" Oui, me8 eiifants," reprit Monsieur de Malesherbes ; 
•* venez,* oh ! venez pres de moi. S'il voos arrive quelques 
malheurs, je tacherai 3 de les adoucir ; s'il s'eleve parmi vous 
quelques diffeVents, je les aplanirai 4 peut-etre ; et si quelques 
manages assortis par le cceur ne pouvaient se faire par dis- 
proportion de fortune, eh bien, je saurai* tout concilier." 
•' Dans ce cas la," repartit vivement la jeune laitiere, " Mon- 
8eignenr ne manquera pas d'occupation, et moi-meme je 
pourrai* dans pea de temps lui dire an petit mot toachant 
cela. . . . Mais j'oublie qae ma mere m'attend ; je cours 7 
lui porter 1' argent de son lait, et lui conter Fheureuse ren- 
contre que j'ai faite." 8 "Un moment/' lui dit Monsieur 
de Malesherbes en l'arretant, "comment vous nommez- 
vous ?" " Sozette Bertrand ! pour vous servir, Monseig- 
neur, si j'en £tais capable." " Eh bien, Suzette," reprit-il en 
pressant une de ses mains dans les siennes, " remettez a vos 
compagnes, qui comme vous ont soin de mes rosiers, ee que 
je vais 9 vous donner pour elles." " Oh ! Monseigneur, nous 
ne voulons 10 rien pour cela ; tout votre or ne pourrait valoir 
le plaisir que nous y prenons." ll " Vous avez bien raison : 
non, tout ce que je poss£de ne pourrait valoir ce que vous 
me donnez en ce moment ; mais, en attendant que 12 je puisse 13 
remercier moi-meme vos jeunes amies, dites-leur 14 bien, 
qu'elles embellissent la fin de ma carriere, et que jamais ce 
qu'elles ont fait ne sortira de mon souvenir.". . . En ache- 
vant ces mots, Thonorable vieillard deposa un baiser sur le 
front modeste de la laitiere, qui s'eloigna fiere et joyeuse de 
l'honneur quelle avait recu. 

Monsieur de Malesherbes ne cessait de raconter cette 
aventure. II remplit avec exactitude la promesse qu'il avait 
faite a la jeune fille. II ne se passait pas de jour qu'il n'al- 
lat 13 visiter ses rosiers. Souvent, tandis qu'une soctete" nom- 
breuse et brillante etait r6unie au chateau de Verneuil, ce 

1 little songs. 2 imper. v. venir. 3 fut. v. tacher. * fut. v. aplanir. 

* fut. v. savoir. • fut. v. pouvoir. 7 pres. v. courir. 8 part. v. faire. 

* what 1 am going. 10 pres. v. vouloir. u pres. v. prendre. 12 until. 
la I can. " tell them. 15 imp, subj. v. alter. 
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tnagistrat respectable, ce ministre, le conseil et 1'ami de son 
prince, assis 1 pr£s de sa grotte solitaire, participant aux jeux* 
des patres des environs, etudiait au milieu d'eux leurs pen* 
chants, leurs besoins, leurs habitudes, et ne rentrait au cha- 
teau que fort tard, accompagne* de plusieurs d'entre eux et 
comble' des benedictions de tous. 

Quelques jours apr£s, c'^tait un dimancbe, Monsieur de 
Malesherbes apprit 3 que toute la jeunesse de Verneuil et des 
environs devait se r£unir le soir raeme devant sa grotte si 
renomme'e, et qu'on avait r&olu 4 d'y etablir le lieu de la 
danse. " Adieu mes roses !" se dit alors ce sage aima- 
ble : " le moyen que tel jeune garcon n'en orne pas sa 
danseuse, que telle jeune fille n'en d£tache pasles plus belles 
pour en parer son corset ? Mais ils s'amuseront, ils parle- 
ront de moi peut-£tre ; moi-m6me, je pourrai les voir riunis, 
e*tre t^moin de leurs jeux : allons, 5 si j'ai quelques roses de 
moins, j'aurai du plaisir de plus ; et Tun vaut 6 bien l'autre." 

Cependant, comme il craignait 7 que sa presence n'intimi- 
dat la bande joyeuse et ne l'emp£ch&t de se livrer a tout le 
bonbeur que lui promettait une aussi belle journ6e, il s'ab- 
s tint 8 de dinger le soir sa promenade accoutumee du c6te* de 
sa solitude. Mais le lendemain, des le matin, il fut impatient 
de voir le degat qu' avait du causer dans le bosquet la danse 
de la veille. Deja, muni d'une b&che et de plusieurs instru- 
ments, il se disposait a r^parer le dommage.... Quelle fut sa 
surprise de retrouver tout dans le m&me etat ! L'endroit 
ou la danse avait eu lieu se trouvait passe au rateau ; la banc 
de verdure avait conserve* toute sa fraicheur ; on n'avait pas 
detache* une settle rose ; et sur 1' entree de la grotte ces mots : 
" A notre ami /" 6taient formes de fleurs d'&ernelles. 
Monsieur de Malesherbes croyait 9 r£ver. " Quoi !" se 
disait-il, " au milieu d'une reunion aussi nombreuse que fo- 
latre, dans une danse champ£tre, ou la joie bannit ordinaire- 
ment toute reserve, mes roses ont ei6 respectees ! Qu'il est 
doux le bonheur d'etre aime* a ce point ! Je ne troquerais 
pas ma grotte pour le plus beau palais du monde." 10 

1 part.v.asseoir. 8 sports. 3 pret.v.apprendre. * part. v. rlsoudre. 
* imper. v. aller. * pres. v. valoir. 7 imp. y. craindre. 8 pret. v. s'ab- 
tfienir. * imp. v. croire. 10 in the world. 
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Ije dimanche suivant, il balancait entre le deair d'assister 
a la danse da village et la crainte d'imposer par sa presence, 
lorsque son valet de chambre vint 1 lni annoncer qu'une 
jeune fille tout en larmes desirait lui parler. II ordonna 
qu'on l'mtroduisit, 3 et, des qu'elle parut, 8 lni demanda le 
sujet de son chagrin. " Ah ! Monseigneur, je suis per- 
due, si vous n'avez pitie* de moi !" " Que vous est-il 
done arrive* ? Parlez et rassurez-vous." " Je vous dirai 
d'abord que e'etait de matin mon tour d'arroser vos 

rosiers " " Eh bien ?" " Eh bien ! Monseigneur, 

comme e'est la fete de ma marraine Jeanne, l'une des fer- 
mieres du chateau, chez qui je demeure depuis que je suis 
orpheline, j'ai cru que je n'etais vue de personne, et j'ai eu 
le malhenr de cueilfir une de vos roses, malgre la defense et 
le serment que nous avons fait entre nous tons de n'y tou- 
cher jamais." " Une rose !...." re'pondit en souriant Mon- 
sieur de Malesherbes ; " ce n'est pas la un vol bien conside- 
rable.' ' •' C'en est 4 pourtant assez," reprit 5 la jeune fille en 
pleurant, (( pour me deshonorer dans tout le village." 
" Comment cela ?" " Mathurin la Treille, ce maudit 
ivrogne, l'espion de la jeunesse, m'a vue 6 cueillir cette rose 
qui m'avait tente*e si fort ; il a repandu cela parmi tous les 
garcons ; et voila qu'au moment ou je suis arrived a la danse 
comptant bien m'en donner comme de coutume, je n'ai pu 7 
trouver un seul danseur . . . ils ont decide* tous d'une voix, 
que de l'annee 8 je ne serais recu dans votre bosquet. Ma 
marraine a eu beau prier pour moi, tous m' ont condamnee, 
jusqu'a Guillot lui-meme . . . Guillot ! . . . . Vous sentez 9 
bien, Monseigneur, que s'il faut 10 que je sois un an sans 
danser, je suis perdue de reputation ; n Guillot ne voudra 1 * 
plus de moi, et je resterai fille toute ma vie." " La puni- 
tion serait trop grande pour une faute aussi leg£re," reprit 
Monsieur de Malesherbes, cachant son Amotion. " Ras- 
surez-vous, ma belle enfant ; je veux 13 moi-meme implorer 

1 pret. v. venir. 2 imp. subj. v. introduire. s pret. v. paraitre. 
4 pres. v. etre. 6 pret. v. reprendre. 6 part. v. voir. 7 part. v. pou- 
voir. 8 during the year. • pres. v. sentir. l0 pres. v. falloir. * l my 
reputation will be lost. 12 fut. v. vouloir. 13 pres. v. vouloir. 
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votre grace. Venez, donnez-moi votre bras. Je me fis 1 
toujours an devoir de defendre les accuses." 

lis arrivent tous les deux* an lieu du rendez-vous. L' elo- 
quent natoraliste plaida la cause de la jeune r£prouve"e avec 
toute Temotion que lui inspiraient ces d£bats si doux pour 
son coeur ; et ce ne fut pas sans beaucoup de peine qu'il ob- 
tint 3 son pardon. Afin qu'il ne restat aucune trace de la 
reprobation qu'avait encourue 4 la jeune fiUe, il la presenta 
lui-meme a Guillot, l'engagea de danser avec elle, et lui 
promit 5 de doter sa pr&endue. Suzette Bertrand, la jolie 
laitiere, qui la premiere avait connaitre fait a ce ministre la 
tendre veneration qu'on lui portait, eut une dot semblable, 
qu'elle partagea bien vite avec un des plus beaux garcons du 
village. Les deux heureux couples furrent unis; leurs 
noces se firent le meme jour au chateau. Monsieur de 
Malesherbes voulut* que l'une et l'autre mariee 7 fut paree ce 
jour-la des flews de ses rosiers. II fit arreter, par la jeunesse 
de Vemeuil,quedorenavant toute fille qui se marierait, aurait le 
droit de cueillir a la grotte si respectee un bouquet de roses 
blanches. " Elles seront," disait-il aux jeunes villageoises 
qui rentouraient, " elles- seront Tembleme de vos soins et 
de ma reconnaissance. Quand je ne serai plus, elles vous 
rappelleront votre ami ; vous me croirez la, et je pourrai, 
grace a votre souvenir, assister encore au plus beau jour de 
votre vie." 

Cet usage, ou pour mieux dire, cette touchante comme- 
moration existe toujours dans le village de Verneuil. Aucun 
couple ne a' unit sans aller former un bouquet a la grotte, 
dont on renouvelle 8 chaque ann£e l'honourable inscription. 
Depuis la mort cruelle et pr6matur& de cet homme celebre 9 
on n'a pas cesse* de cultiver le bosquet que planta sa main 
bienfaisante, et c'est encore & qui respectera les roses de 
Monsieur de Malesherbes, Bouilly. 

6. Thk Little Hunchback. 
H y avait autrefois en Casgar, extremite* dela Grande Tar- 

1 pret. v. faire. 2 both. s pret. v. obtenir. * part. y. encourir. 
• pret. v. promettre. 6 pret. v. vouloir. 7 both brides. 8 pres. y. re- 
nouveler. 9 celebrated. 
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tarie, un tailleur qui avait une tr£s belle femme, qu'il aimait 
beaucoup et dont il £tait airae de m&ne. 1 Un jour qu'il 
travaillait, un petit bossu vint 2 s'asseoir a l'entree de sa bou- 
tique, et se mit 3 a chanter en jouant du tambour de basque. 
Le tailleur prit plaisira 1* entendre, 4 etr&olut 6 del'emmener 
dans sa maison pour rejouir sa femme. II se dit a lui-mgme: 
*' Avec ses chansons il nous divertira tous deux 6 ce soir. M 
II lui en fit 7 la proposition, et le bossu l'ayant accepted, il 
ferma sa boutique et le mena chez lui. 8 

D£s qu'ils y furent arrives, la femme du tailleur, qui avait 
deja mis le couvert, parce qu'il £tait temps de souper, servit 
un bon plat de poisson qu'elle avait prepare*. lis se mirent 9 
tous trois a table ; mais en mangeant, le bossu avala par 
malheur une grosse arete dont il mourut en peu de moments, 
sans que le tailleur et sa femme y pussent rem£dier. lis fu- - 
rent Tun et T autre d'autant plus eflraySs de cet accident, 
qu'il etait arrive chez eux et qu'ils avaient sujet de craindre 
que si la justice venait a le savoir, on ne les punit comme des 
assassins. Le mari neanmoins trouva un expedient pour se 
defaire du corps mort. Sa femme et lui prirent le bossu, 
Tun par les pieds, lautre par la tete, et le port&rent jusqu'au 
logis d'un m6decin juif qui demeurait dans le voisinage. lis 
frapperent a sa porte, ou aboutissait un escalier tres raide 
par ou l'on montait a sa chambre. Une servante descend 
aussitdt, m&me sans lumiere, ouvre 10 et demande ce qu'ils 
souhaitent. " Remontez, s'il vous plait," repondit le tail- 
leur, " et dites 11 a votre maitre que nous lui amenons un 
horn me bien malade, pour qu'il lui ordonne quelque rem&de. 
Tenez," ajouta-t-il, en lui mettant en main une piece d' ar- 
gent, " donnez-lui cela par avance, 12 afin qu'il soit persuade* 
que nous n'avons pas dessein de lui faire perdre sa peine." 1S 
Pendant que la servante remonta pour faire part au m6decin 
juif d'une si bonne nouvelle, le tailleur et sa femme port&rent 
promptement le corps du bossu au haut de 1' escalier, le lais- 
serent la et retournerent chez eux en diligence. 14 

1 equally. 2 pret. v. venir. 3 pret. v. mettre. 4 to hear him. 
* pret. v. re*soudre. 6 both of us. T pret. v. faire. 8 home. 9 pret. 
v. mettre. 10 pres. v. ouTrir. n iniper. y. dire. 12 beforehand. 
18 trouble. 14 quickly. 
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Cependant la servante ayant dit au m&lecin qu'uri horame 
et une femme l'attendaient a la porte, et le priaient de de- 
scendre pour voir un malade qu'ils avaient amen6, et lui 
ayant rerais entre les mains 1' argent qu'elle avait recu, il fdt 
transport^ de joie. " Prends vite de la lumiere," dit-il a la 
servante, " et suis-moi." 1 En disant cela, il s'avanca vers 
l'escalier avec tant de precipitation, qu'il n'attendit point 
qu'on l'£clairat, 2 et venant a rencontrer le bossu, 3 il lui donna 
du pied dans les c6tes si rudement, 4 qu'il le fit rouler jus- 
qu'au bas de l'escalier ; pea s'en fallut 6 qu'il ne tombat et 
ne roulat avec lui. " Apporte done vite de la lumiere !" 
cria-t-il a sa servante. Enfin elle arriva ; il descendit avec 
elle, et trouvant que ce qui avait route 6tait un homme mort, 
il fut tellement em-aye* de ce spectacle, qu'il invoqua Mo'ise, 
Aaron, Josue, Esdras et tous les autres prophetes de sa loi. 
" Malheureux que je suis !" 6 disait-il, " pourquoi ai-je voulu 
descendre sans lumiere ? J'ai acheve de tuer, ce malade 
qu'on m'avait amene\ Je suis cause de sa mort. Je suis 
perdu ! Helas, on va bientdt me tirer de chez moi 7 comme 
un meurtrier." 

Malgr£ le trouble qui l'agitait, il ne laissa pas d' avoir la 
precaution de fermer sa porte, de peur que par hasard quel- 
qu'un venant a passer par la rue, 8 ne s'apercut du malheur 
dont il se croyait* la cause. II prit 10 ensuite le cadavre, le 
porta dans la chambre de sa femme, qui faillit a s'eVanouir 11 
quand elle le vit 1 * entrer avec cette fa tale charge. " Ah ! 
e'est fait de nous," s'ecria-t-elle, " si nous ne trouvons moyen 
de mettre cette nuit hors de chez nous ce corps mort. Nous 
perdrons indubitablement la vie, si nous le gardons jusqu'au 
jour. Quel malheur ! Comment avez-vous done fait 13 pour 
tuer cet homme ?" " II ne s'agit point de cela," repartit le 
juif, " il s'agit de trouver un remdde a un mal si pressant." 

Le m£decin et sa femme delibererent ensemble sur le moyen 
de se delivrer du corps mort pendant la nuit. Le m£decin 
eut beau rever, il ne trouva nul stratageme pour sortir d'em- 

1 imper. v. suivre. 2 pret. v. eclairer. s hunchback. 4 roughly. 
pret. y. falloir. 6 unfortunate being that I am. 7 from my house. 
8 by the street. • imp. v. croire. 10 pret. v. prendre. n who almost 
fainted. u pret. ▼. voir. " part. v. faire. 
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barras : mais sa femrae, plus fertile en inventions, dit : " II 
me vient une pensee ; l portons ce cadavre sur la terrasse de 
notre logis et le jetons 2 par la cheminee dans la maison du 
Musulman notre voisin." \ 

Ce Musulman etait an des pourvoyeurs du sultan ; il £tait 
charge du soin de fournir l'huile, le beurre et toutes sortes 
de graisses. II avait chez ltd son magasin, ou les rats et les 
sour is faisaient un grand d£gat. 3 

Le medecin juif ayant approuve* l'exp^dient propose^ sa 
femme et lui prirent le bossu,vle porterent sur le toit de leur 
maison, et apres lui avoir passe des cordes sous les aisselles, 
ils le descendirent par la cheminee dans la chambre du pour- 
voyeur si doucement, qu'il demeura plante sur ses pieds 
contre le mur comme s'il eut 6te vivant. Lorsqu'ils le sen- 
tirent en bas, ils retirement les cordes et le laisserent dans 
1' attitude que je viens de dire. Ils etaient a peine descendus 
et rentals dans leur chambre, que le pourvoyeur entra dans 
la sienne. II revenait d'un festin de noces 4 auquel il avait 
£t6 invito ce soir-la ; et il avait une lanterne a la main. II 
fut assez surpris de voir, a la faveur de sa lumi&re, un homme 
debout dans sa cheminee ; mais comme il etait naturellement 
courageux, et qu'il s'imagina que c'6tait un voleur, il se saisit 
d'un grand baton, avec quoi 5 qourant 6 droit au bossu : "Ah! 
ah !" lui dit-il, " je m'imaginais que c'e'taient les rats et les 
souris qui mangeaient mon beurre et mes graisses, et c'est 
toi qui descends par la cheminee pour me voler ! Je ne 
crois pas qu'il te reprenne 7 jamais envie d'y revenir !" En 
achevant ces mots, il frappa le bossu et lui donna plusieurs 
coups de baton. Le cadavre tomba le nez contre terre ; 8 le 
pourvoyeur redouble ses coups, mais remarquant enfin que 
le corps qu'il frappe est sans mouvement, il s'arrete pour le 
consid&er. Alors voyant que c'&ait un cadavre, le crainte 
commenca de succeder a la colere. " Qu'ai-je fait, misera- 
ble !" dit-il, "je viens d'assommer un homme: ah! j'ai 
porte* trop loin ma vengeance ! Grand Dieu, si vous n'avez 
pitie" de moi, c'est fait de ma vie !" II demeura pale et d£- 

1 a thought. 2 imper. v. jeter. 3 havoc. 4 wedding. 5 with 
which. 6 part. v. courir. 7 pres. sub. v. reprendre. * fell flat on the 
ground. 
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fait ; il croyait deja voir les ministres de la justice qui le 
trainaient au supplice ; il ne savait quelle resolution il devait 
prendre. 

Le pourvoyeur du sultan de Casgar, en frappant le bossu 
n'avait pas pris 1 garde a saboese : iorsqu'il s'en apercut, il 
fit des imprecations contre lui : " Maudit bossu," s'ecria-t-il, 
** chien de bossu, plut a Dieu 2 que tu m'eusses vole* toutes 
mes graisses, et que je ne t'eusse point trouve" ici ; je ne 
serais pas dans l'embarras ou je suis pour F amour de toi et 
de ta vilaine bosse ! Etoiles qui brillez auz deux," 3 ajouta- 
t-il, " n'ayez de la lumi^re que pour moi dans un danger si 
Evident." En disant ces paroles, il chargea le bossu sur set 
£paules, sortit de sa chambre, alia jus^u'au bout de la rue/ 
ou l'ayant pose* debcut et appuye contre une boutique, il re- 
prit 6 le chemin de sa maison sans regarder derriere lui. 

Quelques moments avant le jour, un marchand chr£tien 
qui 6tait fort riche, et qui fournissait au palais du sultan la 
plupart des cboses dont on y avait besoin, apres avoir passe' 
la nuit en d£bauche, s'avisa de sortir de chez lui pour aller 
au bain. Quoiqu'il rut ivre, il ne laissa pas de remarquer 
que la nuit 6tait fort avancee, et qu'on allait bient6t appeler 
a la priere de la pointe du jour ; 6 c'est pourquoi precipitant 
ses pas, il se hatait d'arriver au bain, de peur que quelque 
musulman, en allant a la mosqu£e, ne le rencontrat 7 et ne le 
menat en prison comme un ivrogue. Neanmoins quand il 
fut au bout de la rue, il s'arr&ta pour quelque besoin contre 
la boutique, oil le pourvoyeur du sultan avait mis 8 le corps 
du bossu, lequel 9 venant &tre ebranle, 10 tomba sur le dos du 
marcband, qui, dans la pensee que c'&ait un voleur qui 
l'attaquait, le renversa par terre d'un coup de poing qu'il 
lui d£chargea sur la tete ; il lui en donna beaucoup d'autres 
ensuite, et se mit a crier au voleur. 11 

Le garde du quartier vint a ses cris, et voyant que c'6tait 
un chr^tien qui maltraitait un musulman (car le bossu etait 
de notre religion) : ** Quel sujet avez-vous," 12 lui dit-il, " de 

1 part. ▼. prendre. * had it pleased God. * heavens. * went to 
the end of the street. 6 pret. v. reprendre. 8 day break. 7 pret. v. 
rencontrer. 8 part. v. mettre. 9 which. 10 part. v. ebranler. 
11 thief. 12 what' reason have yon. 
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maltraiter ainsi on musulman ?" "Da voulu 1 me voler," 
repondit le marchand. *• et il s'est jete sur moi pour me 
prendre a la gorge."* *' Vous vous etes assez venge," r£- 
pliqua le garde, en le tirant par le bras, " otez-vous de la.'* 
En meme temps fl tendit la main an bossu poor l'aider a ae 
relever, 3 mais remarquant qu'fl £tait mort : " Oh ! oh V 
poursuivit-il, ** c'est done ainsi qu'un chr£tien a la hardiesae 
d'assassiner on musulman." En achevant ces mots, il ar- 
reta le chr&ien et le mena chez le lieutenant de police, ou 
on le mit en prison jusqu'a ce que le joge fat leve et en 
£tat d'interroger Faccos^. Cependant le marchand chr&ien 
revint* de son ivresse, et plus il faisait de reflexions sur son 
aventure, moins il pouvait comprendre* comment de simples 
coups de poing avaient e*te" capables d*6ter la vie a on 
homme. 

Le lieutenant de police, sur la rapport du garde, et ayant 
vu 6 le cadavre qu'en avait apporte' chez lui, interrogea le 
marchand chr&ien, qui ne put 7 nier un crime qu'il n' avait 
pas commis. 8 Le lieutenant de police ne voulant pas faire 
mourir le chretien sans avoir auparavant appris 9 la volonte 
du prince, alia au palais pour cet eflfet rendre compte de ce 
qui se passait au sultan, qui lui dit : " Je n'ai point de grace 
a accorder a un chr&ien qui tue un musulman ; allez, mites 
votre charge/' A ces paroles le juge de police fit 10 dresser 
une potence, et envoya des crieurs par la ville pour publier 
qu'on allait pendre un chr&ien qui avait tue* un musulman. 
Enfin on tira le marchand de prison, on l'amena au pied de 
la potence, et le bourreau, apres lui avoir attache la corde au 
cou, allait 1'elever en Fair, 11 lorsque le pourvoy°ur du sultan 
fendant la presse s'avan^a en criant au bourreau : " Atten- 
dez, attendez, ne vous pressez pas : ce n'est pas lui qui a 
commis le meurtre, c'est moi." Le lieutenant de police qui 
assistait a l'execution, se mit a interroger le pourvoyeur, qui 
lui raconta de point en point de quelle maniere il avait toe* 
le bossu : et il acheva en disant qu'il avait porte son corps a 

1 part. v. vouloir. 2 throat. 3 to help him to raise himself. * pret. 
v. revenir. 5 understand. 6 part. v. voir. 7 pret. v. pouvoir. • part, 
y. commettre. 9 part. v. apprendre. 10 pret. v. faire. n susptod 
him. 
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l'endroit, ou le marchand chretien l'avait trouve\ " Vous 
alliez," ajouta-t-il, " faire mourir an innocent, puisqu'il ne 
peut pas avoir tu£ un horn me qui n'£tait plus en vie. C'est 
assez pour moi d'avoir assassine un musulman, sans charger 
encore ma conscience de la mort d'un chretien qui n'est pas 
criminel." Le pourvoyeur du sultan de Casgar s'etant ac- 
cuse* lui-m&me publiquement d'etre l'auteur de la mort du 
bossu, le lieutenant de police ne put se dispenser de rendre 
justice au marchand. " Laisse," dit-il au bourreau, " laisse 
aller le chretien, et pends cet homme a sa place, puisqu'il est 
Evident par sa propre confession qu'il est le coupable." Le 
bourreau lacha le marchand, mit aussit6t la corde au cou de 
pourvoyeur ; et dans le temps qu'il allait l'exp£dier, il en- 
tendit la voix du medecin juif, qui le priait instamment du 
suspendre Fexecution, et qui se faisait faire place pour se 
rendre au pied de la potence. 

Quand il fut devant le juge de police : " Seigneur,'* lui 
dit-il, " ce musulman que vous voulez faire pendre, n'a pas 
merite* la mort ; c'est moi seul qui suis criminel. Hier, pen- 
dant la nuit, un homme et une femme que je ne connais pas, 
vinrent frapper a ma porte avec un malade qu'ils m'ame- 
naient. Ma servante alia ouvrir sans lumiere, recut d'eux 
une piece d'argent pour me venir dire de leur part de prendre 
la peine de descendre pour voir le malade. Pendant qu'elle 
me parlait, ils apporterent le malade au haut de Fescalier, et 
puis disparurent. Je descendis sans attendre que ma ser- 
vante eut allume* une chandelle ; et dans 1' obscurite\ venant 
a donner du pied contre le malade, je le fis rouler jusqu'au 
has de l'escalier. Enfin je vis qu'il 6tah\mort, et que c'6tait 
le musulman bossu dont on veut aujourd'hui venger le 
trepas. Nous primes le cadavre, ma femme et moi, nous le 
portames sur notre toit, d'ou nous le passames sur celui du 
pourvoyeur, notre voisin, que vous alliez faire mourir injus- 
tement, et nous le descendimes dans sa chambre par sa che- 
minee. Le pourvoyeur 1' ay ant trouve chez lui, l'a traits 
comme un voleur, l'a frappe et a cru l'avoir tue* ; mais cela 
n'est pas, comme vous le voyez par ma deposition. Je suis 
done le seul auteur du meurtre ; et quoique je le sois contre 
mon intention, j'ai resolu d'expier mon crime, pour n' avoir 
pas a me reprocher la mort de deux musulmans, en souffrant 

6 3 
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que vous 6tiez la vie au pourvoyeur du sultan, dont je viens 
vous reVeler 1'innocence. Renvoyez-le done, ail vous plait, 
et me mettez a sa place, puisque personne que moi n'est 
cause de la mort du bossu." D6s que le juge de police fut 
persuade que le medecin juif &ait le meurtrier, il ordonna 
au bourreau de se saisir de sa personne, et de mettre en li- 
berie le pourvoyeur du sultan. Le medecin avait deja la 
corde au cou et allait cesser de vivre, quand on entendit la 
voix du tailleur, qui priait le bourreau de ne pas passer plus 
avant, et qui faisait ranger le peuple pour s'avancer vers le 
lieutenant de police, devant lequel £tant arrive : " Seig- 
neur," dit-il, " peu s'en est fallu que vous n'ayez fait perdre 
la vie* a trois personnes innocentes j mais si vous voulez bien 
avoir la patience de m entendre, vous allez connaitre le veri- 
table assassin du bossu. Si sa mort doit &tre expire par 
une autre, c est la mienne. Hier vers la fin du jour, comme 
je travaillais dans ma boutique, et que j'6tais en humeur de 
me rejouir, le bossu a demi ivre arriva et s'assit. II cbanta 
quelque temp, et je lui proposai de venir passer la soiree 
chez moi. II y consentit, et je I'emmenai. Nous nous 
m&mes a table et je sends un morceau de poisson ; en le 
mangeant, une ar6te s'arreta dans son gosier, et quelque 
chose que nous pumes faire, ma femme et moi, pour le sou- 
lager* il mourut en peu de temps. Nous fumes fort affiige's 
de sa mort, et de peur d'en £tre repris, nous portames le ca- 
davTe a la porte du juif. Je frappai et je dis a la servante 
qui vint ouvrir, de remonter promptement, et de prier son 
maitre de notre part de descendre pour voir un malade que 
nous lui amenions ; et afin qu'il ne refusal pas de venir, je la 
chargeai de lui remettre en main propre une piece d'ar- 
gent que je lui donnai. Des qu'elle fut remontee, je portai 
le bossu au haut de l'e scalier sur la premiere marche, et nous 
sortimes aussit6t, ma femme et moi, pour nous retirer chez 
nous. Le medecin, en voulant descendre, fit rouler le bossu, 
ce qui lui a fait croire qu'il &ait cause de sa mort. Puisque 
cela est ainsi," ajouta-t-il, " laissez aller le medecin et faites- 
moi mourir. , ' 

Le lieutenant de police et tous les spectateurs ne pouvaient 
assez admirer les Granges evenements dont la mort du bossu 
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avait €t€ suivie. " Lache done le me'decin juif," dit le juge 
au borreau, " et pends le tailleur, puisqu'il confesse son 
crime. II faut avouer que cette histoire est bien extraordi- 
naire et qu'elle m&ite d'etre ecrite en lettres d'or." Le bour- 
reau ayant mis en liberty le me'decin, passa une corde au cou du 
tailleur, et pendant qu'il se pre*parait a pendre cet homme, le 
sultan de Casgar, qui ne pouvait se passer longtemps du 
bossu, son bouffon, ayant demand^ a le voir, un de ses offi- 
ciers lui dit : " Sire, le bossu dont votre Majesty est en 
peine, apr£s s'6tre enivre hier, s'echappa du palais contre sa 
coutume pour aller courir par la ville, et il s'est trouve* mort 
ce matin. On a conduit devant le juge de police un homme 
accuse* de 1' avoir tue, et aussit6t le juge a fait dresser une 
potence. Comme on allait pendre l'accuse, un homme est 
arrive apres celui-la un autre, qui s'accusent eux-memes, 
et se d6chargent Tun l'autre. II y a longtemps que cela 
dure, et le lieutenant de police est actuellement occupe* a in- 
terroger un troisi&me homme, qui se dit le veritable as- 
sassin. 

A ce discours, le sultan de Casgar envoya un huissier au 
lieu du supplice. " Allez," lui dit-il, " en toute diligence 
dire au juge de police, qu'il m'amene incessamment les ac- 
cuses, et qu'on m'apporte aussi le corps du pauvre bossu que 
je veux voir encore une fois." L'huissier partit, et arrivant 
dans le temps que le bourreau commencait a tirer la corde 
pour pendre le tailleur, il cria de toute sa force que Ton eut 
a suspendre 1' execution. Le bourreau ayant reconnu 1' huis- 
sier, n'osa passer outre et lache le tailleur. Apres cela, 
rhuissier ayant joint le lieutenant de police, d£clara la vo- 
lonte* du sultan. Le juge ob£it, prit le chemin du palais 
avec le tailleur, le medecin juif, le pourvoyeur et le mar- 
chand chre'tien, et fit porter par quatre de ses gens le corps 
du bossu. 

Lorsqu'ils furent tous devant le sultan, le juge de police 
se prosterna aux pieds de ce prince, et, quand il fut releve*, 
lui raconta fidelement tout ce qu'il savait de Thistoire du 
bossu. Le sultan la trouva si singuliere, qu'il ordonna a 
son historiographe de l'^crire avec toutes ses circonstances. 

Gotland. (Mille et une nuits). 
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III. HISTORICAL PIECES, &c 

1. The Two Neighbours. 

Deux homraes 6taient voisins, et chacun d'eux avait une 
femme et plusieurs petits enfants, et son seul travail 1 pour 
les faire vivre. 2 

Et Tun de ces deux hommes s'inqui&ait en lui-m6me, di- 
sant : " Si je meurs ou que je tombe malade, que devien- 
dront 8 ma femme et mes enfants ?" 

Et cette pens^e ne le quittait point, et elle rongeait son 
coeur, comme un ver ronge le fruit ou il est cache. 

Or, bien que la m&me pens^ef M venue egalement a V autre 
pere, il ne s'y 6tait point arr6te\ " Car/' disait-il, •' Dieu, 
qui connait toutes creatures et qui veille sur elles, veillera 
aussi sur moi, et sur ma femme, et sur mes enfants." 

Et celui-ci vivait tranquille, 4 tandis que le premier ne 
goutait pas un instant de repos ni de joie int^rieurement. 

Un jour qu'il travaillait aux champs, triste et abattu a 
cause de sa crainte, il vit quelques oiseaux entrer dans un 
buisson, en sortir, et puis bient6t y revenir encore. 

Et s'etant approchi, il vit deux nids pos6s c6te a c6te, 8 et 
dans chacun plusieurs petits nouvellement 6clos et encore 
sans plumes. 

Et quand il fut retourne* a son travail, de temps en temps 
il levait les yeux et regardait ces oiseaux, qui allaient et 
venaient portant la nourriture a leurs petits. 

Or, voila qu'au moment ou l'une des meres rentrait avec 
sa becqu^e, 6 un vautour la saisit, Tenleve, et la pauvre mere, 
se d^battant vainement sous sa serre, jetait des cris per- 
cants. 

A cette vue, Phomme qui travaillait sentit son ame plus 
trouble qu'auparavant. " Car," pensait-il, " la mort de la 
mere, c'est la mort des enfants. Les miens n'ont que moi 
non plus. Que deviendront-ils, si je leur manque ?" 

1 each one laboured. 2 support them. 3 what would become of. 
* happily. 6 side by side. 6 bill-full. 
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Et tout le jour il fut sombre et triste, et la nuit il ne dor- 
mit point. 

Le lendemain, de retour aux champs, il se dit : " Je veux 
voir les petits de cette pauvre mere : plusieurs sans doute 
ont deja peri." £t il s'achemina vers le buisson. 

Et regardant, il vit les petits bien portants ; pas un ne sem- 
blait avoire pati. 1 

Et ceci 1* ay ant etonn6, il se cacha pour observer ce qui se 
passerait. 

Et apr£s un peu de temps, il entendit un leger cri, et il 
apercut la seconde mere rapportant en bate 2 la nourriture 
qu'eUe avait recueillie, et efie la distribua a tour les petits in- 
distinctement, et il y en eut pous tour, et les orphelins ne 
furent point delaisses dans leur mis£re. 

Et le pere, qui s'&ait dlfie de la Providence, raconta le 
soir a l'autre p&*e ce qu'il avait vu. 

Et celui-ci lui dit : 3 " Pourquoi s'inquie'ter ? Jamais Dieu 
n'abandonne les siens. Son amour a des secrets que nous 
ne connaissons point. Croyons, esperons, aimons et pour- 
suivons notre route en paix. Si je meurs avant vous, 
vous serez le pere de mes enfants ; si vous mourez avant 
moi, je serai le pere des v6tres. Et si, Tun et l'autre, 4 nous 
mourons avant qu'ils soient en age de pourvoir eux-m&mes a 
leurs n^cessites, ils auront pour p£re le Pere qui est dans les 
cieux." De la Mennais. Paroles d'un Croyant. 

2. Thb Old Man at the Point op Death. 

Dans le faubourg Saint-Marcel, lieu oil par excellence 6 
domine la uiis&re, une fievre pourpre*e 6 moissonnait les 
pauvres par centaines, Les bras tombaient aux fossoyeurs. 
Le corbillard roulait depuis quinze jours de porte en porte, 
et ne s'Stait pas trouv^ vide un seul instant. On avait de- 
mand^ un renfort pour exhorter les mourants ; car les pre- 
tres de la paroisse ne pouvaient plus y suffire. Vint 7 un 
capucin v^n^rable : il entre dans une espece d'^curie basse, 
ou souffrait une victime de la contagion. II y voit un vieil- 
lard moribond, etendu sur des haillons degoutants. II etait 

1 to have suffered. 2 hastily. 3 said to him. 4 both of us. * par- 
ticularly. • virulent fever. 7 there comes. 
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seul, une botte de paille lui servait de couverture et d'oreil- 
ler ; pas ud nieuble, pas une chaise, il avait tout vendu dans 
les premiers jours de sa maladie pour quelques gouttes de 
bouillon. Aux murs noirs et depouiUes pendaient seulement 
une hache et deux sctes : c etait-la toute sa fortune, avec 
sos bras, quand il pouvait les mouvoir ; mais alors il n'avait 
pas la force de les soulever. •* Prenez courage, mon ami," 
lui dit le confesseur ; M c*est une grande grace que Dieu vous 
fait aujounfhui; vous allez incessamment sortir de ce 
nioude. ou vous n'avez eu que des peines." " Que des 
peine8 ?*' reprit le moribond dune voix €teinte, " vous vous 
trompez ; j'ai vecu assez content, et je ne me suis jamais 
plaint de mon sort. Je n'ai connu ni la haine ni Penvie ; 
mon sommeil etait tranquUle. Je fatiguais le jour, mais je 
rcposais la uuit, Les outils que vous voyez, me procuraient 
un paiu que je mangeais avec delice, et je n'ai jamais &£ 
jaloux des tables que j'ai pu entrevoir. J'ai vu le riche plus 
sujet aux maladies qu'aucun autre. J*6tais pauvre, mais je 
me suis assez bien port6 jusqu'a ce jour. Si je reprends 
la saute*, ce que je ne crois pas, j'irai an chantier, et je con- 
tinuerai a benir la main de Dieu qui, jusqu'a present, a pris 
soin de inoi." Le consolateur 6tonne* ne savait trop com- 
ment 8*y prendre avec un tel malade. II ne pouvait concilier 
le grabat avec le langage du mourant. II se remit neun- 
moins et lui dit : " Mon fils, quoique cette vie ne vous ait 
pas £t£ facheuse, vous ne devez pas moins vous resoudre a 
la quitter ; car il faut se soumettre a la volonte de Dieu." 
" Sans doute," reprit le moribond d'un ton de voix ferme et 
d'un oeil assure", "tout le monde doit y passer a son tour. 
J'ai su vivre, je saurai mourir; je rends graces a Dieu de 
m'avoir donn<§ la vie, et de me faire passer par la mort, 
pour arriver a lui." 

Voila le sage, je crois ; et cet homme pendant qu'il vivait, 
fut peut-etre meprise* du riche qui ne sait point faire usage 
de la vie, et qui se dfcsole en lache, 1 lorsqu'il s'agit de 
mourir. Merrier. Tableau de Paris. 

1 coward. 
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3. Belisarius and Gklimer. 

Belisaire s'acheminait en meridian t vers un vieux chateau 
en ruine, ou sa famille l'attendait. II avait defendu a son 
conducteur de le nommer sur la route ; mais Pair de no- 
blesse 1 r£pandu sur son visage et dans toute sa personne 
suffisait pour inte'resser. Arrive* le soir dans un village, 
son guide s'arr£ta a la porte d'une maison, qui, quoique 
simple, avait quelque apparence. 

Le maitre du logis rentrait, avec sa beche a la main. 
Le port, les traits de ce vieillard fixerent son attention. II 
lui demanda ce qu'il etait. " Je suis un vieux soldat," r£- 
pondit Belisaire. " Un soldat !" dit le villageois, " et voila 
votre recompense !" " C'est le plus grand malheur d'un 
souverain," dit Belisaire, •' de ne pouvoir payer tout le sang 
qu'on verse pour lui." Cette r^ponse emut le cceur du vil- 
lageois ; il offrit l'asile 2 au vieillard. 

*• Je vous pr&ente," dit-il a sa femme, un brave homme 
qui soutient courageusement la plus dure epreuve de la 
vertu." " Mon camarade," ajouta-t-il, " n'ayez pas honte 
de l'£tat ou vous &tes, devant une famille qui connait le mal- 
heur. Reposez-vous ; nous allons souper. En attendant, 
dites-moi, je vous prie, dans quelles guerres vous avez 
servi." " J*ai fait la guerre d'ltalie contre les Goths," dit 
Belisaire ; " celle d* Asie contre les Perses, celle d* Afrique 
contre les Vandales et les Maures." 

A ces derniers mots, le villageois ne put retenir un pro- 
fond soupir. " Ainsi," dit-il, " vous avez fait toutes les cam- 
pagnes de Belisaire ?" " Nous ne nous sommes point quitte's." 
** L* excellent homme ! Quelle egalit6 d'ame ! quelle droi- 
ture ! quelle elevation ! Est-il vivant ? car dans ma solitude, 
il y a plus de vingt-cinq ans que jen'entends parlerderien. ,, 
" II est vivant." •* Ah ! que le ciel b£nisse et prolonge ses 
jours !" " S'il vous entendait, il serait bien touche* des vceux 
que vous faites pour lui." •• Eh comment dit-on qu'il est a 
la cour ? 3 tout puissant ? adore' sans doute ?" 4 " Helas ! 
vous savez que l'envie s' attache a la prospeYiteV' " Ah ! 

1 noble air. 2 asylum. 3 at court. * doubtless. 
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que Fempereur se garde bien d'ecouter les ennemis de ce 
grand homme. C'est le g6nie tutelaire et vengeur de son 
empire." " II est bien vieux !" " N'importe ; il sera dans 
les conseils ce qu'il etait dans les armies ; et sa sagesse, si 
on F6coute, sera peut-toe encore plus utile que ne Fa ^te* 1 sa 
valeur!" " D'ou vous est-il connu?" demanda Belisaire 
attendri. " Mettons-nous a la table," dit le villageois ; "ce 
que vous demandez nous m£nerait trop loin." 

Belisaire ne douta point que son hote ne flit quelque officier 
de ses armees, qui avait eu a selouer de lui. 2 Celui-ci pen- 
dant le souper, lui demanda des details sur les guerres 
d'ltalie et d'Orient, sans lui parler de celle d'Afrique, Beli- 
saire, par des re*ponses simples, le satisfit pleinement. " Bu- 
vons," lui dit son h6te vers la fin du repas, "buvons & la 
sante* de votre g6n6ral, et puisse le ciel lui faire autant de 
bien qu'il m'a fait de mal en sa vie!*' •' Lui," reprit Be- 
lisaire, " il vous a fait du mal !" " II a fait son devoir ; et 
je n'ai pas a m'en plaindre. Mais, mon ami, vous allez voir 
que j'ai du apprendre a compatir au sort des malheureux. 
Puisque vous avez fait les campagnes d'Afrique, vous avez 
vu le roi des Vandales, Finfortune* Gelimer, mene* par Beli- 
saire en triomphe a Constantinople, avec sa femme et ses 
enfants ; c'est ce Gelimer qui vous donne l'asile, et avec qui 
vous avez soupeV' "Vous Gelimer!" s'6cria Belisaire, 
" et Fempereur ne vous a pas fait un 6tat plus digne de 
vous ? II Favait promis." " II a tenu parole ; il m'a offert 
des dignity's ; mais je n'en ai pas voulu. Quand on a 6t& roi, 
et qu'on cesse de F6tre, il n'y a de deMommagement que le 
repos et FobscuriteV' " Vous Gelimer ! " " Oui, c'est 
moi-m6me qu'on asstegea, s'il vous en souvient, sur la mon- 
tagne de Papua. J'y souffris des maux inouis. L'hiver, la 
famine, le spectacle effroyable de tout un peuple reduit au 
d6sespoir, et pret a deVorer ses enfants et ses femmes 5 Fin- 
fatigable vigilance du bon Pharas, qui, en m'assiegeant, ne 
cessait de me conjurer d' avoir pitil de moi-m&ne et des 
miens, enfin ma juste confiance en la vertu de votre ge*n€ral, 
me firent 3 lui rendre les armes. Avec quel air simple et 

1 has been. 2 to praise him. 3 pret. v. faire. 
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modeste il me recut ! Quels devoirs il me fit rendre ! Quels 
managements, quels respects, il eut lui-mdme pour mon mal- 
heur ! II y a bientot six lustres, que je vis dans cette soli- 
tude ; il ne s'est pas ecoule' un jour que je n'aie fait des 
vceux pour lui." . 

" Je reconnais bien la,'* dit Belisaire, " cette philosophic 

qui, sur la montagne oil vous aviez tant a souffrir, vous fai- 

sait 1 chanter vos malheurs ; qui vous fit sourire avec dedain 

, en paraissant devant Belisaire, et qui, le jour de son tri- 

omphe, vous fit garder le front inalterable dont l'empereur 

flit etonneV' "Mon camarade," reprit Gelimer, "la force 

et la faiblesse d' esprit tiennent beaucoup a la mantere de 

voir 2 les choses. Je ne me suis senti du courage et de la 

- Constance que du moment que j'ai regarde* tout ceci comme 

un jeu du sort. J'ai £te le plus voluptueux des rois de la 

terre; et du fond de mon palais, ou je nageais dans les 

; j devices, des bras du luxe et de la mollesse, j'ai passe tout a 

. coup 3 dans les cavernes du Maure ou couche* sur la paille, 

. je vivais d'orge grossierement pile et a demi cuit 4 sous la 

cendre* rdduit a un tel exc£s de misere, qu'un pain que 

1'ennemi m'envoya par pitie fut un present inestimable. De 

la je tombai dans les fers et fus promene" en triomphe. 

Apres cela, vous m'avouerez qu'il faut mourir de douleur ou 

9' clever au dessus des caprices de la fortune." 

" Vous avez, dans votre sagesse," lui dit Belisaire, " bien 
des motifs de consolation ; mais je vous en promets un nou- 
veau avant de nous s6parer." 

Chacun d'eux, apres cet entretien, alia se livrer au 
sommeil. 

Gelimer, des 8 le point du jour, avant d'aller cultiver son 
jardin, vint voir si le vieillard avait bien repose\ II le trouva 
debout, son baton a la main, pret a se mettre en voyage. 
*• Quoi !" lui dit-il, "vous ne voulez pas donner quelques 
jours a vos h6tes ?" " Cela m'est impossible," r^pondit 
Belisaire ; " j'ai une femme et une fille qui g^missent de mon 
absence. Adieu, ne faites point d'6clat sur ce qui me reste 
a vous dire : ce pauvre aveugle, ce vieux soldat, Belisaire 

1 made you. 2 of seeing. 3 suddenly. * half cooked. 5 from. 
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enfin, n'oubHera jamais l'accueil qu'il a recu de vous." " Que 
dite8-vous ? Qui, Belisaire ?" " C'est Belisaire qui vous 
embrasse." " O juste del !" s'^criait Gelimer, eperdu et 
hors de lui-m£me, " Belisaire dans sa vieillesse, Belisaire 
aveugle et abandonn4 !" " On a fait pis," dit le vieillard, 
" en le livrant a la pitie* des hommes, on a commence par lui 
crever les yeux !" l '• Ah ! " dit Gelimer, avec un cri de 
douleur et d'effroi, "est-il possible! Et quels sont les 

monstres ?" "Les envieux," dit Belisaire, "ils 

m'ont accuse* d'aspirer au tr6ne, quand je ne pensais qu'au 
torn beau. On les a cms, 2 on m'a mis dans les fers. Le 
peuple enfin s'est reVolte* et a demande ma delivrancew II a 
fallu ceder au peuple ; mais en me rendant la liberty, on m'a 
prive* de la lumtere." "Et Justinien l'avait ordonn^?" 
*' C'est la ce qui m'a 6t6 sensible. Vous savez avec quel 
zele et quel amour je l'ai servi. 3 Je l'aime encore, et je le 
plains d'etre assiege par des m£chants, qui d£sbonorent sa 
vieillesse. Mais toute ma Constance m'a abandonne*, quand 
j'ai appris qu'il avait lui-m£me prononce* l'aiTet. Ceux qui 
devaient l'ex^cuter n'en avaient pas le courage ; mes bour- 
reaux tombaient a mes pieds. C'en est fait, je n'ai plus, 
grace au ciel, que quelques moments a &tre aveugle et 
pauvre." " Daignez," dit Gelimer, " les passer avec moi, 
ces derniers moments d'une si belle vie." " Ce serait pour 
moi," dit Belisaire, " une douce consolation ; mais je me 
dois a ma fille, et je vais mourir dans ses bras. Adieu." 

Gelimer l'embrassait, l'arrosait de ses larmes et ne pouvait 
se detacher de lui. II fallut enfin le laisser partir ; et Geli- 
mer, le suivant des yeux : " O prosperite !" disait-il, •« 6 
prosperity ! qui pent done se fier a toi ? Le he>os, le juste, 
le sage, Belisaire ! . . . Ab ! e'est pour le coup qu'il faut se 
croire beureux en bechant son jardin." Et, tout en disant 4 
ces mots, le roi des Vandales reprit sa beche. 

Marmontel. Belisaire. 

4. Arnold de Winkblrtkd at Sbmpach. 
Leopold, due d'Autricbe, et les seigneurs de son parti 

1 by putting out his eyes. 2 they believed them. 3 Part. v. servir. 
4 whilst saying. 
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nourrissaient contre les Suisses des trois Waldstettes un res- 
sentiment profond qui n'attendait pour eclater qu'une occa- 
sion favorable. Une insulte accidentelle faite a Tun de ces 
seigneurs par quelques jeunes gens de Lucerne, fut l'etin- 
celle qui alluma cet incendie. Aussitot Leopold annonca 
1' intention de venger, sur un nouveau theatre, la honte de 
Morgarten, la mort de son pere, et la decadence de sa 
maison. II £tait jeune, ambitieux, vaillant entre tous les 
chevaliers de son age et tous les seigneurs et toutes les villes 
de ses domaines s'empresserent de re*pondre a cet appel. 
Une armee, dont les historiens ont neglige* de nous faire 
connaitre le nombre, mais dont la principale force consistait 
en quatre mille cavaliers, tous gentilshommes, c'e'st-a-dire 
admirablement exerces au metier des armes, converts d'ex- 
cellentes armures, et qui joignaient pour les vils manants de 
la Suisse, le m£pris a la haine, marchait sous la banniere 
autrichienne, pleine dune orgueilleuse confiance. Au pre- 
mier bruit de cette formidable invasion, neuf cents hommes 
des trois Waldstettes et environ cent hommes des petites 
r^publiques de Zug, de Glarus, de Gersau, jaloux de par- 
tager le peril 1 de leurs compatriotes, vinrent se r£unir a 
quatre cents Lucernois, et cette troupe de paysans mal ar- 
m6s, mal v&tus, mais forts 2 de la justice de leur cause et de 
T amour de leur pays, 3 seprepara, sous le commandement dtt 
magistrat de Lucerne, a mourir, s'il le fallait pour le succ£s 
ou pour Pexemple de l'independance commune. Poster 
dans un petit bois de sapins, qui existe encore aujourd'hui 
les confederes 4 attendirent que Leopold, apr£s avoir insulte' 
les bourgeois de Sempach retrenches derriere leurs murs, 
vint leur presenter la bataille. lis n'avaient pas un seul 
cavalier parmi eux ; mais par une imprudence ou par une 
generosite* tout a fait conforme au genie chevaleresque de cet 
age, leur ennemi lui-meme repara ce d£savantage en faisant 
mettre pied a terre a sa cavalerie. Ce mouvement d£ter- 
mina l'attaque des Suisses. Us sortent alors du petit bois 
oil ils venaient de renouveler le serment de leur primitive 
alliance, et ne craignent plus d'exposer leur petit nombre et 

1 danger. 2 strong. 3 country. 4 confederates. 
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leurs armes ine*gales aux regards et a la risee de leurs enne- 
mis. Quelques-uns portaient les hallebardes avec lesquelles 
leurs anc&tres avaient vaincu a Morgarten, le plus grand 
nombre n' avaient, au lieu de boucliers, qu'une petite planche 
de sapin lie*e autour de leur bras gauche. lis descendent en 
silence dans la plaine, tout a coup ils font halte, tombent a 
genoux, et apres avoir implore\ par une priere courte et fer- 
vente, 1' assistance divine, ils se relevent et courent a Pen- 
nemi en poussant des cris belliqueux. 1 C'£tait le 9 juin ; 
le jour dtait avance* et la chaleur excessive. 

Les soldats de Leopold, tout converts de fer, formaient un 
bataillon serr£, dont leurs larges boucliers et leurs longues 
javeiines qui pouvaient se prolonger au dehors depuis le 
quatrteme rang, 2 rendaient le front impenetrable autant que 
meurtrier. Immobiies a leur rang, ces soldats recurent sur 
la pointe de leurs lances les premiers efforts de leurs enne- 
mis, et toute 1' impetuosity des Suisses vint 6chouer a plu- 
sieurs reprises contre ce rempart h£risse de pointes mena- 
cantes. En vain, dans leur rage impuissante, ils avaient 
brise le bois de quelques lances et tente de s'ouvrir un pas- 
sage a travers cette for&t meurtrtere; leurs plus braves 
guerriers, victimes de ces efforts desespe'res, avaient mordu 
la poussiere. La banniere de Lucerne, portee par l'avoyer ; 
venait d'^chapper des mains de ce m agist rat mortellement 
blesse* ; et la phalange ennemie, s'ebranlant avec un bruit 
formidable, menacait d'envelopper la petite troupe des con- 
freres. La vue de leurs pertes et de leurs dangers glacait 
deja leur courage, et cette irresolution meme, en suspendant 
leurs coups, allait achever leur defaite. 

Arnold de Winkelried, gentilhomme de TUnterwald, 
t'elance a ce moment hors des rangs oil il avait combattu. 
" Mes amis," s'ecria-t-il, " je vais vous frayer une voie ; 
ayez soin de ma femme et de mes enfants ; chers coni£der£s, 
pensez a ma famille ! 3 " Plus prompt 4 que l'£clair il court 
a Tennemi, embrasse de toutes ses forces autant de lances 
autrichiennes, qu'il peut en saisir, les enfonce e dans sa 
poitrine, et trainant avec lui, en tombant, ceux qui les por- 

1 warlike. 2 fourth rank. * think of my family. 4 quicker. 
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taient, il ouvre a travers la phalange ennemie un passage oil 
la foule des Suisses entre et se precipite. Pareilles a un 
glaive 1 tranchant, leurs files etroites et senses penetrent 
dans les rangs autxichiens, qu'elles rompent et dissipent. 
Vaincus par l'etonnement, avant d'etre frappes par le fer, 
les ennemis se culbutent eux-m6mes ; ils tombent sans re- 
sistance, et la plupart expirent 2 etouffes sous le poids de 
leurs pesantes armures. De tous ceux qui ont passe sur le 
corps de Winkelried, il n'en est point qui ne semblent avoir 
retenu sa grande ame. L'armee autrichienne est detruite, 
et Leopold, vainement protege par les corps de ses plus 
braves chefs massacres a ses yeux, trouve une mort honora- 
ble dans les rangs de ses ennemis. 

Raoul Rochette. Histoire de la Revolution helv&ique. 

5. Charles the Twelfth at Bender. 

.... L'ordre est donne* dans le moment ; les Turcs mar- 
chent aux retranchements. Les janissaires dun c6te et les 
Tartares de Fautre forcent en un instant ce petit camp. A 
peine vingt Su£dois tir£rent V6p6e ; les trois cents soldats 
furent enveloppes et faits prisonniers sans resistance. Le 
roi etait alors a cheval entre sa maison et son camp, avec les 
generaux Hord, Dardorff et Sparre. Voyant que tous les 
soldats s'etaient laisse prendre, 3 il dit de sangfroid a ces trois 
off.ciers : " Allons defendre la maison ; nous combattrons," 
ajouta-t-il en souriant, "pro arts etfocis." 

Aussitdt il galope avec eux vers cette maison, ou il avait 
mis environ quarante domestiques en sentinelle, et qu'on 
avait fortifiee du mieux qu'on avait pu. Ces generaux, tout 
accoutumes qu'ils etaient a Popiniatre intr^pidite de leur. 
maitre, ne pouvaient se lasser d'admirer qu'il voulut de sang 
froid et en plaisantant se defendre contre dix canons et toute 
une arm£e. Ils le suivirent avec quelques gardes et quelques 
domestiques, faisaient en tout vingt personnes. Mais quand 
ils furent a la porte, ils la trouverent assi6ge"e de janissaires. 
Deja pres de deux cents Turcs ou Tartares etaient entres par 
une fen&re et s* etaient rendus maitres de tous les apparte- 
ments, a la reserve d'une "grande salle ou les domestiques du 

1 sword. 2 most of them expire. 3 let themselves be made prisoners. 

H 3 



90 AaVs FIKST FRENCH EEADING-BOOK. 

roi s'&aient retires. Cette salle £tait heureusement pres de 
la porte par oil 1 le roi voulait entrer avec sa petite troupe de 
vingt personnes. II s'6tait jete* en bas de son cheval, Je pia- 
tolet et Y6p6e a la main, et # sa suite en avait fait autant.* 
Les janissaires tombent sur lui de tous cotes. lis 6taient 
animus par la promesse qu'avait faite le pacha de huit ducats 
d'or a chacun de ceux qui auraient seuiement touchy son 
habit en cas qu'on put le prendre. II blessait et il tuait tous 
ceux qui s'approchaient de sa personne. 3 Un janissaire 
qu'il avait blesse* lui appuie son mousqueton sur le visage. 
Si le bras du Turc n'avait fait un mouvement cause par la 
foule, qui aliait et venait comrae des vagues, 4 le roi £tait 
mort. La balle glissa sur son nez, lui emporta un bout de 
l'oreille et alia casser le bras au general Hord, dont la des- 
tine'e 6tait d'etre toujours blesse' a c6te de son' maitre. Le 
roi enfonca son £p£e dans Festomac du janissaire. En 
m&me temps ses domestiques, qui Itaient enfermes dans la 
grande salle, en ouvrent la porte ; le roi entre comme un 
trait, suivi de sa petite troupe. On refer me la porte dans 
l'instant, et on la barricade avec tout ce qu'on peut trouver. 
Voila Charles XII. dans cette salle enferme* avec toute sa 
suite, qui consistait en pres de soixante hommes, officiers, 
gardes, secretaires, valets de chambre, domestiques de toute 
esp£ce. 

Les janissaires et les Tartares pillaient le reste de la maison 
et remplissaient les appartements. " Allons un peu chasser 
de chez moi ces barbares, ,, dit-il, et se mettant a la t6te de 
son monde, il ouvrit lui-m&me Ja porte de la salle qui donnait 
dans son appartement a coucher ; il entre et fait feu sur 
ceux qui pillaient. 

Les Turcs charges de butin, £pouvantes de la subite ap- 
parition de ce roi qu'ils £taient accoutume's a respecter, jettent 
leurs armes, sautent par la fenfore ou se retirent jusque dans 
les caves. Le roi, profitant de leur de*sordre, et les siens 
animes par le succes, poursuivent les Turcs de chambre en 
chambre, tuent ou blessent ceux qui ne fuient point, et en 
un quart d'heure n'ettoient la maison d'ennemis. Le roi 

1 by which. 2 had done the same. 3 who approached him. 4 which 
resembled the movement of the sea. 
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apercut, dans la chaleur du combat, deux janissaires qui se 
cachaient sous son lit $ il en tua un d'un coup d'ep^e i 1 l'autre 
lui deroanda pardon en criant aman. " Je te donne la vie," 
dit le roi au Turc, " a condition que tu iras faire au pacha 
un recit fiddle de ce que tu as vu." Le Turc promit ais6- 
ment 2 ce qu'on voulut, et on lui permit de sauter par la fe- 
n6tre comme les autres. 

Les Su^dois, etant enfin maitres de la maison, refermerent 
et barricaderent encore les fen&tres. lis ne manquaient point 
d'armes. Une chambre basse 3 pleine de mousquets et de 
poudre avait echappe a la recherche tumultueuse des janis- 
saires; on s'en servit a propos. Les Su£dois tiraient a 
travers les fen&res presqu'a bout portant 4 sur cette multi- 
tude de Turcs, dont ils tu&rent deux cents en moins d'un 
demi-quart d'heure. Le canon tirait 5 contre la maison, 
mais, les pierres etant fort molles, il ne faisait que des trous 
et ne renversait rien. 

Le kan des Tartares et le pacha, qui voulaient prendre le 
roi en vie,honteuxdeperdre du monde et d'occuper une arme'e 
entiere contre soixante personnes, jug£rent a propos de mettre 
le feu a la maison, pour obliger le roi de se rendre. Ils firent 
lancer sur le toit, contre les portes et les fen£tres des fleches 
entortilieesde meshes allumees. 6 La maison fut en flammes 
en un moment ; le toit tout embrase 7 etait pres de fondre 
sur les Su6dois. Le roi donna tranquillement ses ordres 
pour eteindre le feu. Trouvant un petit baril plein de liqueur, 
il prend le baril lui-m6me, et aide de deux Suedois, il le 
jette a l'endroit ou le feu etait le plus violent. II se trouva 
que ce baril etait rempli d' eau-de-vie : mais la precipitation 
inseparable d'un tel embarras emp6cha d'y penser; l'em- 
brasement redoubla avec plus de rage. L'appartement du 
roi ^tait consume : la grande salle ou les Suldois se tenaient, 
etait remplie d'une fumee affreuse m&iee de tourbillons de 
feu qui entraient par les portes des appartements voisins $ 
la moitie du toit etait abimee 8 dans la maison m&me, l'autre 
tombait en dehors en eclatant dans les flammes. Un garde, 

1 killed one with his sword. 2 easily. s underground. 4 the 
muzzle almost touching. 8 fired. 6 lighted torches. 7 in flames. 
8 destroyed. 
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nomine" Walberg, osa dans cette extre*mit6 crier qu'il fallait 
se rendre. " Voila un Strange homme," dit le roi, " qui 
s' imagine qu'il n'est pas plus beau d'etre brule" que d'etre 
prisonnier." Un autre garde, nomine* Rosen, s'avisa de dire 
que la maison de la chancellerie, qui n'£tait qu'a cinquante 
pas, avait un toit de pierre et 6tait a l'6preuve du feu * qu'il 
fallait faire une sortie, gagner cette maison et s'y defendre. 
"Voila un vrai Suedois!" s'e'cria le roi. II embrassa ce 
garde et le crea colonel sur le champ. " Allons, mes amis/' 
dit-il, " prenez avec vous le plus de poudre et de plomb que 
vous pourrez, et gagnons la chancellerie l'epee a la main." 

Les Turcs qui cependant entouraient cette maison tout 
embrasee, voyaient avec une admiration melee d'£pouvante 
que les Suedois n'en sortaient point ; mais leur etonnement 
fut encore plus grand, lorsqu'ils virent ouvrir les portes et le 
roi et les siens fondre sur eux en d6sesperes. Charles et ses 
principaux officiers e*taient arm£s d'epe'es et de pistolets. 
Chacun tira deux coups a la fois, a l'instant que la porte 
souvrit j et dans le mime clin d'ceil jetant leurs pistolets et 
s'armant de leurs epees, ils firent reculer les Turcs plus de 
cinquante pas. Mais le moment d'apres cette petite troupe 
fut entour^e. Le roi, qui £tait en bottes selon sa coutume, 
s'embarrassa dans ses 6perons et tomba : vingt et un janis- 
saires se jettent aussitot sur ltd. II jeta en Fair son £pee 
pour s^pargner la douleur de la rendre. t Les Turcs Tem- 
menent au quartier du pacha, les uns le tenant sous les 
jambes, les autres sous les bras, comme on porte un raalade 
que Ton craint d'incommoder. 

Au moment que le roi se vit saisi, la violence de son 
temperament et la fureur ou 2 un combat si long et si terrible 
avait dti. le mettre, firent place tout a coup a la douceur et a 
la tranquillity. II ne lui e"chappa pas un mot d' impatience, 
pas un coup d'ceil de colore. II regardait les janissaires en 
souriant, et ceux-ci le portaient en criant Allah avec une 
indignation melee de respect. Ses officiers furent pris au 
meme temps et depouilles par les Turcs et les Tartares, Ce 
fut le 12 fevrier de Tan 1713 qu'arriva cet etrange 6v6ne- 
ment, qui eut encore des suites singulieres. 

Voltaire, Histoire de Charles XII. 
1 fire-proof. 2 of. 
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6. The Battle op Aboukir. 

Mourat-Bey avait rassemble' par ses intelligences quelques 
hordes d'Arabes ; il avait promts de les joindre pres des lacs 
de Natron, dans la valine du *fleuve sans eau. Le g&ie'ral 
Murat avait 6ti envoye" contre les Arabes et avait emp^che" 
cette jonction ; le general en chef 6tait alle" camper aux py- 
ramides, pour comprimer Mourat-Bey entre le g6n6ral 
Desaix et lui, lorsqu'il apprit qu'une flotte Turque de deux 
cents voiles 1 avait paru devant Aboukir. Des lors Bonaparte 
quitte les pyraraides, il revient a Gis6e, prend des disposi- 
tions, pourvoit a tout et vient prendre position a Birket, 
egalement distant d'Alexandrie et d' Aboukir. Pendant que 
les differents corps s'y rassemblent, il va a Alexandrie, en 
prepare la defense, donne les ordres pour tous les cas, envoie 
a Parm£e celui de marcher a Pennemi et la rejoint a la pointe 
du jour, le 7 thermidor. 2 Les Turcs avaient effectue* leur 
descente a Aboukir et s'£taient empar^s des retranchements 
construits en avant du chateau ; ils en avaient passe* la 
garnison au fil de l'epee. Mille Turcs avec deux canons 
occupaient un monticule 3 a leur droite ; deux autres mille 
£taient retrenches sur un autre monticule a gauche, au poste 
des fontaines ; un troisieme corps 6tait en avant du faubourg ; 
l'arm£e £tait dans les retranchements flanqu^e d'une artillerie 
formidable, et les espaces qui restaient etaient coupes par 
des boyaux, qui se prolongeaient de chaque c6te" jusqu'a la 
mer. Le quartier de reserve et Petat-major du pacha occu- 
paient le terrain entre les retranchements et le chateau, dans 
lequel 6tait une forte garnison. 

L'ordre fut donne d'attaquer le premier avant-poste, qui 
fut culbute par les demi-brigades 4 commandoes par le 
g£n£ral Destaing ; la cavalerie leur coupa la retraite ; une 
partie fut sabree, l'autre se jeta a la mer ou elle se noya. 
Bonaparte sentait Fimportance de s'emparer des fontaines 
et d'en priver Pennemi ; le camp retranche* qui les d£fendait 
fut attaque* et ne tint pas longtemps j le corps qui y 6tait 
loge* eut le meme sort que P autre et fut traite* de m^me par 

1 two hundred sail. 2 26th of July. 3 earth work. * half brigades. 
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la cavalerie. On se forma 1 et on attaqua le corps d'ennemis 
qui 6tait en avant du faubourg 5 il resista un moment, et se 
retira bientot a travers les habitations. Derriere les ma- 
rallies 2 et dans des rues Strokes il disputa quelque temps le 
terrain, mais pousse s avec intrepidity, malgre 1' a vantage du 
lieu, il fut contraint a se replier de nouveau sur les retranche- 
ments ou rartillerie et le feu de rempart arr&terent ceux qui 
l'y suivaient. 4 Nous nous ralliames dans le faubourg, et 
apres quelques moments nous attaquames avec une ardeur 
egale les boyaux de droite et de gauche. 

L'infanterie, commandee par le general Fugiere, faisait des 
prodiges de valeur, tandis que la cavalerie a plusieurs repri- 
ses venait se fondre sous le feu croise* des batteries et des 
chaloupes canonieres. L/adjudant-geneYal Leclerc en vou- 
lant precipiter ses compagnies dans les fosses, y resta en- 
gage* 6 et y perit. Par des sorties nombreuses et r£p£tees 
l'ennemi reprenait le terrain dont une poign£e de nos braves 
venait de s'emparer ; l'acharnement e*tait egal et la victoire 
incertaine. II y a toujours un moment dans les batailles ou, 
dans une lutte egale, les deux partis sentent Tinertie de leurs 
moyens et l'inutilite* de leurs efforts, ou Pepuisement des 
forces et le sentiment de la conservation inspirent aux com- 
battants un meme penchant vers la retraite ; ce moment de 
relachement saisi par Thomme supeneur, 6 qui sait profiter 
de oette disposition morale pour employer les moyens qu'il 
a su re*server, 7 determine toujours la victoire en sa faveur. 
Le corps de reserve commande* par Lannes eut ordre de 
charger. 

Au moment ou les troupes Turques eUaient sorties pour 
couper les t&tes a ceux qui 6taient restes 8 sur le champ de 
bataille, le brillant Murat, ranimant le courage des siens, 
effectue une nouvelle charge; il traverse avec autant de 
v&ocite que d'intr£pidite tous les ouvrages de l'ennemi, le 
prend a dos et lui coupe toute retraite. Ce mouvement 
temeraire ranime Taction, qui devient generate : on attaque 
sur tous les points ; ils sont tous emportes ; la deroute est 
entiere ; tout ce qui n'a pas ite tu6 est fait prisonnier : la 

1 they formed themselves. 2 walls. 3 hemmed in. 4 were follow- 
ing them. 6 remained fighting. 5 superior mind. 7 he has known 
how to reserve. B remained. 
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cavalerie charge les fuyards jusque dans la mer oil ils 
s'etaient jetes poor regagner leur flotte a la nage. II y avait 
vingt mille Turcs, six mille furent faits prisonniera, quatre 
mille pe'rirent sur le champ de bataille, tout le reste fut noye\ 
De ce moment, plus d'ennemis : jamais bataille ne fut 
plus necessaire, plus absolue, jamais victoire plus complete ; 
c'ltait celle que Bonaparte avait promise a ses braves en les 
ramenant de Syrie ; ce fut la derniere qu'il remporta en 
Egypte. Kleber, en Pembrassant, lui dit dans un moment 
d'enthousiasme ; " G6n£ral, vous &tes grand comme le 
monde, et il n'est pas assez grand pour vous." 

Denon. Voyage en Egypte. 

7. The Battle of Hastings. 

Sur le terrain qui porta depuis, et qui aujourd'hui porte 
encore le nom de lieu de la bataille, les lignes des Anglo- 
Saxons, occupaient une longue chaine de collines fortifiees 
de tous c6t£s par un rempart de pieux et de claies d' osiers. 
Dans la nuit du 13 Octobre, Guillaume fit annoncer aux 
Normands que le lendemain seraitjour de combat. Des 
pr&tres et des religieux qui avaient suivi en grand nombre 
Parmee envahissante, 1 attires comme les soldats, par l'espoir 
du butin, se reunirent pour faire des oraisons et chanter des 
litanies, pendant que les gens de guerre preparaient leurs 
armes et leurs chevaux. Le temps qui resta aux aventuriers 
apres ce premier soin, ils 1' employment a mire la confession 
de leurs pech£s et a recevoir les sacrements. Dans l'autre 
armee la nuit se passa d'une manure toute differente : les 
Saxons se divertissaient avec grand bruit et chantaient leurs 
vieux chants nationaux, en vidant, autour de leurs feux, des 
comes remplies de biere et de vin. 

Au matin, dans le camp normand, l'ev£qne de Bayeux, 
arme* d'un haubert 2 sous son rochet, 3 celebra la raesse et 
benit les troupes ; puis il monta un grand coursier blanc, 
prit une lance et fit ranger sa brigade de cavaliers. 4 Toute 
Farmee se divisa 5 en trois colonnes d'attaque : a la premier e 
# e*taient les gens d* armes venus du comte" de Boulogne et du 

1 invading;. * coat of mail. s lawn sleeves. * horsemen. * pret. 
y. deviser. 
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Ponthieu, avec la plupart des hommes engages personnelle- 
ment pour une solde ; a la seconde se trouvaient les auxili- 
aires bretons, manceaux et poitevins; Guillaume en per- 
sonne commandait la troisieme, formde des recrues de Nor- 
man die. En tete de chaque corps de bataille marchaient 
plusieurs rangs de fantassins 1 a 16g£re armure, v&us d'une 
casaque matelass^e et portant des arcs longs d'un corps 
d'homme, ou des arbaletes d'acier. Le due montait un che- 
val espagnol 2 qu'un riche Normand lui avait amen£ d'un 
pelerinage a Saint-Jacques de Galice. II tenait suspenduea 
a son cou les plus r£ve>e'es d'entre les reliques sur lesquelles 
Harold avait jure* : et P6tendard b&ii par le pape etait 
porte* a c6te* de lui par un jeune homme appele Toustain-le- 
blanc, Au moment ou les troupes allaient se mettre en 
marche, le due, dlevant la voix, leur parla en ces termes : 
" Pensez a bien combattre, et mettez tout a mort ; car si 
nous les vainquons, nous serons tous riches. Ce que je 
gagnerai, vous le gagnerez ; si je conquiers, vous conquer- 
rez; si je prends la terre, vous l'aurez. Sachez pourtant 
que je ne suis pas venu ici seulement pour prendre mon du, 
mais pour venger notre nation entiere des felonies, des par- 
jures et des trahisons de ces Anglais. lis ont mis a mort 
les Danois, hommes et femmes, dans la nuit de saint Brice. 
lis ont decime* les compagnons d'Auvre\ mon parent, etl'ont 
fait p^rir. Allons done, avec l'aide 3 de Dieu, les chatier 4 
de tous leurs mefaits." 

L'arm^e se trouva bient6t en vue du camp saxon, an 
nord-ouest de Hastings. Les pretres et les moines qui 
l'accompagnaient se d&acherent et monterent sur une hau- 
teur voisine pour prier et regarder le combat. Un Normand, 
appele* Taillefer, poussa son cheval en avant du front de 
bataille et entonna le chant des exploits, fameux* dans toute 
la Gaule, de Charlemagne et de Roland. En chantant il 
jouait de son 6p6e 9 la lancait en Fair avec force et la recevait 
dans sa main droite. Les Normands re*petaient ses refrains 
ou criaient : ** Dieu aide ! Dieu aide ! " 

A ported de trait, les archers commencement a lancer leurs f 

1 foot soldier. 2 Spanish. 3 by the help. 4 to chastise. ■ cele- 
brated. 
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filches, et les arbale'triers * leurs carreaux ; mais la plupart 
des coups furent amortis par le haut parapet des redoutes 
saxonnes. Les fantassins arm£s de lances et la cavalerie 
s'avancerent jusqu'aux portes des redoutes et tenterent de 
les forcer. Les Anglo-Saxons, tous a pied autour de leur 
etendard plants en terre,et formant derriere leurs redoutes 
une masse compacte et solide, re9urent les assaillants a 
grands coups de hache, qui, d'un revers brisaient 2 les lances 
et coupaient les armures de mailles. Les Normands ne 
pouvant pe^trer dans les redoutes ni arracher les palissades, 
se replierent, fatigues d'une attaque inutile, vers la division 
que commandait Guillaume. Le due alors fit avancer de 
nouveau tous les archers et leur or donna 3 de ne plus tirer 
droit devant eux, mais de lancer leurs traits en haut, pour 
qu'ils descendissent par dessus le rempart du camp ennemi. 
Beaucoup d* Anglais furent blesses, la plupart au visage, par 
suite de cette manoeuvre ; Harold lui-m&me eut l'oeil 4 crave* 
d'une fleche, et il n'eu continua pas moins de commander 
et de combattre. L* attaque des gens de pied et de cheval 
recommejica de pres, aux cris de : " Notre-Dame Dieuaide, 
Dieu aide !" Mais les Normands furent repousses a Tune 
des portes du camp jusqu'a un grand ravin recouvert de 
brouissailles et d'herbes, ou leurs chevaux tr^bucherent et 
ou ils tomb£rent p&le-mele et perirent en grand nombre. II 
y eut un moment de terreur panique dans l'armee d' outre 
mer le bruit courut que le due avait 6te* tue, et, h cette nou- 
velle la fuite commenca. Guillaume se jeta lui-mgme au 
devant des fuyards et leur barra le passage, les menacant et 
les frappant de sa lance ; puis, se decouvrant fa t£te : " Me 
voila," leur cria-t-il, " regardez-moi, je vis encore, et je 
vaincrai avec l'aide de Dieu." 

Les cavaliers retourn£rent aux redoutes; mais ils ne 
purent davantage en forcer les portes ni faire breche. Alors 
le due s'avisa d'un stratag£me pour faire quitter aux Anglais 
leur position et leurs rangs ; il donna Pordre a mille cavaliers 
de s' avancer et de fuir aussitot. La vue de cette deroute 
simoMe fit perdre aux Saxons leur sang-froid ; ils coururent 

1 cross-bow-men. a destroyed. 3 pret. v. ordonner. 4 eye. 
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tous a la poursuite, la hache suspend ae au cou. A one cer- 
taine distance, on corps poste* a dessein joignit les fayards 
qui tournerent bride ; et les Anglais, surpris dans leur des- 
ordre, furent assaillis de tons cotes a coops de lances et 
d'epees dont ils ne pouvaient se garantir, ayant les deux 
mains occupees a manier leurs grandes baches. Qnand ils 
eurent perdu leurs rangs, Tes clotures des redoutea furent 
eufoncees ; cavaliers et fantassins y penetrerent, mais le 
combat fut encore vif, pele-mele et corps a corps. 1 Guil- 
laume eut son cheval tu£ sous lui, le roi Harold et ses deux 
freres tomberent mort au pied de leur etendard, qui fut arra- 
che" et remplace par le drapeau envoye" de Rome. Les 
debris de 1'armee anglaise, sans chef et sans drapeau, pro- 
longerent la lutte jusqu' a la fin du jour. 

Apres avoir, dit un vieil 2 historien, rendu a la patrie tout 
ce qu'ils lui devaient, les restes des compagnons de Harold 
se disper&rent, et beaucoup resterent gisants 3 sur les che- 
mins, de leurs blessures et de la fatigue du combat. Le 
lendemain, au lever du jour, Guiliaume rangea ses troupes 
et fit faire l'appel de tous les hommes qui avaient passe* la 
mer a sa suite, d' apres 4 le role qu'on en avait dresse* avant 
le depart, au port de Saint- Valery. Les capitaines et les 
soldats furent appeles par leurs noms* et surnoms ; beaucoup 
ne repondirent point, beaucoup qui e*taient venus dans respoir 
d'etre vainqueurs et de devenir riches, gisaient morts ou 
mourants a cdte* des Saxons. Les heureux qui survivaient 
eurent pour premier gain de victoire la depouille des gn^pnnjn 
morts. En retournant les cadavres, on en trouva treize re- 
vetus d'un habit de moine sous leurs armes ; c'etait l'abb£ 
de Hida et ses douze compagnons. 

Le vainqueur fit vceu d'elever en cet endroit 6 un convent 
d£die* a Saint- Martin, le patron des soldats de la Gaule, et 
lorsque dans la suite il accomplit son vceu, le grand autel du 
nouveau monastere fut 6tabli au lieu meme ou letendard 
saxon avait ete plante et abattu. — Thierry. 

1 man to man. 2 ancient. s part. v. g£sir, to lie. * according to. 
6 names. * place. 
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a, ADJECTIVE. 
Od. ADVERB. 
C. CONJUNCTION. 
/. FEMININE. 



ABBREVIATIONS. 



m. MASCULINE. 
p. PARTICIPLE. 
pl. PLURAL. 
pr. PREPOSITION. 



int. INTERJECTION. pTO. PRONOUN. 



*. SUBSTANTIVE. 

V. VERB. 

Va. VERB ACTIVE. 

imp. VERB IMPERSONAL. 

Vn. VERB NEUTER. 



VT. VERB REFLECTED. 



A. 
abaudonner, va. to forsake. 
abattre, va. to pull down. 
abdiquer, va. to abdicate. 
abeille, sf. a bee. 
abime, sm. abyss. 
abondant, e. a. abundant. 
abord, am. access, attack* 
d'abord, at first . 
aborder, va. to accost, attack. 
aboutir, vn. to border on end. 
aboyer, vn. to bark. 
abreuver, va. to water. 
abri, 8m. shelter. 
absence, sf. absence. 
absent, e. a. absent. 
s'abstenir, vr. to abstain. 
abas, sm. abuse. [crush. 

accables, vn. to overwhelm, to 
accepter, va. to accept. 
accident, sm. accident, chance. 
accompagner, va. to accompany. 
accorder, va. to grant. 
accourir, vn. to run to. 
accoutumer, va. to accustom. 
accroitre, vn. to increase. 
accumuler, va. to accumulate. 



accuser, va. to accuse. 
acbever, va. to finish, to end. 
acquerir, va. to acquire. 
action, sf. action. 
admettre, va. to admit. 
admirable, a. admirable. 
admirer, va. to admire. 
s'adonner, vr. to apply one*s self. 
adorer, va. to adore. 
adoucir, to sweeten, to tame. 
adresse, sf. address. 
adresser, v. to address. 
adversity sf. adversity. 
affaire, sf. affair, business. 
affarae*, e. a. hungry. 
affection, sf. affection, love. 
afficbe, sf. a notice, a posted bill. 
affliction, sf. affliction. 
affreux, se. a. dreadful. 
affront, sm. affront, reproach. 
afinqiie, c. to the end that. 
afin de, in order to. 
age, sm. age. 
age, e. a. old. 
agilitl, sf. agility. 
agiter, va. to agitate. 
agreable, a. agreeable. 
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agrlment, sm. consent. 

agreste, a. rustic, acid. 

agriculture, sf. agriculture. 

aider, va. to help. 

aieul, aieule, ancestor, 

aiguille, sf. a needle. 

aile, sf. a wing. 

ailleurs, ad. elsewhere, besides, 

d' - f besides. 

aimable, a. amiable. 

aimer, va. to love. 

ainsi, ad. so, thus. 

air, sm. air. 

aisance, sf. ease. 

aise, e. easy, rich. 

aisement, ad easily. 

aisselle, sf. arm-pit. 

ajouter, va. to add. 

alarme, sf. alarm. 

alerte, a. alert. 

aller, va. to go, walk. 

allumer, va. to light. 
alonger, v. to lengthen. 

alors, ad. then. 

altere, e. a. thirsty, altered. 
amande, sf. almond, kernel. 
amasser, va. to heap up, collect. 
ame, sf. soul, spirit. 
amener, va. to bring, cause. 
amer,ere, a. bitter. 
ami, sm. friend. 
amitie, sm. friendship. 
amonceler, va. to heap up. 
amour, sm, love. 
amphibie, a. amphibious. 
amuser, va. to amuse. 
an, sm. a year., 
ancetres, pi. ancestors. 
ancien,ne. a. ancient. 
ane, sm. ass. 
ange, sm. angel. 
angle, sm. angle. 
anguisse, sf. anguish, grief. 
animal, sm. animal. 
anneau, sm. ring. 
annle, sf. year. 
annoncir, va. to announce. 



antiquity, sf. antiquity. 
apaiser, va. to appease. 
apercevoir, va. to perceive. 
aplanir, va. to level. 
apparaitre, vn. to appear. 
apparence, sf. appearance. 
apparition, sf. apparition. 
appartement, sm. apartment. 
appartenir, vn. to belong to. 
appat, sm. bait. 
appeler, va. to call, appeal. 
applaudir, va. to applaud. 
applaudissement, sm. applause. 
apporter, va. to bring. 
apprendre, va. to learn. 
appreter, va. to prepare. 
apprivoiser, va. to tame. 
approcher, va. to approach. 

s* , to draw near. 

appuyer, va. to support. 
apres, pr. ad. after. 
arbre, sm. a tree. 
arbrisseau, sm. a shrub. 
arbuste, sm. a bush. 
arcade, sf. a vault, arch. 
ardent, e. a. ardent. 
ardeur, sf. ardour, zeal. 
arene, sf. arena. 
argent, sm. silver, money. 
arme, sf. arm, weapon. 
armee, sf. army. 
armer, va. to arm. 
aromatique, a. aromatic 
arpent, sm. an acre. 
arracher, va. to pull, snatch. 
arre'te, sf. resolution. 
arrlter, va. to stop, arrest. 
g* , vr. to stop, stay. 
arriver, va. to arrive. 
arroser, va. to water. 
art, sm. art, skill. 
ascendant, sm. influence. 
aspect, sm. aspect, view. 
aspirer, v. to aspire. 
assassin, sm. assassin. 
assassiner, va. to murder. 
asseoir, va. to set, lay. 
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s'asseoir, vr. to sit down. 

assez, ad. enough. 

assieger, va. to besiege. 

assister, va. to assist. 

assommer, va. to knock down. 

assorti, e. a. matched. 

assurer, va. assure. 

atmosphere, sf. atmosphere. 

atome, sm. atom. 

attacher, va. to tie, fasten, 

attaque, sf. attack. 

attaquer, va. to attack. 

atteindre, vn. to reach. 

attendre, va. to wait. 

attendrir, va. to soften. 

attente, sf. expectation. 

attentif.ve. a. attentive. 

attention, sf. attention, care. 

attirer, va. to attract. 

attitude, sf. attitude. 

attoucheraent, sm. touch, feeling. 

attraper, va. to catch. 

attribuer, v. to attribute. 
attribut, sm. attribute. 
aucun, e. a. some, none. 
au-dessous, prep, under. 
au-dessus, jpr^p. above. 
augmenter, va. to augment. 
aujourd'hui, ad. to-day. 
auparavant, ad. before. 
aupres, ad. hard by. 
nuqutl, pr. which, that. 
aurore, sf. dawn. 
aussi, c. also, so, too, but. 
aussitdt, ad. immediately. 
autant, ad. as much, so much. 
auteur, sm. author. 
autour, pr. about, around. 
autre, pf. other, another. 
autrefois, formerly. 
autruche, sf. ostrich. 
autrui, sm. other people. 
avaler, va. to swallow. 
avancer, va. to advance. 
avant,/w. before. 
avantageux, se. a. advantageous. 
avant-coureur, sm. fore-runner . 



avare, a. avaricious. 
avare, s. a miser. 
avarice, sf. avarice. 
avec, pr. with. 
avlnement, sm. accession. 
avenir, sm. the future. 
aventure, sf. adventure. 
avertir, va. to warn. 
aviser, vn. to consider. 



> vr. to bethink oneself. 
avidite, sf. eagerness. 
avoir, va. to have. 
avouer, va. to own. 

B. 

babillard, sm. a chatterer. 

baigner, va. to bathe. 

bain, sm. a bath. 

baiser, sm. a kiss. 

balancer, va. to balance. 

baleine, sf. a whale. 

balle, sf. ball, bullet. 

bambou, sm. bamboo. 

bananier, sm. banana tree. 

banc, sm. bank, bench. 

baude, sf. band. 

banniere, sf. banner, standard. 

bannir, va. to banish. 

barbare, a. barbarous. 

barbe, sf. beard. 

bardeau, bardot, sm. a drudge. 

b|rque, sf. a bark. 

barrer, va. to bar, stop. 

baa, se. a. low, mean. 

bassesse, sf. base action. 
bassin, sm. basin. • 

batailJe, sf. a battle, fight. 
batard, e. a. wild, false. 
bateau, sm. boat. 
batiment, sm. a building. 
batir, vn. to build. 
baton, sm. a stick, cudgel. 
battre, va. to beat, strike. 
beau, bel, belle, a. fine, handsome. 
beaucoup, ad. much, many. 
beaut£, sf. beauty. 
bee, sm. beak, bill. 

I 3 
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becbe, sf. a spade. 

belette, sf. a weasel. 

benir, va. to bless. 

bcrger, sm. a shepherd. 

besoin, sm. want, need. 

bestiaux, sm. pi. cattle. 

bete, sf. beast, brute. 

beurre, sm. butter. 

biche, sf. a hind. 

bien, ad. well, right. 

bienfaisant, e. a. liberal, kind. 

bienfait, sm. favour, benefit. 

bieufaiteur, trice, benefactor, tress. 

bientdt, soon, very soon. 

biere, *. beer. 

bile, sf. c holer. 

blaireau, sm. a badger. 

blamer, va. to blame. 

blanc, che, a. white. 

ble, sm. corn, wheat. 

blesser, va. to hurt, wound. 

blessure, sf. a wound. 

blond, e. a. fair. 

boeuf, sm. an ox, beef. 

boire, vn. to drink. 

bois, sm. wood. 

bon, ne, a. good. 

bonheur, sm. happiness 

bontl, sf. goodness, kindness. 

bord, sm. edge, brink. 

bords, (les) banks of a river. 

border, va. to border. * 

borner, va. to bound, to limit. 

bosquet, sm. thicket, grove. 

bosse, sf. hunch on the body. 

bosf u, e. a. hunch-backed. 

botanique, sf. botany. 

bouche, sf. the mouth. 

boucher, sm. shield. 

bourdonnement, sm. humming. 

bourdonner, va. to hum, buz. 

bourgeois, sm. citizen. 

bourreau, sm. executioner. 

bourse, sf. purse, bank. 

bout, sm. end. 

boutique, sf. shop. 

brarain, sm. an Indian priest. 



brancard, sm. a litter. 
branche, sf. branch. 
bras, sm. arm. 
bravement, ad. bravely. 
braver, va. to brave. 
brebis, sf. a sheep. 
bride, sf. bridle. 
brievete, sf. briefness. 
brillant, e. a. shining. 
briller, vn. to shine. 
briser, va. to break. 
bronze, sm. bronze. 
bruit, sm. noise, report. 
br&ler, va. to burn. 
brusque, a. blunt. 
bruyant, e. a. roaring. 
buisson, sm. bush. 

C. 

cabane, sf. cottage. 
cacher, va. to hide, conceal. 
cadavre, sm. a corpse. 
cadeau, sm. a feast, flourish. 
ealendrier, sm. the calendar. 
calice, sm. cup. 
calme, a. calm, still. 
camarade, s. a comrade. 
candeur, sf. candour. 
capable, a. capable. 
capitaine, sm. a captain. 
capitole, sm. the capitol. 
captif, ve. a. captive, 
car, c.for, because. 
carabine, a. carabine. 
caractere, sm. character. 
caresse, sf. caresses. 
carnage, sm. carnage, slaughter. 
carnassier, ere. a. voracious, 
carriere, sf. career. 
carrosse, sm. a. coach. 
carte, sf. a card, map. 
cas, sm. a case, fact. 
case, 8. a box. 
casse-t6te, sm. heady* 
cause, sf. cause, reason. 
causer, vn. to cause, talk. 
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caution, sf. security. 

cave, sf. cellar, vault, 

caveau, em. little vault. 

cavite, sf. cavity. 

ceinture, sf. girdle, the waist. 

cela, pro. that, this. 

ceiebre, a. famous, eminent, 

celghrer, va. to celebrate. 

celebrity sf. celebrity. 

celle-celtique,/wo./. she, that. 

celui, pro, he, that. 

cendre, sf. ashes. 

censure, sf. censure. 

cent, a. hundred. 

centre, sm. centre. 

cependant,orf. yet, in the meantime. 

ceremonial, sm. ceremony. 

cerf, sm. a stag. 

certain, e. a certain. 

cervelle, sf. brains. 

cesse, sf. intermission. 

ceux, celles, pro. these, those. 

chacun, e. pro. every one, each. 

chagrin, e. a. sad. 

chaine, sf. chain. 

chair, sf. flesh. 

chaire, sf. a pulpit. 

chaleur, sf. heat. 

chaloupe, sf. a great boat. 

chambre, sf. chamber, room. 

chamois, sm. a chamois. 

champ, sm. afield. 

champe'tre, a. rural. 

chandelle, sf.-a candle. 

change, sm. exchange, change. 

changer, va. to change. 

chanson, sf. a song. 

chanteur, sm. a singer. 

chanvre, sm. hemp. 

chapeau, sm. hat, bonnet. 

chaque, pro. each, every. 

char, sm. chariot, car. 

charge, sf. charge. 

charge, e. a. laden, charged. 

charitable, a. charitable. 

charite, sf. charity. 

charmant, e. a. charming. 



charm e, sm. charm. 

charrue, sf. a plough. 

chasse, sf. hunting. 

chasser, va. to hunt. 

chasseur, sm. hunter. 

chat, sm. a cat. 

chateau, sm. castle. 

chaud, e. a. warm, hot. 

chaumjere, sf. a cottage. [foot. 

chaussure, sf. any covering of the 

chauve-souris, sf. a bat. 

chef, sm. head, chief. 

chef-d'oeuvre, sm. master-piece. 

chemin, sm. way, road. 

cheminee, sf. a chimney. , 

cheminer, vn. to walk or go. 

chene, sm. an oak. 

chere, chere, a. dear. 

chercher, va. to seek, 

ch£rir, va. to cherish. 

cheval, sm. a horse. 

chevalier, sm. a knight. 

chez, pro. at, or to, one* 8 house. 

chien, sm. a dog, 

chose, sf. thing. 

chouette, sf. screech-owl. 

Chretien, a. christian. 

chute, sf. a fall. 

cicatrice, sf. a scar. 

ciel, sm. sky, heaven. 

cime, sf. the top. 

cinq, a. five. 

cinquante, a. fifty. 

circonstance, sf. circumstance. 

cire, sf. wax. 

ciseau, sm. chisel. 

ciseaux, pi. scissors. 

citer, va. to cite, summon. 

citoyen, ne. *. a citizen. 

citron, sm. a lemon. 

clair, e. a. clean. 

clartl, sf, light, clearness. 

classe, sf. class, order. 

clemence, sf. clemency. 

climat, sm. climate. 

cocher, sm. a coachman* 

cceur, sm. a heart. 
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col ere, sf. anger. 
colorer, va. to colour. 
combat, sm. a fight , battle. 
combattant, sm. a combatant. 
comble, sm. the top. 
combler, va. to heap up. 
commander, va. to command. 
comme, c. as. 

commemoration, sf. Hon. 

commencement, sm. beginning, 
commencer, v. to begin. 
comment, ad. how, why. 
commerce, sm. trade. 
commere, sf. a gossip. 
commettre, va. to commit. 
commode, a. commodious. 
commun, e. a. common. 
compagne, sf. companion. 
comp&gnie, sf. company. 
compagnon, sm. companion. 
comparaison, sf. comparison. 
comparer, va. to compare. 
compatissant, e. a. compassionate. 
composer, va. to compose. 
comprendre, va. to comprehend. 
compte, sm. account, value. 
concilier, va. to reconcile. 
concert, sm. concert, consent. 
concourir, vn. to concur. 
concours, sm. concurrence. 
condamner, va. to condemn. 
conduire, va. to conduct. 
confession, sf. confession. 
confiance, sf. confidence. 
Conner, va. to intrust. 
confiscation, sf. forfeiture. 
cong6, sm. leave. 
congedier, va. to dismiss. 
connaissance, sf. knowledge. 
connaitre, va. to know. 
conquerant, sm. a conqueror. 
conqu6te, sf. a conquest. 
consacrer, va. to consecrate. 
conscience, sf. conscience. 
conseil, sm. counsel, advice. 
consentir, vn. to consent. 
conservateur, preserver. 



conserver, va. to conserve. 
considerable, a. considerable. 

consideration, sf. tion. 

consolation, sf. tion. 

consoler, va. to comfort. 
conspirer, va. to conspire. 
constant, e. a. constant. 
consulat, sm. consulship. 
consulter, va. to consult, 
conte, sm. story, tale. 
contempler, va. to contemplate. 
contemporain, sm. cotemporary. 
content, e. a. content. 
contenter, va. to content. 
conter, va. to relate. 
continuel, le. a. continual. 
continuer, va. to continue. 
cantraindre, va. to constrain. 
contraste, sm. contrast. 
contre, pr. against, near. 
contree, sf. country. 
convaincre, va. to convince. 
convenir, vn. to agree, suit. 
conversation, sf. conversation. 
coq, sm. a. cock. 
corbeau, sm. a raven. 
cordon, sm. string. 
cordage, sm. cordage, rope. 
corde, sf. cord, rope. 
corps, sm a body. 
corriger, va. to correct. 
corset, sm. jumps, bodice. 
c6te, sf. rib, coast. 
c6t6, sm. side, party. 
cou, sm. the neck. 
coucher, va. to go to bed. 
couleur, sf. colour. 
coup, sm. blow. 
coupable, a. culpable. 
couper, va. to cut. 
cour, sf. court, court-yard. 
courage, sm. courage. 
courageux, se. a. courageous* 
courber, va. to bend, bow. 
courir, vn. to run. 
couronne, sf. a crown. 
couronner, va. to crown. 
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course, sf. a race. 
court, e. a. short, quick. 
cousin, m. cousin. 
courtisan, sm. a courtier. 
couteau, sm. a knife. 
coutume, sf. custom. 
convent, sm. a convent. 
couvert, a. covered. 
couvrir, va. to cover. 
craindre, va. to fear ', dread. 
crainte, sf.fear. 
cratere, sm. crater. 
crayon, pencil. 
creature, sf. creature. 
cr6er, va. to create. 
cresson, sm. cresses. 
creuser, va. to dig. 
crever, va. to burst, put out. 
cri, sm. cry, shriek. 
crier, vn. to cry out. 
crieur, se. s. a lawler. 
crime, sm. crime, sin. 
criniinel, le. a. criminal. 
crin, sm. horse-hair. 
cristal, sm. crystal. 
crocodile, sm. a crocodile. 
croire, va. to believe. 
croitre, vn. to grow, increase. 
crouler, va. to sink, shake. 
croyance. sf. belief, trust. 
cruaute, sf. cruelty. 
cruche, sf. a pitcher. 
cruel, le, a. cruel. 
cueillir, va. to gather. 
cuivre, sm. copper. 
cultivateur, sm. husbandman. 
cultiver, va. to cultivate. 
culture, */. culture. 
curiosite, sf. curiosity. 
cygne, sm. swan. 

D. 

daigner, vn. to deign. 
dame, sf. lady. 
danger, sm. danger. 
dangereux, se. a. dangerous, 
dans, pr. in, into, with. 



danse, sf. dance. 
danseur, se. *. a dancer. 
dauphin, sm. the dauphin. [King 

of France's eldest son.] 
davantage, ad. more, besides. 
debarrasser, va. to clear. 
d6bat, sm. debate, strife. 
debattre, to debate. 
debauche, sf. debauchery. 
dlbordement, sm. overflowing. 
debout, adv. up standing. 
debris, sm. pi. wreck, rubbish. 
decent, e. a. decent. 
decharger, va. to unload. 

un coup, to strike. 

decharne, e. a. lean. 
dechiffrer, va. to decipher. 
declarer, vn. to declare. 
d^couverte, sf. discovery. 
decouvrir, va. to discover. 
d£daigneux, se. a. scornful. 
dedans, ad. pr. in, within. 
deese, sf. goddess. 
se d£faire, to get rid of. 
defait, e. a. wanting 
defaut, sm. defect, want. 
defend re, va. to defend. 
defense, sf. defence, prohibition. 
defiant, e. a. diffident, jealous. 
d^fier, va. to defy, challenge. 
de'finir, to define, appoint. 
degat, sm. waste, spoil. 
de'generer, va. to degenerate. 
de*grader, va. to degrade. 
degre, sm. stair, degree. 
dehors, ad. pr. out, abroad. 

sm. the outside. 

deja, ad. already. 
dejeuner, vn to breakfast. 
delassement, desertion, 
delasser, va. to refresh. 
delicat, e. a. delicate. 
delicatesse, sf. delicacy. 
delice, sm. delight. 
d^livrer, va. to deliver. 
deraain, sm. ad. to-morrow. 
demander, va. to demand, ask. 
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demeler, va. to separate. 
demeubler, va. to unfurnish. 
demeure, rf. dwelling. 
demeurer, vn. to live. 
demi, c. a. Jialf. 
demoiselle, rf. a young lady. 
denonciateur, rf. informer. 
•dent, rf. a tooth. 
dependre, vn. to depend on. 
depens, em. pi. expense, cost. 
depense, rf. expense. 
depenser, va. to spend. 
deplaire, vn. to displease. 
deplorable, ad. deplorably. 
deployer, to display. 
deposer, vn. to depose. 
deposition,* rf. deposition. 
depouille, e. a. stripped. 
depuis, ad.pr. since, from. 
depute, sm. a deputy. 
deraciner, va. to root up or out. 
dernier, ere, a. last. 
deroute, rf. rout, defeat. 
derriere, pr. adv. behind, backward. 
— — — — sm. the back part. 
des, pr.from which, at. 
desagreable, a. disagreeable. 
desalterer, to quench the thirst. 
desarmer, va. to disarm. 
descendre, vn. to descend. 
dlsesplrer, vn. to despair. 
deshonorer, va. to disgrace. 
designer, va. to describe. 
d£sir, sm. desire. 
dlsirer, va. to desire. 
de*soler, va. to afflict. 
dessecher, va. to wither, dry up. 
destin, sm. destiny, fate. 
destinee, rf. destiny.. 
destiner, v. design, appoint. 
detacher, va. to detach. 
deterrer, va. to dig out, disinter; 
detruire, va. to destroy. 
deux, sm. two. 
deVantjjpr. before. 
d^velopper, va. to unfold. 
devenir, vn. to become, grow. 
*' *iner, va. to divine. 



devoir, v. to me*, to he. must, 
devoir, sm. duty. 
devoirs, respects. 
devorer, va. to devour. 
Dieu, sm. God. 
difference, rf. difference. 
different, e. a. different* 
difficile, a. difficult. 
difficult^, rf. difficulty. 
difforme, a. misshapen. 
digne, a. worthy. 
diligence, rf. diligence. 
dimanche, sm. Sunday. 
diminuer, va. to diminish. 
diner, vn. to dine. 
dire, va. to tell, say. 
dinger, va. to direct. 
discours, sm. discourse. 
discussion, rf. discussion, debate. 
disparaitre, vn. to disappear. 
dispenser, va. to dispense with. 
disperser, va. to disperse. 
dispos, e. a. active. 
dispute, sf. quarrel. 
distance, rf. distance. 
distinguer, va. to distinguish. 
disproportion, disproportion. 
divertir, va. to divert. 
divertissement, sm. diversity. 
divin, e. a. divine. 
diviniser, va. to deify. 
divinity, rf. divinity. 
dix, a. ten. 
docile, a. docile. 
domestique, a. domestic. 
domicile, sm. abode. 
dommage, sm. damage, loss. 
done, c. therefore, then. 
donner, va. to give. 
dont, pr. whereof, of whom. 
dorenavant, ad. henceforth. 
dormir, vn. to sleep. 
dos, sm. the back. 
doter, va. to endow. 
double, sm. twofold. 
doubler, va. to double. 
douceur, rf. sweetness. 
doucement, ad. softly. 
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doner, va. to endow. 

doute, sm. doubt, fear. 

douter, vn. to doubt. 

doux, ce. a. sweet. 

douze, a. twelve. 

dresser, va. to make straight. 

se vr. to rise, stand up. 

droit, sm. right, law. 
droit, e. a. straight, right. 
droite, sf. the right hand. 
ducat, sm. clucat. 
due, sm. duke. 
duchesse, sf. duchess. 
dur, e. a. hard. 
durable, a. lasting. 
duree, sf. duration. 
durer, vn. to last. 
duvet, sm. pi. down. 

E. 

eau, sf. water. 
Ibranler, va. to shake. 
Icaille, sf. scale. 
e*cailleux, se. a. scaly. 
^carter, to disperse. 
gchafaud, sm. a scaffold. 
gchapper, va. to escape. 
6chec, sm. check, loss. 
6cho, sm. an echo. 
6claircir, va. to clear. 



s* vr. to become clear. 

6clairer, va. to light. 

8* vr. to shine, glitter. 

eclat, sm. pomp, lustre. 
gclatant, e. a. shining. 
eclater, vn. to burst. 
6colier, sm. a scholar. 
e'eonome, a. a saving. 
economie, sf. economy. 
e*corce, sf. bark, shell. 
6couler, vn. to flow out. 



vr. to slide away. 



s'ecrier, vr. to cry out, exclaim. 

6crire, va. to write. 

6c ri vain, sm. a writer. 

6cu, sm. shield, a crown piece. 

ecume, sf.foam, scum* 



leureuil, sm. a squirrel. 
ecurie, sf. stable. 
Edifice, sm. edifice, building. 
education, sf. education. 
effacer, va. to efface. 
effet, sm. effect. 
effort, sm. effort, attempt. 
effrayer, va. to frighten. 
effroyable, a. frightful. 
6gal, e. a. equal. 
Igalement, ad. equally. 
egard, sm. regard. 
6gayer, va. to enliven, rejoice. 
ego'isme, sm. egotism. 
%oiste, sm. egotist. 
Egorger, va. to slaughter. 
s'elancer, to shoot out. 
£le*gance, sf. elegance. 
elegant, e. a. elegant. 
elever, va. to raise. 
eloge, sm. praise. 
Eloigner, va. to remove. 
eloquence, sf. eloquence. 
eloquent, e, a. eloquent. 
e'maille, e. a. enamelled* 
s'embarquer, vr. to embark. 
embarras, sm. embarrassment. 
embarrasser, va. to embarrass. 

s' vr. to be at a stand. 

embellir, va. to embellish. 
embeUissement, sm. embellishment. 
emblerae, sm. an emblem, [flame. 
embraser, va. to set on fire, in- 
embrasser, va. to embrace. 
6meraude, sf. emerald. 
Emigration, sf. emigration. 
eminence, sf. eminence. 
emmener, va. to carry away. 
emotion, sf. emotion. 
£mouvoir, to move. 
8'emparer, vr. to seize. 
empScher, va. to hinder. 
empereur, sm. emperor. 
empire, sm. empire. 
employer, va. to use, employ. 
emporte, e. a. passionate. 
emporter, vn. to carry away. 
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empresse, e. a. eager. 
empyree, sm. heavenly. 
en, pro. in, into, by. 
en, pro. of him, her, it, them, any. 
enceinte, sf. inclosure. 
enchainement, sm. connection. 
enchanteur, eresse. *. magician. 
encore, ad. yet, again. 
encourir, vn. to incur. 
encre,.$f. tn*. 
s'endormir, to be sleepy. 
endroit, sm. a place. 
enduire, va. to do over. 
enfant, sm. a child, infant. 
enfanter, va. to bring forth. 
enfer, sm. hell. 

enfermer, va. to shut, inclose* 
enfin, ad. in fine, at last. 
enflammer, va. to inflame. 
enfler, va. to swell, puff up. 
enfoncer, va. to break open. 
< s'enfuir, vr. to run away. 
engager, va. to induce. 
engouffrer, va. to engulf. 
Inigme, sf. an enigma. 
enlever, va. to lift up, carry off. 
ennemi, e. *. an enemy. 

, a. unfriendly. 

ennui, sm. tediousness. 
ennuyer, va. to weary. 

8' , vr. to be weary. 

ennuyeux, se. a. tiresome, tedious. 
£norme, a. enormous. 
enricher, va. to enrich. . 

8' , vr. to grow rich. 

enseiguer, va. to teach. 
ensemble ,sm . the whole, ad. together. 
ensuite, ad. afterwards. 
entasser, va. to heap up. 
entendre, va. to hear. 
enterrer, va. to bury. 
entier, ere. a. entire, whole. 
entourer, va. to surround. 
entramer, va. to drag. 
entre, pr. between, among, in. 
entrle, sf. entry, admission. 
entrelacer, va. to interlace. 



entreprise, sf. enterprise. 
entrer, va. to enter. [*"?t 

entretenir, va. to hold together, 
entretien, sf. maintenance, converse. 
entr'ouvrir, va. to open hay way. 
envahir, va. to invade. 
enveloppe, sf. a cover. 
enven,pr. towards, to. 
envie, sf. envy, desire. 
environ, pr. about. 
environner, va. to surround. 
envoy er, va. to send. 
6pais, se. a. thick. 
e*paisseur, sf. thickness. 
s'epanouir, va. to blow, bloom. 
dpaule, sf. shoulder. 
6p6e, sf. a sword. 
epingle, sf. a pin. 
£pitaphe, sf. an epitaph. 
eplor£, e. a. all in tears. 
6poque, sf. an epoch, era. 
£pouvantable, a. dreadful. 
epouvante, sf. fright \ terror. 
£pouvanter, va. to frighten. 
e'preuve, sf. trial, proof. 
eprouver, va. to try, prove. 
Equipage, sm. equipage. 
e'quite', sf. justice. 
e*riger, va. to raise, erect. 
errer, vn. to err, wander. 
erreur, sf. an error. 
escalier, sm. a staircase. 
escarp£, e. a. steep. 
esclave, sm. a slave. 
espace, sm. space, distance. 
espece, sf. species, kind. 
esp&ance, sf. hope, trust. 
esplrer, va. to hope. 
espion, sm. a spy. 
espoir, sm. hope. 
esprit, sm. spirit, mind. 
estime, sf. esteem, regard. 
estimer, va. to esteem. 
etablir, va. to establish. 
6tat, sm. state. 
ete, sm. summer. 
Itendre, va. to extend. 
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£tendue, sf. extent* 
e*ternel, le. a. external. 
eternelle, sf. a yellow /lower, 
etinceler, vn. to sparkle* 
Itoffe, sf. stuff, cloth. 
etoille, sf. a star. 
Itonnemeut, sm. amazement. 
etonner, va* to astonish. 



8' 



vr. to wonder. 



e*touffer, va. to stifle. 
etonrdi, e. a. hair-brained. 
etrange, a. strange. 
Stranger, ere, s. stranger. 
6trangler, va. to strangle. 
6tre, vn. to be, exist. 
etre, sm. a being. 
6tude, sf. study. 
s'eyanouir, vr. to faint. 
&veiUer, va. to awaken. 
6v6nement, sm. event. 
' e'vent, sm. a vent* size. 
6v6que, sm. a bishop. 
Evident, e. a. evident. 
6* viter, va. to avoid, shun. 
exactement, ad. exactly. 
exaucer, va. to hear favourably. 
exc6der, va. to exceed. 
excellence y sf. excellence. 
exception, sf. exception. 
exciter, va. to excite, incite. 
exclure, va. to exclude* 
execrable, a. execrable. 
exScuter, va. to execute. 
exemple, *. example. 
exempt, e. a. exempt, free* 
exercer, va. to exercise. . 
exercise, sm. exercise, practice. 
exhorter, va. to exhort. 
exiger, va* to require, exact. 
exister, va. to exist, to be. 
expedient, a. proper, fit. 
exp6dier, va. to dispatch. 
experience, sf. experience. 
expier, va. to expiate, atone. 
expliquer, va. to explain. 
exploit, sm. an exploit* 
exposer, va. to expose. 



exprimer, va. to express. 
extravagance, sf. extravagance. 
extreme, sm. extreme. 
extrdmement, ad. extremely. 
extr^mite*, sf. extremity. 

F. 

fable, sf. fable, story. 
fache, e. a. angry, sorry* 
facher, va. to vex, grieve. 

se *vr. to be angry. 

facile, a. easy. 
facilement, ad. easily. 
facilite, sf. facility. 
faculty, if. faculty, ability. 
faible, a. feeble, weak. 
faiblesse, sf. weakness. 
faim, sf. hunger. 
faine, sf. fruit of the beech tree* 
faire, vn. to make, do. 
fakir, sm. a Mahometan friar* 
falloir, v. imp* to be needful. 
fameux, se. a. famous, 
famille, sf. family. 
finer, to fade, make hay. 
fangeux, se. a. dirty, muddy. 
faon, sm. a fawn. 
fat, sm. a coxcomb. 
fatigue, sf. fatigue. 
fatiguer, v. to fatigue* tire. 
faute, sf. fault, error. 
fauvette, sf. a torn-tit. 
faux, sse. a. false* 
faveur, sf. favour. 
favori, te. a. favoured. 
favoriser, va. to favour* befriend* 
fecondite, sf.fruitfulness. 
fe*liciter, va. to congratulate. 
fern me, sf. a woman, wife. 
fendre, va. to cleave, split. 
fenetre, sf. a window. 
fente, sf. a chink, crack* 
fer. sm. iron, sword. 
ferrae, a. firm, steady. 
fermer, to shut, to close* 
fermier, sf. a farmer. 
fertility, sf. fertility* plenty. 
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festin, sm. a feast, banquet. 

fSte, sf, a feast, holiday. 

feu, sm.fire, beacon. 

feuillage, sm. leaves of a tree. 

feuille, sf. a leaf, sheet of paper. 

fidele, a. faithful. 

fier ere, a. proud, fierce. 

fiert6, 4/*. pride, haughtiness, 

figure, sf. figure, form. 

figurer, va. to, figure, express. 

fil, 8m. thread, edge, 

file, sf.file, row, order. 

filer, va. to spin, 

fille, sf. a girl, daughter. 

fils, sm. son, boy. 

fin, sf. end, aim. 

fin, e. a. fine, thin, 

finance, sf. duty, tax, 

financier, sm. financier. 

finir, va. to finish, end. 

fixer, va. to fix. 

flairer, va. to smell, foresee. 

flambant, e. a. blazing. 

flambeau, sm. a flambeau, a light. 

flatter, to flatter, to please. 

flatterie, if. flattery. 

flatteur, sm. a flatterer. 

flecbe, sf. arrow, point. 

fl£chir, va. to bend, soften. 

fl&trir, va. to fade, to blemish. 

fleur, sf. a flower, 

fleuri, e. a, blossoming, flourishing, 

fleuve, on, a large river. 

flexible, a, flexible, supple. 

flot, sm. a wave, tide. 

Hotter, vn, to float, fluctuate. 

florisser, v. to flourish. 

flute, 8. a flute. 

fois, sm. time. 

folatre, a. playful. 

folle, see fou. 

function, sf. function, office. 

fond, sm. bottom, ground, 

fondation, sf. foundation. 

fonds, sm. land, soil. 

fontaine, sf. a fountain, spring, 

force, sf strength, force. 



forcer, va. to force, 

foret, sf. a forest. 

forme, sf.form, shape. 

former, va. to form. 

fort, e. a. strong. 

fortifier, va. to fortify, strengthen. 

fortune, sf. fortune, luck, 

foss6, sm. ditch, moat. 

fou, folle, a. mad, silly. 

fouet, sm. whip, lash. 

fougeux, se. a. fiery, hot. 

fouine, sf. a pole-cat. 

fournir, va. to furnish. 

fourre, sm. bushes. 

epais, a thicket. 



fracas, sm. clash, clatter, noise. 
fraicheur, sf. coolness, freshness. 
frais. sm.pl. charges, expenses. 
francais, e. a.french. [over. 

franchir, va. to overcome, or leap 
frappant, e. a. striking. 
frapper, va. to strike. 
fraternel, le. a. brotherly. 
frayer, va. to open, graze., 
frequenter, va. to frequent. 
frere, sm. a brother. 
froid, e. a. cold. 
front, sm. forehead. 
fructification, sf.fruitfulness. 
frugal, e. a. sober, frugal. 
frugalite, sf. frugality. . 

fruit, sm. fruit, advantage. 
fugitif, ve. a fugitive. 
fuir, va. to flee, run away, 
fumee, sf. smoke, steam. 
f uneste, a. fatal, unlucky. 
furieux, se. a. mad, furious. 

G. 

gage, sm. pledge, token. 
gagner, va. to get, to gain, 
gaite", sf. gaiety, mirth. 
galere, sf. a galley. 
garantir, va. to warrant. 
garcon, sm. a boy. 
garde, sf. a guard, care. 
garde, sm. a keeper. 
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garder, v. to keep, take care. . 
garnir, va. to furnish, adorn. 
gateau, sm. a cake. 
g&ter, va* to spoil. 
gazon, 8m. green turf. 
giant, 8m. a giant. 
ge*mir, va. to groan. 
ge'ne'ral, 8m. a general. 
glnereux, se. a. generous. 
glnie, sm. genius, talent. 
genou, sm. the knee. 
genre, sm. kind, style. 
gens, 8m. pi. folks, people. 
gentillesse, sf. genteelness, 
giberne, sf. a cartouch box, 
gite, sm. a lodging. 
glace, sf. ice, glass. 
glacer, va. to freeze. 
gland, sm. an acorn. 
glissant, e. a. slippery. 
globe, sm. a globe, the world. 
gloire, sf. glory, pride. 
glorieux, se. a. glorious. 
glouton, ne. *. a glutton. 
gonfler, va. to swell, puff up. 
gorge, sf. the throat, neck. 
gosier, sm. the gullet. 
gout, sm. taste, fancy. 
goutte, sf. a drop, the gout. 
gouvemer, va. to rule, to govern. , 
grace, sf. favour, grace, thanks. 
gracieux, se. a. gracious. 
grain, sm. com, grain. 
graisse, sf. grease, dripping. 
grand, e. a. great, large. 
grand-due, sm. grand-duke. 
grandeur, sf. taUness, largeness. 
gr6, *m. accord, will. \a grenadier. 
grenadier, sm. pomegranate tree, 
grenier, sm. granary, loft. 
griffe, if: a claw. 
grimper, vn. to climb. 
gris, e. a. grey, brown. 
gros, se. a. big, large. 
gro8seur, sf. bigness. 
grossieretl, sf. coarseness. 
grotte, sf. grotto. 



gu£, sm. a ford, a pass. 

guenille, sf. a rag, tatter. 

guere, ad. but little, not very. 

guerre, sf. war. 

guerrier, ere. s. a warrior. 

guet, sm. the watch. 

gueule, sf. the mouth of a beast. 

guide, sm. guide — sf. a rein. 

guider, va. to guide, lead. 

guirlande, sf. a garland. 

H. 

habile, a. able, clever. 
habiller, va. to dress, to clothe. 

s* , vr. to dress oneself. 

habit, sm. dress. 
habitant, sm. inhabitant. 
habitation, sf. habitation, abode. 
habiter, va. to inhabit, live. 
habitude, sf. habit. 
haine, sf. hatred. 
hair, va. to hate, abhor. 
haleine, sf. the breath. 
hameau, sm. a hamlet. 
harangue, sf. a speech. 
harangueur, sm. a preacher. 
hardiesse, sf. boldness, courage. 
harmonie, sf. harmony. 
harpon, sm. harpoon. 
hasard, sm. hazard, risk. 
hater, va. to hasten. 
hausser, va. to rise. 
haut, e. a. high, tall. 
hauteur, sf. height, haughtiness. 
helas, int. and sm. alas ! 
he'raut, sm. a herald. 
herbe, sf. grass, herb. 
heritier, ere. *. heir. 
hermine, sf. ermine. 
hermite, sm. hermit. 
heros, sm. a hero. 
hesiter, vn. to hesitate. 
heure, sf. hour, time. 
heureux, se. a. happy. 
hier, ad. yesterday. 
hirondelle, sf. a swallow. 
histoire, sf. history. 



112 



YOCABTJLARY. 



historiograph^**!*, historiographer, 
hiver, sm. winter. 
hommage, em. homage. 
homme, em. a man. 
honn£te, em. honesty. 
honn£tet£, ef. civility, honeety. 
honneur, em. honour, respect. 
honorer, va. to honour, respect. 
honte, sf. shame, modesty. 
honteux, se. a. shameful. 
hopital, sm. hospital. 
horrible, a. horrible. 
hors, pr. out, except. 
hospitality sf. hospitality. 
hdte, sm. host, guest* 
huile, */. oil. 
huit, a. eight. 

humain, e. a. human, humane. 
huppe, sf. a. lapwing, tuft. 
hurler, va. to howl, roar. 

I. 

ici, ad. here, thither. 
id£e, sf. idea, notion. 
ignorance, sf. ignorance. 
ignorer, va. not to know. 
ile, sf. an island. 
illicite, a. unlawful. 
illusion, sf. illusion. 
illustre, a. illustrious. 
illustrer, va. to illustrate. 
imaginaire, a. imaginary. 
imaginer, va. to imagine. 

i' , vr. to imagine, think. 

immense, a. immense, vast. 
immobile, a. immovable. 
immortel, le, a. immortal. 
immortelle, sf. amaranth. 
rmm uable, a. immutable. 
impatience, sf. impatience. 
impatienter, va. to provoke. 
impenetrable, a. impenetrable. 
imp&ueux, se. a. impetuous* 
implacable, a. implacable. 
implorer, va. to implore, beg. 
important, e. a. important, 
importer, pn. to import. 



importun, e. a. importunate. 

importuner, va. to trouble, to im- 
portune. 

imposer, va. to impose. 

impossible, a. impossible. 

impot, sm. tax, custom. 

imprecation, sf. imprecation. 

impression, sf. impression. 

iraprevu, e. a. unforeseen. 

imprimerie, sf. printing, press. 

incapability, sf. incapability, 

inclination, sf. inclination 

s'incliner, v. to incline, bend. 

incommoditl, sf. i/tcommodity t its* 
conveniency. 

incomparable, a. incomparable. 

inconnu, e. a. unknown. 
incorrigible, a. incorrigible. 
incredulity, sf. incredulity. 
Inde, sf. India, the Indies, [dently. 
inddpendamment, ad. indepen- 
indignation, sf. indignation. 
indigne, a. unworthy. 
indignity, sf. indignity. 
indistinctement, ad. indistinctly. 
indubitablement, ad. indubitably. 
indulgent, e. a. indulgent, kind. 
industrie, sf. industry 
industrieux, se. a. industrious. 
infecter, va. to infect. 
inferieur, e. a. inferior. 
infini, e. a. infinite. 
infinite, sf. infinity. 
infortune, sf. misfortune. [note. 
infortune*, e. a. unlucky, unfbrtu- 
ingrat, e. a. ungrateful. 
injure, sf. injury. 
injustice, sf. injustice. 
innocence, sf. innocence. 
innocent, e. a. innocent. 
innombrable, a. innumerable. 
inoccup£, e. a. unemployed. 
inquieter, va. to disturb [easy. 

s' vr. to be vexed, to be tut. 

inquietude, sf. uneasiness. 
insatiable, a. insatiable. 
inscription, sf. inscription. 
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insolent, e. a. insolent. 
inspirer, va. to inspire. 
iustance, sf. entreaty, proof 
instant, sm. instant. 
instructif, ve. a. instructive 
instruire, va. to instruct. 
instrument, sm. instrument. 
intege, a. honest, upright. 
intelligence, sf. intelligence, under- 
standing. 
intention, sf. intention, purpose. 
interdire, va. to prohibit. 
int&ieur, e. a. interior. 
iaterroger, va. to interrogate. 
interrompre, va. to interrupt. 
intervalle, sm. interval. 
intimider, va. to intimidate. 
intolerable, a. intolerable. 
intrepidite, sf. intrepidity. 
introduire, va. to introduce. 
inutile, a. useless. 
inutilement, ad. in vain. 
inventer, va. to invent, contrive. 
invention, sf. invention. 
invincible, a. invincible. 
inviolable, a. inviolable. 
inviter, v. to invite. 
invoquer, va. to invoke, call upon. 
invulnerable, a. invulnerable. 
irriter, va. to irritate. 
issue, sf. issue, outlet. 
ivresse, sf. drunkenness. 
ivrogne, sm. a drunkard. 

J. 

jaillir, vn. to spout out. 
jamais, ad. ever, never. 
jambe, sf. leg. 
jardin, sm. garden. 
jardinier, sm. gardener. 
jaser, vn. to chatter. 
jaune, a. yellow. 
jet, sm. cast, throw. 
jet-d'eau, a water-spout. 
jeter, va. to throw, cast. 

• un cri, to call out. 

jeu, mi. game, sport. 



jeun, a, ad. fasting. 

jeune, a. young, younger. 

jeunesse, sf. youth. 

joie, sf. joy, delight. 

joli, e. a. pretty. 

jouer, v. to play, to act. 

joueur, euse, *. gamester. 

jouir, vn. to enjoy, possess. 

jouissance, sf. enjoyment. 

jour, sm. day, light. 

journee, sf. day, day* s journey. 

joyeux, se. a. joyful, merry. 

judicieux, se. a. judicious. 

juge, sm. a judge. 

jugement, sm. judgment. 

juger, va. to judge, try. 

juif, ve. *. a Jew. 

jurer, v. to swear. 

3 usque, pr. to, as far as, until. 

jusqu'a, even, very. 

juste, a. just, jit. 

justice, sf. justice, law. 

L. 

la, ad. there, yonder. 

laboreux, se. a. laborious. 

laboreur, sm. ploughman. 

labyrinthe, sm. labyrinth. 

lac, sm. a lake. 

lache, a. loose, cowardly. 

lagune, sf. Venetian canal. 

laid, e. a. ugly, plain. 

laine, sf. wool, fleece. 

laisser, va. to leave, let. 

lait, sm. milk. 

laitiere, sf. a milk-woman. 

lambeau, sm. a rag, a shred. 

lancer, va. to dart, sting. 

langue, sf. tongue, language. 

lanterne, sf. lantern. 

lapin, sm. a rabbit. 

Lapon, ne. *. a Laplander. 

laquais, sm. a lackey, footman. 

largesse, sf. largess, gift. 

larme, sf. a tear. 

las, se. a. wearied, tired. 

lassitude, sf: lassitude, weariness. 
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latin, e. a. Latin. 

laurier, tm. laurel. 
lavei, ca. to wash, clean. 

le er. to wash one't se\f. 

lecher, va. to lick. 

lecture, if. reading, itudy. 

leger, ere, a. tight, nimble, 

legerete, if. agility, nimtleness. 

lggislateur, trice, s. legislator. 

leguer, to. ■■ .■ iequeath. 

Icnilemain, sm. the next day. 

lenteur, tf. slowness, dullness. 

lijijpsrd, tm. a leopard 

leite, a. spruce, mat, clever. 

lean, if. letter. 

leur, pro. their, them. 

lequel, pro. m. which, mho, that. 

lever, o. to lift tip, rite. 

lever, em. rieing. 

lerrc, >f. the lip. 

lezird, tm. a Heard. 

lifiiaOQ, sf. iimiinj, connection. 

liberal, t. a. literal, fret. 

liberie, if. fiierfy. 

libra, a.free, easy. 

licence, tf. licence. 

licentie, jib. licentiate. 

lier, va, to hind, lie, join. 

K ■ vr. to bind one't te(f, I 



lit, tm. a bed. 
line, tm. a booh. 
livrer, to. to deliver up. 

logcr, V. <c '■■■■■■■' .■■■■ birioar. 
logis, tm. dwelling, home, lodging. 
Ini, .,/. iaie, ifecree. 
|„m, ad. far. Jar off. 

long, gue. a. bag, great, 
longtempt, ad. a long while. 
ungaeur, of. length. 
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lorsque, c when. 

louange, ef. praite. 

louer M, ■ ■■ hire, to praite. 



m&choire, tf. thejawe. 

magasin, tm. magazine. 

Tllilgistrat, am. a magistrate. 

magnifiqne, o. jna.jwjivent . 

main, ef. hand. 

mail, e. int. 

miiioa, tf. haute, home. 

nuitre, tm. a matter. 

nujeatneui, ie, a. majettic. 
mil, im. f cii, itf. 
malade, a. tick, ill. 

, i. apatieni, atickperton. 

maladie, tf. ticknett, diteate. 
milgrt, pr. in tpite of, notwith- 
standing. 
malheur, tm. misfortune. 
m al be u rem , sc. a. unhappy- 
malice, sf. malice. 
malpropre. a. sluttish, unfit. 
maltraiier, va. to ill-use. 
manche, tm. a handle. 



marl re, am. marble. 
marchanil, t 
march awl ise, sf. merchandise. 
marche, tf. march, mag. 
marcher, vn. to walk, march. 
men, tm. a hutband. 
■.mwiaje, tm. ■marriage. 
ImtlUI, va. t» marry. 
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marque, sf. mark, token* 
marque, e. a. marked. 
marquer, va. to mark, show 
marraine, ff. a godmother. 
marron, sm. a chesnut. 
mars, sf. March. 
masque, sm. a mask 
masse, sf. mass, stock. 
matelot, sm. a sailor. 
matiere, sf. matter, subject. 
matin, sm. morning. 
maudit, e. a. cursed. 
mauvais, e. a. bad, evil, 
maxime, sf. maxim. 
mechant, e. a. wicked, bad. 
mecontent, e. a. dissatisfied. 
m6decin, sm. a physician. 
medisance, sf. evil-speaking. 
mefiant, e. a. mistrustful. 
melange, sm. mixture, medley. 
meler, va. to mix, blend. 
merabre, sm. member, limb. 
m&me, ad. even, very, a. same, self. 
memoire, sf. memory. 
memorable, a. memorable. 
manage, sm. house-keeping. 
manager, va. to manage, contrive. 
mener, va. to lead, drive. 
n)6pris, sm. contempt, scorn. 
mepriser, va. to despise. 
mer, sf. the sea. 
merci, sf. mercy, pity. 
mere, sf. mother. 
meridional, e. a. southerly. 
me*rite, sm. merit, worth. 
mlriter, va. to deserve, procure. 
merveille, sf. wonder, marvel. 
mesure, sf. measure, time. 
mesurer, va. to measure, weigh. 
messe, sf. a mass. 
me*tal, sm. metal. [tion of souls. 
metemsycose, sf. the transmigra- 
mettre, va, to put, set. 
meuble, sm. furniture. 
meutrier, ere. *. a murderer. 
rnidi, sm. noon, south. 
miel, sm. honey. 



mien, ne. pro. mine, my own* 

mieux, ad. better, rather. 

milieu, middle, medium. 

mille, mil, sm. thousand. 

mille, sm. a mile. 

million, a million. 

mineral, sm. a mineral. 

ministre, sm. minister. 

minuit, sm. midnight. 

miroir, sm. looking-glass, mirror. 

misere, sf. misery, calamity. 

mobile, a. moveable. 

mode, sf. mood, modulation. 

moderation, sf. moderation. 

modere, e. a. moderate. 

moderne, a. modern. 

modeste, a. modest. 

modestie, sf. modesty. 

moeurs, sf. pi. manners, ways. 

moindre (superlative), less, least. 

moins, ad. less, but. 

mois, sm. a month. 

moitie, sf. half. 

mollesse, sf. softness, easiness. 

moment, sm. moment, minute. 

monarque, sm. monarch. 

monceau, sm. a heap. 

monde, sm. the world. 

monseigneur, sm. my lord. 

monstre, sm. a monster. 

raontagne, sf. mountain* hill. 

montant, sm. total. 

monter, v. to go up, ascend. 

monument, sm. a monument. 

morceau, sm. bit, piece* 

morne, a. dull, sullen. 

mort, e. a. dead, deceased. 

mort, sf. death, decease. 

mortel, le. a. mortal. 

mosqu^e, sf. a mosque. 

mot, sm. word, motto. 

mouche, sf. a fly. 

mourir, vn. to die, 

mousse, sf. moss. 

mouton, sm. mutton, sheep, [ment. 

mouvement, sm. motion, move- 

moyen, ne. a. middling, mean. 
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multiplier, va. to multiply. 

multitude, sf. multitude. 

munir, va. to supply, provide. 

mur, am. a wall. 

murier, am. a mulberry tree. 

mur mure, am. murmur , noise. 

muse, af. muse. 

musique, sf. music. 

musulman, am. Mussulman, Turk. 

mystere, sm. a mystery, 

N. 

nageoire, sf.fin. 

naif, ve. a. artless, natural. 

naissance, sf. birth, nativity. 

naissant, e. a. rising, growing. 

naitre, vn. to be born. 

narine, sf. nostril. 

nation, sf. nation, race. 

naturaliste, sm. a naturalist. 

nature, sf. nature. 

nature!, le. a. natural, native. 

naufrage, sm. shipwreck. 

navigation, sf. navigation, voyage. 

nlanmoins, e. nevertheless. 

necessaire, a. necessary. 

necessite, sf. necessity, need. 

nectar, sm. nectar, good wine. 

negliger, va. to neglect, alight. 

nerveux, se. a. nervous. 

neutre, a. neuter, neutral. 

neveu, niece, s. nephew, niece. 

m-ni,c.tieither, nor. 

nid, am. a nest. 

nier, va. to deny. 

noble, a. noble. 

noblesse, sf. nobility. {nuptials. 

noce, sf. noces, sf. plu. marriage, 

noir, e. a. black, dismal. 

noisette, sf. hazel-nut, filbert. 

nom. sm. name, fame. 

nombre, sm. number. 

nombreux, se. a. numerous. 

nommer, va. to name, 
noo, ad. no, not. 
nord, sm. north. 
*otre,j?ro. our. 



nourrir, va. to nourish, feed. 
nourriture, sf. food. 
nous, pro. we, us, to us. 
nouveau, nouvel, a. new. 
nouvelle, sf. news. 
noyer, va. to drown. 
nu, e. a. naked, plain. 
nuage, sm. a cloud, mist. 
nuancer, va. to shade. 
nuire, vn. to hurt, annoy. 
nuit, sf. night. 

O. 

obelssance, sf. obedience. 

objet, sm. object, motive. 

obliger, va. to oblige. 

obscurity sf. obscurity, darkness. 

observer, va. to observe, watch. 

Occident, sm. west, decline. 

occupation, sf. occupation. 

occuper, va. to employ, possess^ 

odeur, sf. odour, smell. 

odoriferant, e. a. sweet smelling. 

ceil, sm. yeux, pi. sm. eye. 

offenser, va. to offend, injure, 

offrande, sf. an oblation. 

offrir, va. to offer. 

oiseau, am. a. bird. 

mouche, a humming bird. 

oisivetl, sf. idleness, laziness. 

otiv&tre, a. olive- coloured. 

Olympe, sm. Olympus, sky. 

olive, sf. olive. 

ombre, sf. shade, shadow. 

omnivore, a. omnivorous. 

on, Yon, pro. it, they, one, people. 

onze, a. eleven. 

onzieme, sm. eleventh part. 

opacity, sf. opacity, darkness. 

opera, sm. opera. 

opinion, sf. opinion. 

opposer, va. to oppose. 

or, sm. gold. 

or, adv. but, now, and. 

orateur, sm. an orator. 

ordinaite, a. ordinary. 

ordinaiietnervt > ad. usually . 



ordonner, va. to order, ordain. 

ordre, mi. order, word. 
ordure, if. Jilt h, duet. 
oreille, tf. the ear. 
orgueilleui, le. a. proud. 
original, im. on original. 



orphelin, e. «. orphan, 

oser, vn. to dare. [glory. 

ostentation, sf. Mentation, vain 

(iter, ra. to takeaway, remove. 

Ou, c. or, either, nine. 

Oil, ad. where, whither. 

oublier, do. to forget, leave out. 



outrage, 



: outrage, injury. 



P. 



ptjt, if. page. 
pain. ma. /ii-rarf, too/, 
jaisible, a. peaeenl'h, still. 
paltre, b. to feed, graze. 
paix, a/", peace. 



oalace 



pile, 

palmiate, », paint-tree. 
panache, am. i«ne* 'if feather). 
ie panarlier, w. !o 4e streaked 

peon, am. a peacock. 

pape, ant. thepope. 

papier, tm. paper. 

par, in-, by, on,for. 

paruitre, vn. to appear, took. 

pare, am. apart. 

parceque, e. because, [vey. 

partourir, va. to travel over, sur- 

pardon, em. pardon,forgii>enen. 

pardonner, va. to pardon, forgict. 

pareil, la, a, like, equal. 

parent, c. a. relation, limman. 

parer, va. to deck, let off. 



pare nap, a/1 sloth, idleness. 
paresseui, ae. a. slothful, idle. 

*'"". a. perfect, complete. 
parfaitement, ad. perfectly. 
parfnm, am. perfume. 
parler, v. to tpeak, tell. 

n. a. talker. 
parmi, pr. among, amidet. 
parole, sf. word, speech. 
part, if. part, concern, there. 
partage, am. thare, lot. 
partager, pa. to thare, divide. 
particular, i'-ce. a. particular. 

- '.part, turn, party. 
parlir, ell. to set out, go, depart. 

partenir. eh. to arrive, reach, 
paa, ad. tin, not. 
pat, am. step, pact. 
passage, em. pottage, way. 
passnger, e. s. pa.wmjer. 
pai>i ; , '■in. pant time. 
passer, v. to pan':, e.nctl. 
passion, tf. passion. 
patience, sf. patience. 
palre, tm. a herdsman, 
inuriiirrfir;, sin. a patriarch. 
patrie, */. native cuunlry. 

" if. paw, foot. 
pauvre, a poor. 
pauvrete', if. poverty, 
pay b, am. country. 



P»T« 



ro pay. 



paysan, em. a countryman. 
peau, if. tkin, hide. 
p.'L'lit, if. peach, fishing. 
pSebeur, sin. ajh/ierman. 
peindre, un. /a draw, paint, 
peine, */ Mb) trouble. 
' ~, ad. hardly. 
ptintre, em. a painter. 
penchant, am. declivity, decline. 
penitent, e. a. leaning, bending. 

penelrer.p. to penetrate, drive into. 
penaue, sf. thinking, thought. 
pouter, v. to think, imagine. 
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percer, va. to pierce, break through 
perdre, va. to lose, corrupt. 

pere, sm. father, 

perfectionner, va. to perfect, finish. 

peril, sm. danger, peril. 

p6rir, vn. toperish, decay. 

permettre, va. to permit, suffer. 

permission, sf permission, leave. 

perpendiculaire, a. perpendicular. 

perplexity sf. perplexity. 

persecuter, va. to persecute. 

personne, sf. person. 

• pro. nobody, any one. 

peste, sf. the plague, 

petit, e. a. little, small. 

petitesse, sf littleness. 

peu, ad. little, few. 

peuple, sm. people, nation. 

peupler, va. to people, stock. 

peur, sf.fear, dread. 

peut-£tre, ad. perhaps, 

philosophe, sm. a philosopher. 

philosophie, sf. philosophy. 

physionomie, sf. physiognomy. 

pi&ce, sf. piece. 

pied, sm. foot. 

piege, sm. snare, spring. 

pierre, sf. a stone. 

pierreries, sf. pi. jewels. 

piete, sf. piety, godliness. 

pieu, sm. a stake. 

pieux, se. a. pious, godly. 

pile, sf a pile, heap. 

pilier, sm. a pillar, post. 

pipe, sf. a pipe. 

piquer, va. to prick, sting. 

Be , vr. to be angry. 

pitie\ sf. pity, compassion. 

pi ton, sm. a pin, a nail. 

place, sf. place, room. 

placer, va. to place, put. 

plaider, v. to plead, to sue. 

plaie, sf. a wound, sore. 

plaindre, va. to pity. 

plainte, sf. complaint. 
pJaine, $f. a. plaint. 
uJmre, tm. to please. 



plaisanterie, sf. a joke. 
plaisir, sm. pleasure. 
planche, sf. plank, board. 
plancher, sm. floor. 
plantation, sf. plantation. 
plante, sf. a plant. 
planter, va. to plant, set, 
plat, e. a. flat, insipid, mean. 
plein, e. a. full, whole. 
pleurer, v. to weep, cry. 
plonger, va. to dtp, immerse. 
plumage, sf. feathers, plumage. 
plume, sf. feather, pen. 
pluraer, va. to pick, fleece. 
plupart, most, the greatest part. 
plus, more, most. 
plusieurs, a. pi. many. 
plutot, sooner, rather. 
poche, sf. pocket, bag. 
poete, *. a. poet. 
poids, sm. load, weights. 
poil, sm. hair, beard of man, 
poing, sm. the fist. 
point, ad. no, not, none. 
pointe, sf. point, loss. 
pointu, e. a. pointed, sharp. 
poison, sm. poison. 
poisson, sm. a fish. 
poitrine, sf the breast, lungs. 
police, sf police, policy. 
pont, sm. a bridge. 
pontife, sm. apontiff. 
pontificat, sm. pontificate. 
porte, sf. a door, a gate. 
portee, sf. brood, litter. 
porte-feuille, sm. portfolio. 
porter, va. to carry, bear. 
portiere, sf. coach-door, 
posseder, va. to possess, enjoy. 
possible, a. possible. 
poste, sm. post, station. 
poster, va. to post, place. 
postente*, sf. posterity. 
pot, sm. pot. 

potence, sf. gallows, gibbet, 
potentat, sm. potentate. 
pouce, sm. thumh, inch. 
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r, sm. hen-roost, poulterer. 
p . hen fowl. 
m. a chicken, 
.for, in order ', to. 
\ f ad. c. why? 
;. a. rotten. 
're, va. to pursue. 
, c. however, notwith- 
ng. 

v. to be able, may, can. 
9ur, 8m. a purveyor, 
v. to push, thrust, 
tf. a meadow, field. 
r, vn. to practice. 
on, sf. precaution, caution. 
onne, e. a. cautious. 
; vr. to precede. 
ur, sm . preceptor, tutor, 
v. to preach, extol. 
., se. a. precious, 
i, sm. a precipice. 
ition, sf. precipitation. 
$r, va. to precipitate, hurry. 
, va. to prefer. [sion. 

sm. precedent, preposses- 
r6, e. a. premature. 
ere. a. first, former, 
va. to take, catch. 
, va. to prepare. 
. near, hard by, almost. 
'., sf. presence. 
e. a. present, ready. 
r, va. to present. 
r, va. to preserve, keep. 
tueux, se. a. presumptuous, 
ad. almost, very near, 
v. to press, hasten. 
r, va. to presume, 
a. ready. 
e, v. to pretend. 
l, e. a. supposed, 
w. to lend. 
, 8m. pretence. 
ice, sf. foresight. 
. to pray, beg, beseech, 
m. a prince. 
I, e. a principal. 



printem8, sm. the spring. 
prise, sf. taking. 
prive, e. a. private, tame. 
prix, sm. price, rate. 
probite, sf. probity, honesty. 
prodigalite, sf. extravagance. 
prodigieux, se. a. prodigious. 
produire, va. to produce. 
prod u it, sm. produce, product. 
profitable, a. profitable, useful. 
profiter, vn. to gain, profit. 
profond, e. a. deep, profound. 
profondeur, sf. depth. 
profusion, sf. profusion, plenty. 
proie, sf. prey, booty. 
projet, sm. project, design. 
promenade, sf. walk, walking. 
promener, va. to walk. 
promettre, va, to promise. 
prompt, e. a. quick,' active. 
promptitude, sf. haste. 
prophete, sm. a prophet. 
propos, sm. a discourse, proposal. 

mal a, unseasonably. 

proposer, va. to propose, offer. 
proposition, sf. proposition. 
propre, a. proper, own, neat. 
prosperity, sf. prosperity, good 

luck. 
protecteur, sm. a protector. 
proteger, va. to protect, defend. 
protester, v. to protest, affirm. 
prouver, v. to prove, make. 
proven<jal, e. provincial. 
providence, sf. providence. 
province, sf. a province. 
provision, */. provision. 
proximity, sf. nearness. 
Prussien, ne. a. Prussian. 
public-ique. a. public, common. 
puis, ad. then, afterwards. 
puiser, va. to draw up. 
puisque, c. since, seeing that. 
puissance, sf. power, might. 
puissant, e. a. powerful. 
pulluler, vn. to multiply. 
punir, va. to punish. 
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punition, sf. punishment. 
pur, e. a. pure, clean. 
pyramide, sf. pyramid, heap. 

Q. 

quadruple, a. quadruped. 

qualite, sf. quality. 

quand, ad. when. 

quantite, sf. quantity, abundance. 

quarante, a. forty. 

quartier, a. quarter. 

quatorze, a. fourteen. 

ieme, a. fourteenth. 

quatre, a. four. 

que, ad. how, than, but, c. that. 
quelque, pr. some, any. 
quelquefois, ad. sometimes. 
qudter, vn, to hunt, seek. 
queue, sf. tail, end. 
quelqu'un, somebody, one. 
qui, pro. that, who, whom, which. 
quiconque, pro. whoever. 
quinze, a. fifteen. 

ierae, n. fifteenth. 

quitter, vn. to quit, forsake. 
quoi, pro. which, what, that. 
quoique, c. although, though. 

R. 

racine, sf. root, principle. 

rafraicher, v. to cool, refresh. 

raide, a. steep. - 

railler, va. to rally, jest. 

railleur, sm. a jester, bantering. 

raison, sf. reason, sense, right. 

raisonnable, a. reasonable, just. 

raison ner, va. to reason, argue. 

raraasser, va. to gather, collect. 

raraener, va. to bring back, reclaim. 

ramer, vn. to row. 

rameur, sm. a rower. * 

rang, sm. rank, rate, order. 

ranger, va. to set in order, arrange. 

rawmer, va. to reanimate, revive. 
rapiditS, sf. rapidity, swiftness, 
vppeler, va. to call back, recall. 
Pport, sm. report, affinity. 



) rapporter, va. to bring back, retail. 

rare, a. rare, scarce. 

rassasier, va. to fill, satiate. 

rassurer, va. to secure, cheer up. 

rat, sm. a rat. 

ntteau, sm. a rake. 

ravage, sm, ravage, waste. 

ravir, vn. to ravish, to charm* 

ravissement, sm. rapture. 

rayon, sm. a ray. 

recette, sf. receipt. * 

recevoir, va. to receive, admit. 

rechercher, va. to seek ogam, to 
make enquiry, 

r£cit, sm. recital, account. 

rlcolte, sf. crop, harvest. , 

r£colter, va. to make the harvest. 

recompense, sf. a reward. 

rlcompenser, va. to reward, com- 
pensate. 

recommencer, va. to begin again. 

reconcilier, va. to reconcile* 

reconduire, v. to reconduct. 

reconnaissance, sf gratitude, re- 
ward. 

reconnaitre, va. to know again, 
observe. 

redoubler, va. to increase, redouble. 

redoutable, a. formidable, awful* 

redouter, va. to fear, dread. 

redresser, va. to rectify, redress. 

reduire, vn. to reduce, subdue. 

refermer, v. to shut again, heal. 

reflexion, sf. reflection, meditation, 

reTorme, sf. reformation. 

reform^, sm. a pro test ant. 

refuser, va. to refuse, deny. 

regagner, va. to win back, regain, 

regard, sm look, view. 

regarder, va. to look at, behold. 

regent, e. a. regent. 

regie, sf. rule, pattern. 

r&gne, sm. reign, kingdom. 

regner, va. to reign, rule. 

regret, sm. regret, concern. 

rehaimei, va. to raise, emtauce. 

reine, «/. a queen. 
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reins, sm. pi. the loins. 

rejeter, va. to reject, throw back. 

rejouir, va. to rejoice, revive, 

relativement, ad. relatively. 

relever, va. to raise again, relieve. 

remarquer, va. to observe. 

remade, sm. remedy, medicine. 

reme'dier, vn. to remedy. 

remercier, va. to thank. 

remettre, va. to put, or set again. 

remonter, va. to go up again, re- 
mount. 

remplacer, va. to replace. 

remplir, va. tofiUup. 

rempli, e. a. folding in, 

remuer, va. to move, stir. 

renard, sm. a fox. 

rencontrer, va. to meet, faU in with. 

rendezvous, sm. a place of meeting. 

rendre, va. to render, restore. 

renfermer, va. to shut up, enclose. 

renomme, e. a. renowned, famous. 

renoncer, v. to renounce, forsake. 

renouveler, va. to renew, revive. 

rentrer, vn. to come, go, or get in 
again. 

renverse, h la, backwards, [down. 

renverser, va. to overthrow, throw 

renvoyer, va. to send back, dismiss. 

repandre, va. to scatter, spill. 

reparaitre, v. to appear again. 

repartir, v. to set out again, go 
back again. 

repas, sm. repast, meal. 

repentir, sm. repentance. 

se repentir, vr. to repent. 

r«peter, v. to repeat. 

repliquer, va. to reply, answer. 

replonger, v. to dip, or dive again. 

repondre, v. to answer, reply. 

rep*rter, va. to carry back. 

repos, sm. rest, quiet. 

reposer, v. to rest, slumber. 

repousser, v. to repel, repulse. 

reprendre, va. to retake, renew. 

representee va. to represent, pro- 
duce. 



re*primer, v. to repress, curb. 
reprise, sf. retaking, renewing. 
reprobation, sf. reprobation. 
reprocbe, sm. reproach. 
reproduire, va. to reproduce. 
reprouve, e. a. rejected. [ter. 

reputation, sf. reputation, charac' 
requSte, sf. request, petition. 
reserve, sf. reserve. 
reservoir, sm. reservoir. 
register, vn. to resist, oppose. 
r£soudre, va. to resolve, conclude. 
respect, sm. respect, regard. 
respecter, va. to respect. 
respirer, v. to breathe. 
resplendissant, e. a. glittering. 
ressembler, va. to resemble, 
teste, sm. remainder, remnant. 
rester, vn. to remain, stay. 
r£tablir, va. to restore, repair. 
retenir, v. to retain, refrain. 
retirer, v. to retire, draw out. 
retour, sm. return, arrival. 
retourner, v. to return. 
retraite, sf. retreat, retirement. 
reunion, sf. reunion. 
re us sir, v. to succeed, prosper. 
revanche, sf. revenge. 
reveil, sm. awaking, alarm. 
revenir, vn. to come again, return. 
r^ver, vn. to dream, rave. 
reverend, e. a. reverend. 
reveVer, vn. to revere, reverence. 
re vers, sm. misfortune, back of the 
revoler, vn. to fly again. [hand. 
revolution, sf. revolution. 
ricaner, va. to titter, sneer. 
riche, a. rich, wealthy. 
richesse, sf. wealth, richness. 
ridicule, a. ridiculous. 
rien, ad. nothing, anything. 
rire, va. to laugh, joke. 
risque, sm. risk, hazard. 
rivage, sm. a shore, bank. 
rival, sm. a rival, competitor. 
rive, sf. bank, water-side. 
riviere, sf. a river. 
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robuste, a. robust, lusty. 
roche, sf. a rock. 
rocher, sm. a rock. 
roi, sm. a king. 
role, sm. roll, part vn a play. 
remain, e. a. roman. 
rompre, v. to break, destroy. 
rondin, sm. billet, cudgel. 
ronger, va. to gnaw, bite, eat. 
rose, sf. a rose. 
roseau, sm. a reed. 
rosee, sf. dew. 
rosier, sm. a rose-bush. 
rouet, sm. a spinning-wheel. 
rouge, a. red. 
rouler. va. to roll, revolve. 
route, sf. road-way, route. 
roux, rousse, a. red, carrotty. 
royaurae, sm. kingdom, realm. 
rubis, sm. ruby. 
ruche, sf. a bee-hive. 
rude, a. harsh, rough. 
rue, sf. a street, lane. 
rugir, vn. to roar. 
rugissement, sm. roaring. 
mine, sf. ruin, decay. 
ruiner, va. to ruin, destroy. 
ruisseau, sm. brook, rivulet. 
ruminant, e. a. ruminating. 
ruse, sf- cunning, trick. 
rustre, sm. a rustic, lout. 

S. 

sable, sm. sand. 
sabre, sm. a sabre. 
sacrer, va. to consecrate, crown. 
sacrifice, sm. a sacrifice. 
sage, a. wise, good. 
sagesse, sf. wisdom, honesty. 
saisissement, sm. shock. 
saluer, va. to salute, bow. 
salle, sf. hall, bower-, room. 
sang, sm. blood, race. 
sans, pr. without. 
sant6, sf. health. 
satellite, sm. guard, satellite, 
satirique, a. satirical. 



satisfaction, sf. satisfaction, 
sauter, v. to leap, jump. 
sauvage, e. a. savage, wild. 
sauver, va. to save, excuse. 
savant, e. a. learned. 
savetier, sm. cobbler, bungler. 
sa voir, va. to know. 
scellrat, *. a villain, a. wicked. 
science, sf. science. 
sec, seche, a. dry, blunt. 
second, e. a. second. 
seconder, va. to second, assist. 
secourir, va. to succour, help. 
secours, sm. succour, help. 
secret, ete. a secret, private. 
seduire, va. to seduce. 
seigneur, sm. lord. 
sejour, sm. stay, abode. 
selon, pr. according to, after. 
semblable, a. like, such. 
sembler, vn. to seem. 
semence, sf. seed. 
sens, sm. sense, opinion. 
sensation, sf. sensation. 
sense, e. a. sensible, rational. 
sensibility, sf. sensibility. 
sensible, a. sensible. 
sender, sm. path, by-way. 
sentiment, sm. sentiment, sense, 
sentinelle, sf. sentinel, sentry. 
sentir, va. to feel, to be sensible of. 
separation, sf. separation, parting. 
separer, va.to separate, part. 
sept, a. seven. 

septentrional, e. a. northern. 
septieme, a. seventh. 
serieux, se. a. serious, grave. 
serment, sm. an oath. 
serpilliere, sf. packing cloth. 
serrer, va. to squeeze, bind. 
servante, sf. servant maid. 
service, sm. service, use. 
servir, v. to serve, be of use. 
servitude, sf. slavery. 
seul, e. a. alone, sole, only, but. 
se*verc, severe, stern. 
seulement, ad. only, but. 
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sexagSnaire, a. sixty years old. 

si, c. if y so, as, yes, unless. 

siecle, sm. a century, time. 

siege, sm. seat, bench, siege. 

sien, ne. pro. his, hers, his own. 

sifflement, sm. whistling. 

signaler, va. to signalise. 

signe, sm. sign, token. 

silence, sm. silence. 

sillonner, va. to furrow. 

simple, sm. simple, plain* 

simplicity, sf. simplicity. 

eincere, a. sincere, honest. 

singulier, ere, a. singular, rare. 

six, a. six. 

sobre, a. sober, discreet. 

society, sf. society, converse. 

soeur, sf. a sister. 

soi, pro. one*8 self, itself, one. 

soie, sf. silk. 

soif, sf. thirst. 

soigner, va. to look after, tend. 

soigneux, se. a. careful. 

soin, sm. care, anxiety. 

soir, sm. evening, night. 

soiree, sf. evening. 

soixante, a sixty. 

sol; sm. soiL 

soldat, sm. a soldier. 

soleil, sm. sun. 

solide, a. solid, strong. 

solitaire, a. solitary, desert. ' 

solitude, sf. solitude. 

solstice, sm. solstice. 

sombre, a. dull, gloomy. 

Somme, sf. a river of that name in 

France. 
sommeil, sm. sleep. 
soramet, sm. top, summit. 
somptueux, se. a. sumptuous. 
son, sm. sound. 
sorrier, ere. a. bewitching. 
sort, sm.fate, lot. 
sorte, sf. sort, kind, manner. 
sortir, va. to go or come out. 
sot, te. a. siUy, foolish. [coin. 
sou, sm. a halfpenny, a French 



soudain, e. a. sudden. 
souffler, v. to blow, whistle. 
86uffrir, v. to suffer, endure. 
souhaiter, va. to wish, desire. 
soulager, va. to lighten, relieve, 

comfort. 
soulever, va. to lift, stir up. 
80umettre, v. to subdue, submit. 
80umi8sion, sf. submission. 
souper, sm. supper. 
source, sf. source, spring. 
souris, sf. a mouse. 
sous, pr. under, with. 
soutenir, va. to support, sustain. 
souterrain, e. a. underground. 
se souvenir, vr. to remember. 

, sm. remembrance. 

souvent, ad. often, frequently. 
souverain, e. a. sovereign. 
spectacle, sm. spectacle. 
spectateur, sm. spectator. 
sphere, sf. sphere, reach. 
squelette, sm. a skeleton. 
statue, sf. statue, figure. 
stratageme, sm. stratagem. 
subir, va. to undergo, suffer. 
subjuguer, va. to subdue. 
sublime, a. sublime. 
submerger, va. to drown, submerge. 
subsistance, sf. subsistence. 
subsister, vn. to subsist, exist. 
sue, sm. juice, gravy. 
succlder, vn. to succeed. 
succes, sm. success, good luck. 
suffire, vn. to suffice, satisfy. 
suffisant, e. a. sufficient. 
suite, sf. train, order, consequence. 
suivant, e, a. following, next. 
suivre, va. to follow, pursue. 
sujet, te. a. subject. 
superbe, a. haughty, superb. 
superflu, e. a. superfluous. 
supenenr, e. a. upper, superior. 
superiority, sf. superiority. 
superstition, sf. superstition. 
supplice, sm. punishment, pain. 
supplier, va. to intreat f beseech. 
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supporter, va. to mpport. 


temperance, sf. temperance. 


lupprimer, no. to suppress. 


temple, sm, temple, church. 


auprime, a, supreme, highest. 


templier, sm. a templar. 


■Iir, pr. on, upon, oner. 


tempt, sm. time, weather. 


^,. .... J,. ,„■:.„. 


tendre, a. tender, soft. 


surcharge^ frfl. to overlaad,oppreat. 


tendre, v. to bend, go, fend. 


mrete, tf. safely, security. 


teiuSbreui, »e. a. gloomy. 


lurfwe, sf. surface. [«•'«■ 


tenir, v. to hold. keep. 




tenter, va. to tempt, attempt. 




tenu£, sf. session, steadiness. 


lurprenant, e. o. surprising. 


terrasser, ra, to throw down. 


■urprendre.ni. to surprise, astonish. 


terre, rf. ear Ih. ground. 


Surprise, sf. surprise, mistake. 


terrible, a. terrible, mighty. 


surtout, ad. above all. especially. 




BUrvivance, tf. reversion, turvivor- 


territoire, m. a territory. 




tete, sf, head, top. 


tuspendre, va. to hang up, suspend. 


testi men t, tm, will, testament. 


■relte, e. a. slender, hrisk. 


theatre, tm. theatre. 


sjrahole, sm. symbol, token. 


tige, tf. ttock, stalk. 




tigre, tm. a tiger. 


T. 


timide, a. timid, bash,fitL 


table, sf, table. 


timidity of. timidity, bathfvlncn 


tableau, sm. a picture. 


tirer, va. to draw. pnU off, shoot. 


tablette, sf. shelf. 


lison, sm. brand, firebrand. 


tat lie, rf. slain, spot. 


titre, sm, title-page, title. 


tlcher Bn. to endeavour. 


totse, rf. a fathom, six feet. 


tuille, sf. waist, size, tax. 




taillciii sm. a tailor. 


tolerant, e. a. tolerant. 


taillis, tti>. copse of wood. 


to in be aii, jm. a tomb, monument. 


taire, tm. to conceal. 


toniber, tm. to fall, tumble. 


It ,vr io keep silence. 


ton, tm. tone, tune, voice. 


talent, sm. talent. 


tordre, pa, Io twist, wring. 


tambour, tm. drum, drummer . 




landiaque, c. whilst, as long as. 


tort, sm. wrong, iiijury. 


i..i,i . ad. so much, so many. 


tortue, sf. a tortoise, turtle. 


tante, *f. aim/. 


tot, a. toon, quickly. 


taniut. ad. by and by, sometime: 


touchant, e. a. sensible, afflicting 


He tapir, it. to lie siptat. 




tanier, en. io delay loiter. 


tnnffii, e. a. tufted, bushy. 


taureau, tm, a ball. 


ton jours, od. nhnii/x, xtill. 


teint, sm. complexion, dye. 


tour sf. tower, steeple. 


teinte, sf. tint, colour. 


tourroe liter, va. to torment, i 


tel, le. a. such, Hie. 


plague. 


temoigpage, sm. testimony, wil- 


tourner, v. to turn, revolve. 




tournoi, sm tournament. 


tiinoigner, v. to testify, express. 


tout, e. a all, whole, every. 


tsmma, tm. witness, evidence. 


trace, tf.footttep, track. 
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traduction, sf. translation. 
trahir, ta. to betray. 
trainer, va. to draw, dreg. 
trait, in. arrou), feature, strain. 
traitement, sm. treatment, mage. 

trancher, va. In cut off, decide. 
tranquille, a. quiet, calm. 
tranquilliser, va. to mate easy, ta 

tranquillity sf. tranquillity, calm- 



tumulte, sm. a tumult. 
tuyau, in. a pipe, tunnel. 
tyran, m, tyrant, usurper, 
ait, sf. tyranny. 



univen, am. the universe. 
usage, em. ate, custom. 

□tile, a. useful, serviceable. 



transport, sm. carriage, transport. 
travail, am. wort, labour. 
travailler, vn. ta work, trouble. 
travers 4, through. 
traverser, va. to cross. 
Ireiie-ierae, e. thirteen. 






iitiblenM . 
trembler, v. to tremble. 
trente, a. thirty. 
trepas, int. decease, death, 
tresor, sm. treasure. 
Ires, ad. most, very. 
trewaillir, on. to start, leap. 
tri sn gill aire, a. triangular. 
tribunal, rm tribunal. 
triimiphe, ML triumph. 
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I. three. 

:r, va. to deceive, cheat. 

ic. a. cheating, deceit- 

w**, ~, wm. [M 

trop, ad. too much, tea. 
trophee, im. a trophy, victory. 
troquer, va. ta barter. 
trottoir, tm. t, f>,i,-l-initb. 
Iron, sm. a hole. 

troubadour, sm. an ancient hard. 
trouble, sm. trouble. 
trnubler, va. to trouble. 
troupe, sf. a troop, band* 
troupean, am.flock, drone. 
trourer, va. tojlnd. meet. 
tuer, va. It hill, slay. 



Wf. skip. 
valet, sm.foutiiiaii, groom. 
valeur, sf. value, worth. *. 

valoir, on. to be worth. % 

f, vanity, pride. 

ta. to extol, boast. • 
vapeur, sf. vapour, steam. 
variation, sf. variation, change. 

variAf , sf. variety. 

taste, a. pasf. spacious. 
regctal, e. a. fleet able. 
m\\e,*f. ii-alc/ii,,;,, m, 
vcli. Litis e. i. i-flivt. s,;/'t. 
veudre, ta. to sell. 
vi'm'iiili'ii-, II. riw'i-iibte. 
veneration, sf. veneration. 
vengeance, if. revenge. 
venger, oa. to avenge, revenge. 
venir, ™, to come, proceed. 

ventre, in. belly. 
verdure, sf. verdure. 

ivi-it,:, sf. truth, verity. 
serre, in. glass, a glass 
vers, pr. towards, about, to. 
verier, v. to pour, Jill, overturn. 
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vertu, sf. virtue, honesty. 
vertueux, se. a. virtuous. 
vehement, sm. raiment, garment. 
vetu, e. a. clad, arrayed. 
veuf, ve. s. widower, widow. 
vice, sm. vice, defect, sin. 
victoire, sf. victory. 
vie, sf. life. 
vieillard, sm. old man. 
vieillesse, sf. old age. 
vieillir, v. to grow old. 
vieuse, vieille, a. old, ancient. 
vif, ve. a. alive, bright, smart. 
vigne, sf. vine. 
vigoreux, se. a. vigorous. 
Til, e. a. vile, mean. 
vilain, e. a. ugly, base. 
village, sm. village. 
villageois, sm. a villager. 
ville, sf. city, town. 
vingt, a. twenty. 
violence, sf. violence, fury. 
violent, e. a. violent, hasty. 
vis-a-vis, pr. opposite. 
visage, sm.face, look. 
vite, a. quick, swift. 
vitesse, sf. quickness. 
vivacity, sf. liveliness. 
vivant, e. a. living, alive. 



vivre, v. to live. 

vivement, ad. briskly, sensibly. 

voguer, vn. to row. 

voici, ad. behold, here is. 

voie, sf. a way, means. 

voil4, ad. there is, behold. 

voile, sf. a sail. 

voir, vn. to see, behold. 

voisin, e. a. neighbouring. 

voisinage, sm. vicinity. 

voiture, sf. a carriage. 

voix, sf. voice. 

vol, sm. robbery, flight of a bird. 

voler, v. to fly, steal, rob. 

voleur, euse. *. a robber. 

volonte, */. will, pleasure. 

voltiger, vn. to vault. 

voluptl, sf. voluptuousness. 

votre, vos. pr. your. 

vouloir, va.to be willing. 

, sm. will. 

voyage, sm. voyage, journey-. 
voyageur, sm. a traveller. 
vrai, e. a. true. 
vue, sf. sight, view. 

Z. 

zele, sm. zeal, affection. 
zephyr, sm. zephyr, gentle gale. 



THE END. 
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lvp<\ with ini I'ddiiiiinul ikiptrr on JksnL Antra - 
liiifir, liy Dr. Williams,*.?. 

Key to the above, 3s. 6d. 
Wanostrocht's Recueii Choisi, i2mo., 3». 
Sacred Mnsio, a Selection of tbi miat popular Psalm 
and Hymn Tunes, with Chants, &c. Originally 
published at 12*., reduced tu fin. 6d. 
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KENNY'S POPULAR SCHOOL BOOKS, 

PUIILISHED BY 

T. ALLMAN & SON, 42, HOLBORN HILL. 

Kenny's Spelling Assistant, 12 mo., u. ed. 

- Progressive Reading Book, i2mo., u. bd. 

Improved French Word Book, 9d. 

Improved French Phrase Book, 9d. 

Italian Word Book, 9d. 

Phrase Book, 9d. 



— Introduction to the French Header, 

12mo., 3*. 

- French Reader, i2mo., s*. 

Why and Because, being a Collection of Fami- 



liar Questions and Answers on Subjects relating to Air, 
Water, Light, and Fire, 9c/. 

— Grammatical Omnibus, or Methodical Arrange- 
ment of the Improprieties frequent in Writing and 
Conversation, with Corrections for attaining to Purity 
and Elegance of Expression, 9 c/. 

— Manual Of Science, being an Explanatory De- 
scription of all the Arts and Sciences, in Alphabetical 
Order, 9</. 

One Thousand Questions and Answers 



to Goldsmith's Geography, 9c/. 

(Revised by Mr. W. S. Kenny.) 

Entick's English & Latin, and Latin & English 

Dictionary, 9s. 

Tyronis Thesaurus, being the Latin and Eng- 
lish onlv, 5j». 6</. 

Goldsmith's History of England, brought down to the 

present time. Embossed roan, new edition, 3*. 6</. 

Grammar of Geography, with additional Maps, 

Plates, and Costumes, 1 2mo., &. 6rf% 

Graglia's Italian Dictionary, 6s. 
Hamel's French Grammar, new edition, *i. 

French Exercises, ditto, 4«. 

Nugent's French Dictionary, 5s. 6<L 

PffTTHif Tt * , inflhiI'ftM ft *i _pew and superior edition, 2«. 6d. 



versatiou, U*<&» 




